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AVANT-PROPOS 

Il est préférable pour l'enfant, lors de son premier contact avec 
la grammaire, d'employer pour l'étude de cette matière, la métho­
de d'induction ou d'analyse. C'est dire que l'exemple doit précéder 
la règle. Après avoir fait constater aux élèves, par un certain nom­
bre de cas semblables, les changements opérés dans les mots, le 
professeur détermine la règle qui s'impose pour ainsi dire d'elle-
même. 

Ajoutez à l'usage de la méthode inductive, l'emploi du procé­
dé intuitif, c'est-à-dire l'utilisation du concret pour passer à l'abs­
trait, l'appel des sens surtout celui de la vue par l'illustration, pour 
en arriver à l'intelligence; de ce fait vous placez l'enfant dans les 
conditions les plus attrayantes et les plus favorables, pour lui 
faire comprendre et retenir les premiers éléments de la grammaire. 

Mais l'enseignement oral des règles ne laisserait dans l'esprit 
des élèves que des traces fugitives, s'il n'était accompagné d'ex­
ercices écrits. Ceux-ci sont destinés à graver dans la mémoire les 
règles expliquées par le maître; de plus ils fournissent à ce dernier, 
le moyen de se rendre compte jusqu'à quel degré ses explications 
ont été comprises et comment elles sont appliquées. C'est pour­
quoi, chaque leçon est accompagnée d'au moins deux exercices 
d'application. 

La répartition du travail de chaque semaine prévoit, après trois 
leçons de grammaire proprement dite, l'étude d'un petit texte, 
accompagné d'un exercice de conversation suivi d'un travail à 



faire par écrit en rapport avec les parties de la grammaire étudiées 
les jours précédents. C'est un acheminement à l'étude sérieuse 
des textes et une préparation éloignée à la composition française. 
Dans le même but et pour développer le vocabulaire, sont insérés 
des exercices d'intelligence, d'invention et de courtes compositions 
d'observation. 

Les maîtres seront heureux de rencontrer dans ce manuel un 
bon nombre de petites dictées, pour favoriser la formation à l'or­
thographe. Les unes, classées d'après les différents sons de la lan­
gue française, serviront à l'orthographe d'usage par l'observation; 
les autres sur un sujet suivi, aideront à l'orthographe de règle. Ils 
remarqueront aussi avec avantage, la multiplication des exerci­
ces d'analyse, à faire oralement ou par écrit. Ces exercices sont 
d'une importance capitale, tant pour accoutumer les élèves à se 
rendre compte des relations qui existent entre les différentes par­
ties du discours employées dans une phrase, que pour les habituer 
de bonne heure à construire des phrases correctes au point de vue 
grammatical. 

La dernière page de chaque semaine est réservée pour les ex­
ercices de récapitulation. Nous conseillons d'employer la quatriè­
me semaine du mois à la même fin. Dans ce but on trouvera un ques­
tionnaire spécial pour les exercices oraux de revision, et des exer­
cices écrits de récapitulation sur les notions étudiées pendant le 
mois. Nous ne doutons pas que les professeurs les utilisent à bon 
escient. Inutile d'attirer l'attention pour signaler l'introduction 
dans ce manuel refondu, ainsi que dans ceux qui suivront, des lé­
gères modifications apportées naguère dans l'analyse et la nomen­
clature grammaticale. 



PREMIERE PARTIE 

le L E Ç O N - LA LANGUE 

Est-ce que les hommes parlent la même langue ? 
1. — Chaque race d'homme a sa façon particulière de parler, 

c'est-à-dire sa langue. 
Quelle langue parlent les Canadiens français ? 
2. — Les Canadiens français parlent la langue française ou le 

français. 
Quelle science faut-il apprendre pour bien parler et bien écrire ? 
3. Pour bien parler et bien écrire, il faut apprendre la grammai ­

re. 
Combien la langue française compte-t-elle d'espèces de mots ? 
4. — La langue française compte dix espèces de mots; on les 

appelle les dix parties du discours. Ce sont: le nom, l'article, 
l'adjectif, le pronom, le verbe, le participe, l'adverbe, la préposition, 
la conjonction et l'interjection. conjt 

EXERCICE 
1. — Exercice de copie — (On peut le diviser en trois parties). 

J e t 'aime, "ô Canada, plus beau qu'un rayon de l 'aurore"; j ' a ime ton fleuve-
roi, tes grands lacs, ton sol fertile, ton ciel bleu. E t comment ne pas t 'aimer, 
cher pays qui m'as donné mon berceau, ma famille, mes bienfaiteurs, mes amis! 

J e t 'aime lorsque tes campagnes ont revêtu leur robe de verdure, lorsque tes 
jardins sont en fleurs, lorsque tes forêts d'érable sont pleines de vie, de gaieté, 
de mystère, de parfums et de chansons. 

J e t 'aime encore lorsque tes arbres se dépouillent de leurs feuilles, lorsque tout 
repose dans tes prés, lorsque l'hiver a jeté sur toi son immense linceul. 

Mgr. B R U C H E S I . 
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2 e L E Ç O N — L E NOM 

Personnes Animaux Choses 

frère René vache brochet marteau rocher 
neveu Léon brebis lièvre table batture 
oncle Marie lapin baleine plante sacoche 
fille Adèle tigre abeille étoile couteau 
enfant Antoine éléphant loup armoire radis 

Qu'est- ce que le nom ? 
5. — Le n o m est un mot qui sert à nommer une personne, un 

an imal ou une chose. Ex. Pierre, Anne, cheval, ciseau. 
Combien y a-t-il d'espèces de noms ? 
6. — Il y a deux espèces de noms: le nom c o m m u n et le 

n o m propre. 

EXERCICES 

2. — Marquer par l'une des lettres p, a, c , si les noms suivants désignent une 
personne, un animal, ou une chose. 

Cultivateur, papier, souris, enveloppe, docteur, encrier, pigeon, achigan, ta­
blette, forgeron, médecin, couverture, marsouin, épicier, barreau. 

3 . — Relever en colonnes les noms de personnes, d'animaux et de choses. 
Mo itre, fille, lampe, calendrier, brochet, requin, muraille, boucher, robinet, 

maître, frère, sœur, buvard, jambe, cheval, ours, colonne, phoque, phare, cha­
loupe, télégraphe, marin, soldat, habit, vitre, menuisier, aiguille, oncle, bateau, 
girafe, mouton, rave, navet. 

4. — Par le chiffre 1 indiquer les noms de personnes, par le chiffre 2 les 
noms d'animaux et par le chiffre 3 les noms de choses. 

U n e p r o m e n a d e au p a r c . Le jour de la Saint-Jean-Baptiste, mon oncle 
m'a conduit au parc de la ville. II commença par me mener sur le 
terrain des jeux. Des enfants jouaient à la balle au champ; des petites filles 
sautaient à la corde; des jeunes gens s'exerçaient à la lutte tandis que beau­
coup d'autres personnes les regardaient. De là nous fîmes un tour de chaloupe 
dans l 'étang; des canards s'amusaient à saisir les morceaux de pain que leur 
jetaient les promeneurs. J e vis aussi un beau chevreuil, des faisans, un aigle à 
gros bec crochu, un paon qui faisait la roue. Après un petit tour à la serre, rem­
plie de belles plantes, nous retournâmes à la maison. 
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Noms communs 
pain 
livre 
route 
page 
jardin 

papier 
garçon 
râteau 
table 
cheval 

rave 
côte 
cire 
dame 
lune 

Paul 
Louis 
Jules 
Jeanne 
Annette 

Noms propres 
Cartier 
Champlain 
Frontenac 
Montcalm 
Bourgeoys 

Québec 
Montréal 
Laurentides 
Saguenay 
Mont-Royal 

Qu'est-ce que le nom commun ? 
7. -— Le n o m c o m m u n est celui qui sert à nommer les person­

nes, les animaux et les choses de même espèce. E x : soldat, loup, 
chemin* 

Qu'est-ce que le nom propre ? 
8. — Le n o m propre est celui qui sert à nommer une person­

ne, un animal ou une chose par son nom particulier. Ex. Henri, 
Médor, les Rocheuses. 
R e m a r q u e — On commence toujours un nom propre par une majuscule. 

EXERCICES 

5 . — Mettre le chiffre 1 sous les noms communs et le chiffre 2 sous les noms 
propres. 

Dieu, ciel, terre, soleil, Adam, Eve, homme, enfant, Léon, Pierre, Pauli­
ne, Henriette, papier, plume, Caïn, Abel, Noé, frère, sœur, Saint-Laurent, fleuve, 
Richelieu, rivière, Laurentides, montagne, Québec, Montréal, Trois-Rivières, 
ville, Charlesbourg, Stadacona, paroisse, arbre, pin, sapin, érable. 

6 . — Même exercice 
La crainte du Seigneur est le commencement de la sagesse. Nous devons 

observer la loi de Dieu. Adam, après son péché, fut chassé du paradis terrestre. 
Noé planta la vigne après le déluge. Le Yukon est un fleuve. Ottawa est la ca­
pitale du Canada. Le chien de mon oncle s'appelle Médor et la petite chienne 
de ma tante se nomme Lili. Le Saint-Laurent est le fleuve qui arrose Montréal. 
Dollard s'immortalisa au Long-Sault. 
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LECTURE E T RECITATION 

Dieu a fait toutes choses. 

Sais-tu, bonne maman, qui sema sur nos têtes 
Ces mille globes d'or qui brillent au ciel pur ? 
Sais-tu qui fit Y œillet, l'iris, les pâquerettes, 
Et les revêtit d'or et de pourpre et d'azur ? 
Sais-tu qui fit encor les bleuets et les roses, 
L'insecte, amant léger des fleurs et du gazon ? 
— C'est Dieu seul, mon chéri, qui fit toutes ces choses: 
Et Vétoile, et la fleur, et le beau papillon. 
Il fit le rossignol, dont la voix éclatante 
Charme tous nos bosquets par ses joyeux accents, 
L'azur du firmament, l'aube resplendissante 
Et l'âme des petits enfants. 

D'après B . DE LARZES. 

E x e r c i c e o r a l . — 1) Quelles quest ions l 'enfant fait-il à sa m è r e ? — 2) Quel nom donne- t -on 
aux globes d 'or qui bri l lent au ciel p u r ? — 3) C o m m e n t appelle-t-on l ' insecte a m a n t léger des 
fleurs e t du gazon ? — 4) Que répond la mère ? — 5) Dieu n 'a-t- i l fait que les étoiles, les fleurs 
e t les papillons ? 

E x e r c i c e é c r i t . — Relever les noms en i ta l ique et dire , pour chacun d 'eux, s'il es t nom d* 
personne, nom d'animal ou nom de chose. 
E X E M P L E : Maman, nom de personne; globes, nom de choses. . . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Où se trouvent ordinairement réunis: 
1. Les c h e v a u x ? 
2. Les poules ? 
3. Les vaches ? 
4. Les brebis ? 
5. Les pigeons ? 

Les abeilles ? 
Les cloches ? 
Les tonneaux ? 
Les voi tures ? 
Les livres ? 

11. Les arbres ? 
12. Les tombeaux ? 

Les a rmes ? 
Les écoliers ? 
Les anges ? 

13. 
14 
15. 

M o d è l e : Les chevaux sont réunis dans Vécurie: les poules.. . 

E x e r c i c e d ' i n v e n t i o n — Trouve r : 1) Cinq noms de personnes ; 2) Cinq n o m s d ' an imaux t e r ­
res t res ; (3 Cinq noms d 'oiseaux; 4) Cinq n o m s de poissons; 5) Cinq n o m s de choses. 



REVISION 

QUESTIONNAIRE — /. Est-ce que tous les hommes parlent la même 
langue? 2. Quelle langue parlent les Canadiens français? 3. Quelle 
science faut-il apprendre pour bien parler et bien écrire? 4. Combien 
la langue française compte-t-elle d'espèces de mots? 5. Qu'est-ce que 
le nom? 6. Combien y a-t-il d'espèces de noms? 7. Qu'est-ce que le 
nom commun? 8. Qu'est-ce que le nom propre? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

7. — Copier en soulignant les noms propres: 
Le mystère de la sainte Trinité est le mystère d'un seul Dieu en trois per­

sonnes. Les trois personnes de la sainte Trinité sont: le Père, le Fils et le Saint-
Esprit . La capitale du Canada est Ottawa. Québec fut fondée par Champlain, et 
Montréal par Maisonneuve. J ' a i deux soeurs et trois frères, voici leurs noms: 
Marie, Antoinette, Roméo, Aurélien et Remi. Le Saint-Laurent se je t te dans 
l'océan Atlantique. 

8. — Mettre le chiffre 1 sous les noms de personnes, le chiffre 2 sous les noms 
d'animaux et le chiffre 3 sous les noms de choses. 

L e pet i t m e n t e u r . — Guillot était un jeune berger qui, chaque jour, 
menait paître ses moutons, ses agneaux et ses brebis aux champs. Un jour, pour 
avoir du plaisir, il se mit à crier de toutes ses forces: "Au loup, au loup!" Les 
cultivateurs voisins accoururent à son secours. Lui, les voyant arriver avec des 
fourches et autres instruments se mit à rire; il était content du tour qu'il leur 
avait joué, car de loup, il n'y en avait pas. 

Quelques jours après, un gros loup vint. Aussitôt Guillot de crier: "Au loup, 
au loup!" Les fermiers, cette fois-ci, ne se dérangèrent pas. E t le loup dévora 
quelques-uns des agneaux et des moutons de notre berger. Le mensonge fait 
perdre toute confiance. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

1° Nommer les noms des 6ept sacrements: 
2 ° " " sept jours de la semaine: 
3 ° " " " douze mois de l'année: 
4 ° " " de cino élèves de la classe: 
5° " " " vos frères et sœurs: 

Exerc ice de compos i t ion — Qui je suis' 

J e m'appelle J e suis venu au monde à , le , de l'année 
le suis âgé de ; mes parents demeurent à . . . . , dans le comté de 
Ce comté appartient à la province de , qui fait partie du J ' a i été 
baptisé le ; mon parrain s'appelle et ma marraine Mainte­
nant je suis âgé de et je vais à l'école dirigée par 



4 e LEÇON — LE GENRE 

10 — 

Homme Femme 

Noms d'hommes 
. Paul 

G e n r e \ Henri 
René 
Remi 

. Jules 
Noms de femmes 

Pauline 
G e n r e 

Poule 

Noms d'animaux 

1 

m a s c u l i n 

le chien un tigre le râteau 
] e chat un coq le crayon 
le rat un boeuf le radis 
le hibou un cheval le livre 
le lapin un mouton le châssis 

f é m i n i n 

Henriette 
Lucienne 
Justine 
Léonie 

Noms d'animaux 
la chienne 
la chatte 
la souris 
la chouette 
la lapine 

une tigresse 
une poule 
une vache 
une jument 
une brebis 

Encrier Rigle 

Noms de choses 
un rideau 
un canif 
un tiroir 
uu plateau 
un carnet 

Noms de choses 
une clé 
une dent 
une cave 
une rue 
une côte 

règle 
plume 
table 
chaise 
montre 

Combien y a-t-il de genres dans les noms ? 
9. — Il y a deux genres dans les noms: le masculin et le fémi­

nin. 
Quels sont les noms masculins ? 
10. — Les noms masculins sont: 1° les noms propres d'hom­

mes: Pierre, Louis, Jacques— 2° Tous les noms communs devant 
lesquels on peut mettre le ou un; le père, un fruit. 

Quels sont les noms féminins ? 
11. — Les noms féminins sont: 1° Les noms propres de femmes: 

Maria, Julienne, Lucie; — 2° Tous les noms communs devant les­
quels on peut mettre la ou une: la mère, une poire. 

EXERCICES 

9. — Pour chacun des noms en italique, indiquer l'espèce et le genre. 
Louis a un g r a n d frère, qu i s 'appel le Charles, e t une pe t i t e sœur qu i se 

n o m m e Elisa. Ernest a reçu une lettre de sa tante. M o n père es t gardien e t m a 
sœur, couturière. N o t r e voisin Richard possède un beau bateau. La cousine d'Al­
phonse s 'est cassé le bras. M o n parrain m ' a a c h e t é un beau chapeau. Maurice 
est un enfant in te l l igent , ma i s il a un m a u v a i s caractère. 

M o d è l e : Louis, nom propre, masculin; frère, nom commun, masculin. 

10. — Mettre un devant les noms masculins et une devant les noms féminins. 
Cahie r , p l u m e , règle, c r a y o n , pa in , t ab l e , l ivre , cheva l , v a c h e , brebis , 

c h a t , be l e t t e , r a t , p l a n t e , ma i son , soleil, lune , ciel, t e r re , ru isseau, r iv ière , m o n t a ­
gne , fenê t re , poulai l ler , j a r d i n , r â t e a u , cerise, a m a n d e , pigeon, coq , poule , bœuf,, 
m o u t o n , c h è v r e , b r a n c h e , poir ier , p run ie r , fraise, lenti l le , c locher , r o u t e , chemin , 
rue , p o r t e , r i deau , b u r e a u . 

- MASCULIN ET F E M I N I N 



— 1 1 — 

5 e L E Ç O N - LE NOMBRE — SINGULIER ET P L U R I E L 

Un enfant Plusieurs enfants Une boule, Plusieurs boules 

Masculin (Singulier et pluriel) 
le pin 
un arbre 
l'homme 
un brochet 
le champ 

les pins 
des arbres 
les hommes 
des brochets 
les champs 

Fémin in 
la règle 
une pomme 
la chaise 
une génisse 
la cravate 

(Singulier et pluriel) 
les règles 
des pommes 
les chaises 
des génisses 
les cravates 

Combien y a-t-il de nombres dans les noms ? 
12. Il y a deux nombres dans les noms: le singulier et le 

riel. 
plu 

Quand est-ce qu'un nom est du singulier ? 
13. — Un nom est du singulier quand il ne désigne qu'w» seul 

être (personne, animal ou chose). Ex: le garçon, la. fille, un arbre, 
une pomme, etc. 
• a 

Quand est-ce qu'un nom est du pluriel ? 
14. — Un nom est du pluriel quand il désigne plusieurs êtres 

(personnes, animaux ou choses). Ex: les garçons, les filles, des 
arbres, des pommes, etc. 

EXERCICES 

11. — Souligner d'un trait les noms singuliers et de deux traits les noms pluriels. 
Le sel . . La lune . . Les étoiles . . L'arbre . . Les paroisses . . Le renard . . 

La mer . . Les poissons . . Les oiseaux . . L'animal . . La voiture . . Le perro­
quet . . Les végétaux . . Les minéraux .. La montagne . . Le rideau . . La terre 
.. Le monde . . Les hommes . . La rivière . . Le vallon . . La chaîne . . Les bû­

cherons . . L'enclume . . Le pont. 

12. — Ecrire cet exercice en deux colonnes; dans la première mettre les noms du 
singulier et dans la deuxième ceux du pluriel. 

Les voitures. Le cahier. La règle. Les colliers. La fauvette. Les crayons. Les 
jardins. Le fleuve. La table. Le balai. Les rossignols. La poupée. La page. Les 
lettres. Les bottes. Les rivières. La mer. Les poissons. Les mains. Le canif. La 
fleur. La tulipe. Les roses. Le vent. La neige. La pluie. Les pommes. Les ani­
maux. Le cheval. 
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6 e L E Ç O N - F O R M A T I O N DU PLURIEL — ANALYSE 

Un homme des hommes Une femme des femmes 

M a s c u l i n (Singulier et pluriel) F é m i n i n (Singulier et pluriel) 
le sapin 
un soulier 
le c rayon 
un t iroir 
le fruit 

les sapins 
des souliers 
les c rayons 
des t i roirs 
les fruits 

la c rava te 
une image 
la salade 
une porte 
la ville 

les c rava te s 
des images 
les salades 
des por tes 
les villes 

Comment forme-t-on le pluriel des noms ? 
15. — On forme le pluriel des noms en a joutant ordinairement 

un s à la fin du singulier. Ex : le lapin, les lapins; une pelle, des pelles 
Que faut-il faire pour analyser un nom ? 
16. — Pour analyser un n o m il faut nommer: 

1° Son espèce, 
2° Le genre et le nombre, 
3° Sa fonction. 

EXERCICES 

13. — Mettre au pluriel les noms en italique 
D a n s les solitude des forêt d u C a n a d a , on r e n c o n t r e des castor, des 

vison, des caribou, des renard, des loup. P a r m i les p r inc ipaux arbre q u i y crois­
sen t , on r e m a r q u e des épinette, des pin, des sapin, des orme, des chêne, des éra­
ble. Le s habitant en défr ichent de g r andes partie, qu ' i l s t r a n s f o r m e n t en terre 
cu l t i vab l e s et en prairie 'où ils é lèvent de n o m b r e u x t r o u p e a u x de vache e t de 
mouton. 

14. — Dire pour chaque nom en italique 1° s'il est nom propre ou nom commun; 
2° s'il est masculin ou féminin; 3° s'il est singulier ou pluriel. 

L'écolier réc i te sa leçon, Juliette écr i t sa page. Paul soigne bien ses livres» 
Les fleuves a r ro sen t les plaines. L'intempérance a m è n e la ruine d a n s les familles-
Les enfants pa resseux sont pun i s pa r leurs maîtres. Marie ga rde sa saur. 

M o d è l e : Ecolier, nom commun , masculin singulier. 
leçon, nom commun, féminin singulier, etc . 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L ' A n g e e t l ' E n f a n t 

Un ange au r a d i e u x visage, 
Penché sur le bord d'un berceau. 
Semblait c o n t e m p l e r son image 
Comme dans l ' o n d e d'un ruisseau. 
Charmant enfant qui me ressembles, 
Disait-il, oh! viens avec moi, 
Viens, nous serons heureux ensemble: 
I.a terre est i n d i g n e de toi! 

J . REBOUL. 

E i e r c l c e ora l . —1) Comment é ta i t l 'ange ? — 2) Comment é ta i t son visage ? — 3 ) Que semble-
t-il faire ? — 4) Quelle étai t l ' image de l 'ange ? — 5) Pourquoi l 'enfant était-il l ' image de l 'ange ? -
6) Qu'est-ce que l 'ange di t à l 'enfant ? — 7) Quelle invi ta t ion lui fait-il ? — 8) Où veut-il le mener ? 
9) Pourquoi ? 

Exercice écr i t . — L'élève copiera la pet i te poésie ci-dessus, en m e t t a n t un t ra i t sous les 
noms masculins ec deux t ra i t s sous les noms féminins. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Comment 

1 

appellent-on celui: 

8. Qui aiguise les couteaux ? 
9. Qui fait le pain ? 

10. Qui fait des tab leaux ? 
11. Qui prépare les remèdes ? 
12. Qui parle sans réfléchir? 
13. Qui vit s i n s rien faire? 
14. Qui prend le bien d ' au t ru i ? 

Qui por te les lettres ? 
Qui garde les malades ? 

3. Qui entre t ient les routes ? 
4. Qui mesure les champ? ? 
5. Qui sert à la messe ? 
6. Qui sonne les cloches ? 
7. Qui fait des cordes ? 

M o d è l e ; Celui qui por te les let t res s 'appelle facteur; etc. 

1, DICTEE — Mère, rave, coco, bébé, bile, curé, tape, juré, midi, 
rixe, puni, gare, rame, fané, tête, robe, gaie, képi, date, rade, joli, 
pape, lune, pile, luxe, venu, zone, parole, farine, humide, salive, 
limite, pilule, ma mère va lire, la figure du malade se ranime. 
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REVISION 

QUESTIONNAIRE — 9. Combien y a-t-il de genre* dans le* nom*? 
10. Quel* sont le* nom* masculin*? 11. Quel* sont le* noms féminin*? 
12. Combien y a-t-il de nombre* dan* le* noms? 13. Quand est-ce 
qu'un nom est du singulier? 14. Quand est-ce qu'un nom est du plu­
riel? 15. Comment forme-t-on le pluriel des noms? 16. Que faut-il 
faire pour analyser un nom? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

15. — .Souligner d'un trait les noms masculins et de deux traits les noms féminins. 
Encensoir. Charpentier. Charrue. Eglise. Pape. Chape. Peintre. Cadenaa 

Canon. Carrière. Dépense. Serrure. Hanneton. Canari. Chantre. Couturière. 
Orange. Pigeon. Canard Cuvette. Tasse. Charge. Blé. Citrouille. Huile. Marque. 
Clé. Apostrophe. Accent. Langue. Province. Comté. Ravin. Tempête. Fauteuil. 
Marmite. Carotte. Ramoneur. Balai. Brosse. Cuillère. Table. 

16. — Mettre le chiffre 1 sous les noms singuliers et le chiffre 2 sous les noms 
pluriels. 

La salle des malades. Le dortoir des élèves. Les écoliers de la classe. 
Les remèdes du docteur. Les poules de la ferme. Le berger garde les moutons, 
les brebis et les vaches. Le prêtre donne l'absolution aux pénitents. Les soldats 
défendent la patrie. Le Canada se compose de neuf provinces. La province se 
divise en comtés; chaque comté se compose de plusieurs municipalités. Mon ami 
aime à gravir les montagnes; je préfère prendre mes promenades dans la plaine. 
Avant sa mort, mon oncle a reçu les derniers sacrements. Les bons chrétiens 
auront la vie éternelle. 

Exercice d 'ana lyse .— Dms les phrases suivantes, faire connaître pour>chaque 
nom, l'espèce, le genre et le nombre. 

Le péché offense Dieu. Les menuisiers travaillent le bois; ils se servent d'un 
établi, d'une varlope, de marteaux, de scies et' de ciseaux. Le docteur soigne les 
malades avec des remèdes. Henri part à la pêche; sa sœur va au jardin. 

Exercice de compos i t i on — A l'école. — Je vais à l'école de Elle est 
sous la direction de Notre école comprend plusieurs Je suis en 
année. Je lis dans le livre de lecture. J'apprends le la et le 

J'ai deux cahiers; ce sont des cahiers à deux L'un sert pour écrire 
au et l'autre à la Comme je m'applique, je reçois de temps en 
temps des J'aime aller à l'école, où j 'apprends à connaître, à aimer et à 
servir le bon et par ce mojen à vivre en bon pour mériter un jour 
la vie , 
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7 e L E Ç O N - FORMATION du P L U R I E L 

—.— « m » 

Singulier Pluriel Singulier Pluriel Singulier Pluriel 
le fi h les fils le couteau les couteaux le jeu les jeux H 
la croix les croix un bateau des bateaux un pieu des pieux 
un corps des corps le fourneau les fourneaux le neveu les neveux 
une noix des noix un rideau des rideaux un cheveu des cheveux 
le nés les nez le vaisseau les vaisseaux le feu les feux 

Comment forme-t-on le pluriel des noms terminés par s, x, z ? i 
I 17. — Les noms terminés par s, x, z ne changent pas au plu- i 
l riel. Ex : le tapis, les tapis; un crucifix, des crucifix; le gaz, les gaz. \ 
| Comment forme-t-on le pluriel des noms terminés par au ou eu ? j 
i 18. — Les noms terminés par au ou eu prennent un x au plu- I 
j riel. Ex : le chapeau, les chapeaux; le cheveu, les cheveux. \ 

l 4 
EXERCICES 

17 . — Mettre au pluriel les noms en italique. 
Les agneau et les chevreau bondissent au bord des ruisseau. Les peti­

tes souris rongent des noix sur les tapis. Les eau coulent dans les tuyau. Les 
jeunes perdrix se nomment perdreau. Les petits lapins ou lapereau vivent dans 
les bois et sur les coteau. La plupart des gaz, sont des corps invisibles. Les fils 
des deux marquis ont des voix très belles. Les radis, les salsifis et les poireau sont 
des légumes. Les deux neveu du prince ont les cheveu blonds. Les feu de foret 
causent de grands dommages. Dans les jeu il faut éviter les taquineries. M a 
mère a acheté deux beaux crucifix. 

1 8 . — Mettre au pluriel. 

Le bois de la croix. Le remords du pécheur. Le palais du roi. Le sou­
tier de l'enfant. Le reras du malade. Le héros du combat. Le surplis du prêtre. 
Le temps de la journée. Le crucifix de la chambre. Le manteau du chantre. 
L'essieu de la roue. Le vaisseau de la flotte, lin morceau de drap. Le neveu de 
Paul. Le joyau de la bague. L'aveu du coupable. Le revers du tapis. Le compas 
de l'écolier. L'étonrneau du marais. Le prix du bureau. 
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8 e L E Ç O N - FORMATION du P L U R I E L 

1 

Un animal Des animaux Un chacal Des chacals 

Singulier 

le cheva/ 
un canal 
le métal 
un anima/ 
le minera/ 

Pluriel 

les chevaux 
des canaux 
les métaux 
des animaux 
les minéraux 

Singulier 

le régal 
un chacal 
le carnaval 
un festival 
le bal 

Pluriel 

les régals 
des chacals 
les carnavals 
des festivals 
les bals 

Comment forme-t-on le pluriel des noms terminés en al ? 

19. — La plupart des noms terminés en al forment leur pluriel 
en aux. Ex. : le végétal, les végétaux; un fanal, des fanaux. 

Comment forme-t-on le pluriel de quelques noms en al ? 

20. — Quelques noms en al forment leur pluriel selon la règle 
générale, c'est-à-dire prennent un s au pluriel. Ex : un bancal, des 
bancals. 

* -
1 9 . — Mettre au pluriel 

Le mal. Le canal. Le caporal. Un rival. Un maréchal. Le cheval. Le 

tribunal Le métal. Un fanal. Un animal. Un arsenal. Un orignal. Le chacal . 

Le festival. Un régal. 

2 0 . — Mettre au pluriel 

Le total de l'addition. Le local de la cour. Le vassal du seigneur. Le 

littoral de la mer. La croix du général. La peau de l'orignal. Le signal du bourgeois. 

Le capital du marchand. Le chacal du désert. La fleur du végétal. Le journal de 

la ville. Le manteau du cardinal. Le chapeau de l 'amiral . La lumière du fanal. 

Le maréchal du village. Le malade de l'hôpital. 
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9 e L E Ç O N - FORMATION DU PLURIEL 

Des clous Un chou Des choux 

Singulier Pluriel Singulier Pluriel 
le clou les'clous le pou les poux 
un verrou des verrous uu bijou des bijoux 
le filou les filous le caillou les cailloux 
un trou des trous un chou des choux 
le coucou les coucous le genou les genoux 

Singulier Pluriel Singulier Pluriel 
le portail les portails le corail les coraux 
un détail des détails uu travail des travaux 
le camail les camail» le vitrail les vitraux 
un attirail des attirails un émail des émaux 
le chandail les chandails le bail les baux 

Comment forme-t-on le pluriel des noms terminés par ou ? 
21. — La plupart des noms terminés par O U prennent un s au 

pluriel. Ex : le trou, les trous. 
Note — Sept noms en ou prennent un x au pluriel. Ce sont: bijou, ca i l lou , 

c h o u , genou, h ibou, jou jou e t pou. E x : des bijoux, des cai l loux. 

Comment forme-t-on le pluriel des noms terminés par ail ? 
22. — La plupart des noms terminés par ail prennent un S 

au pluriel. Ex: le détail, les détails; le portail, les portails. 
Note — Sept noms en ail changent cette terminaison en aux . Ce sont bail , 

cora i l , émai l , soupirai l , t rava i l , vanta i l , v i trai l . E x : Un vitrail , des v i t raux . 

EXERCICES 
2 1 . — Mettre au pluriel. 
Le cou. Le genou. Le clou. Le verrou. Le caillou. Un hibou. Un pou. 

Le filou. Le coucou. Un joujou. Un sou. Un bijou. Le soupirail. Le corail. Un dé­
tail. Le vitrail. Un portail. Le camail. Un bail. Un rail. Le poitrail. Le gouver­
nail. Le travail 

2 2 . — Mettre au pluriel. 
L'éventail de la dame. L'écrou de la porte. Le vantail du soupirail. Le 

poitrail du cheval. Le glouglou du ruisseau. L'attirail de la voiture. Le bail 
du locataire. Le matou d'un original. Le caillou du chemin. Le joujou du bébé. 
Le chandail du joueur. Le trou de la serrure. Le chou du jardin. Le vitrail de la 
cathédrale 



LECTURE ET RECITATION 

Prière d 'un enfant à Jésus 

A l'enfant qui te révère, 
Tu ne te dérobes pas; 
Si jusqu'au m o n t du Calvaire, 
Il ne peut suivre tes pas 
S'il ne vient pas à ta table 
Manger le pain des élus, 
Tu l'appelles dans l'étable, 
O Jésus, petit Jésus! 

L'étable est le petit temple, 
Que ton amour fit pour nous: 
Là souvent je te contemple, 
Et je te parle à genoux. 
A ton berceau ma prière, 
N'a point de vœux superflus; 
Elle cherche ta lumière, 
O Jésus, petit Jésus. 

E x e r c i c e o r a l . — 1) Quelle est la signification des mo t s su ivan ts : révérer, dérober, mont, élu, 
temple, contempler, superflu, — 2) Que rappelle le Ca lva i re? — 3) Qu 'en tendez-vous par le 
pain des élusl — 4)Comment l 'étable devint-elle un t e mp le ? —5) Pourquoi nous met tons -nous à 
genoux pour prier ? — 6) Est-ce toujours nécessaire ? — 7) Quel mystère nous rappelle J é sus 
dans l 'étable ? — 8) Pourquoi s'est-il fait homme ? — 

E x e r c i c e é c r i t . — Relever tous les noms singuliers, en indiquer le genre. — 
Relever t ous les noms pluriels e t en indiquer le genre — M e t t r e au singulier les noms pluriels. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Quel est le nom de la matière gui sert à fabriquer: 

1. Les bouteilles ? 
2. Les tables ? 
3 . Les plumes ? 
4. Les paniers ? 
5. Les souliers ? 

6. Le pain ? 
7. Le vin ? 
8. Le fromage ? 
9. Les chemises ? 

10. Les bas ? 

11. La toile ? 
12. Le d r ap ? 
13. Le beurre ? 
14. Le chocolat ? 
15. Les clous ? 

M o d è l e . — On fabrique les bouteilles avec du ver re ; les tables avec du 

2. DICTEE. — C o n s o n n e s d o u b l e s . Canne, abbé, botte, somme, 
nappe, colle, masse, connu, passe, terre, arrivée, étoffe, abattu, pas­
sage, occupé, étonne, corrige, sonnette, assommé, commode, appelé, 
attaqué, Valère m'a reconnu. Marie a raccommodé sa jupe. 
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R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la première semaine) / . Est-ce que 
tous les hommes parlent la même langue? 2. Quelle langue parlent 
les Canadiens français? 3. Quelle science faut-il apprendre pour bien 
parler et bien écrire? 4. Combien la langue française compte-t-elle 
d'espèces de mots? S. Qu'est-ce que le nom? 6. Combien y a-t-il 
d'espèces de noms? 7. Qu'est-ce que le nom commun? 8. Qu'est-ce 
que le nom propre? 

(Leçons de la deuxième semaine) 9. Combien y a-t-il de genres dans les 
noms? 10. Quels sont les noms masculins? 11. Quels sont les noms 
féminins? 12. Combien y a-t-il de nombres dans les noms? 13. Quand 
est-ce qu'un nom est du singulier? 14. Quand est-ce qu'un nom est 
du pluriel? 15. Comment forme-t-on le pluriel des noms? 16. Que 
faut-il faire pour analyser le nom? 

(Leçons de la troisième semaine) 17 Comment forme-t-on le pluriel des 
noms terminés par s, X, z? 18. Comment forme-t-on le pluriel des noms 
terminés par au ou eu? 19. des noms terminés par al? 20 de 
quelques noms en a l ? 21 Comment forme-t-on le pluriel des noms 
terminés par o u ? 22 par a i l ? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

23. — Compléter les mots inachevés. 

Le nom est un mot que nous employons pour désigner les per , les 
an ou les cho Il y a d sortes de noms: le nom pr et 
le nom co Le nom co est celui qui convient à toutes les per 
à tous les an ou à toutes les ch de même espèce. Celui qui appar­
tient en propre à une per à un animal ou à une cli s'appelle nom 
pr. . . Ainsi les mots Adam, Eve, Noé sont des noms pr tandis que livre, 
cahier, arbre, fleur sont des noms co 

24. — Mettre au pluriel. 

Le livre. Le fleuve. La prairie. Le ruisseau et le bois. Le noyau de la pêche. 
Le chat et la souris. L'agneau et le chevreau. La colline et le coteau. 
La lame du couteau. La perdrix est un oiseau. Le lapereau est un animal. Le 
général et le caporal. Le fils de l'amiral. Le crucifix de l'école. Le tombeau du 
marquis. Le cheval de l'officier. La porte du caveau. Le ruban du chapeau. Le 
prix du couteau. Le gaz du bocal. 

A n a l y s e ora le o u é c r i t e — Indiquer l'espèce, le genre et le nombre des mois en italique. — 
Le voilurier fabrique des voitures. Les souris mangent du fromage. La rouille ronge le fer. Faut 
conduit le cheval du château. René apprend ses leçons. Le Richelieu arrose une région fertile 
en toutes sortes de récoltes. 

3. DICTEE — Emploi du g. devant e. é., è., i. 
Sage, juge, âgé, girafe, rigide, régime, légère, page, nuage, lige, ba­
gage, délogé, dégagé, image, étalage, déménagé, origine, Origène a 
doré la porte de la cage. L'orage a ravagé ma récolte. Vigile nage 
vite -sur le lac. Marguerite a perdu sa ttique verte. Régina a délogé 
le bagage. 
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OCTOBRE — 

10e L E Ç O N - L ' A R T I C L E 

Le serpent La grenouille Une grappe Des pommes 

Déf in i C o n t r a c t é I n d é f i n i 
l e pain la viande l e s draps marcher a u combat u n bec 
le lit la lune l e s poires s'exposer a u danger u n e pelle 
l e plat la cave l e s nuits le fruit d u pommier d e s dards 

les arbres d e s forêts d e s lime? 

Qu'est-ce que l'article ? 

23. — L'article e s t un m o t qui se m e t d e v a n t le n o m pour en t 
indiquer le genre e t le nombre. E x : Le poêle, la pipe, les lampes. \ 

Quel genre et quel nombre prend l'article ? j 
24. — L'article prend le genre e t le nombre du n o m qu'il pré- J 

cède . j 
L e s ' emploie d e v a n t les n o m s mascu l ins s ingul iers : E x . l e cou, l e pè re . 
La s 'emploie d e v a n t les n o m s féminins s ingul iers Ex . la ma in , la mère . f 
L e s s ' emploie d e v a n t les n o m s p lur ie l s : l e s pères , l e s mè re s . ^ 

— — > ~ — — — 4 

EXERCICES 

25. — Mettre l'article qui convient. 

b a p t ê m e — grenier — fourmi — m o n t r e —• pain — por ta i l — jeu — 
lune — plaie — blessure — c h a r p e n t i e r — perdr ix — fuseau — p o t e a u — famille 
— farine — blé — c h a l u m e a u — figure — visage —• p lancher — feuille — pois­
son — c a r p e — r iv ière — firmament — p a r a d i s . 

26. — Remplacer les tirets par l'article convenable. 

n e v e u de — — t a n t e . • c o n d u i t de cheminée . récom­
pense d e —•— v e r t u . — — yeux de d i n d e . c i tadel le de cap i ta le . 

c a n o n s d e vil le. foin de pra i r ie . voile d e religieuse. 
croix d e m o n t a g n e . por ta i l s d e ferme. récol tes d e 

c a m p a g n e . chasseur de forêt . gardien de p o r t e . clé de 
c a v e . élu d e foule. denrées d e m a r c h a n d e . comtés 

d e p rov ince . 
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La machine à coudre Un lac Une lie 

Art ic le défini 
1 e pot I l a paume 
le prix l a pêche 
le tir I la brique 

les fils 
les sacs 
les bas 

un pic 
u n lac 
un soc 

Art ic le indéfini 
u n e rame | des cadeaux 
u n e chaise 
u n e étoile 

des mûres! 
des perches 

Combien y a-t-il de sortes d'articles ? 

25. — Il ya deux sortes d'articles: 
l'article défini: le, la, les. Ex: le bol, la tasse, les assiettes; 
l'article indéfini: un, une, des. Ex. un cap, une mer, des océans. 

On emploie 1' pour l e , la , devant les noms qui commencent par une voyelle 
ou une h muette. E x . l 'enfant, l 'histoire. 

Cette forme de l'article prend le nom de a r t i c l e é l idé . 

Au singulier devant une consonne ou une h aspirée: on emploie a u pour à 
le , du pour de, le . E x . aller au village, porter du pain. 

On emploie toujours au pluriel: a u x pour à, l e s ; des pour de , les . Ex . le mar­
ché a u x pommes, les terres des fermiers. 

Les articles a u , du , a u x , des , sont appelés a r t i c l e s c o n t r a c t é s . 

EXERCICES 

2 7 . — Remplacer les tirets par l'article défini qui convient-
Dieu a créé —•—- ciel, terre, soleil, lune, • étoiles, 

• anges et —•—hommes; de même que oiseaux qui volent dans airs, 
poissons qui nagent dans eaux, et tous animaux qui vivent sur 
terre. — pluie rafraîchit campagne et fait croître plantes. 

pain, viande, —— lait, légumes et fruits sont nos aliments les 
plus communs. —•— moutons nous fournissent laine. 

2 8 . — Remplacer les tirets par l'article indéfini qui convient. 
Le pommier est arbre. La vache est animal. La carotte est 

plante. Le Mackenzie et le Saint-Laurent sont fleuves. L'écureuil 
mange noix, noisettes et amandes. Le pain est bonne nour­
riture. La limonade est boisson rafraîchissante. Pour écrire, il faut 
cahier et plume ou crayon. On mange la soupe avec cuiller, on 
prend la viande avec fourchette. 

lie L E Ç O N - L'ARTICLE — ESPECES 
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1 2 e L E Ç O N - ANALYSE DE L'ARTICLE 

Que faut-il faire pour analyser un article! 
26. — Pour analyser un ar t ic le il faut nommer : 

1° Son espèce. 
2° Le genre et le nombre. 
3° Le nom auquel il se rapporte . 

M o d è l e s — L e s e n f a n t s son t l ' e spé rance d e s p a r e n t s . 

L e s : a r t i c le défini, mascul in pluriel , se r a p p o r t e à en fan t s . 
1* (pour la) : a r t i c le défini, féminin singulier , se r a p p o r t e à e spérance . 
d e s : a r t i c le indéfini, mascu l in pluriel , se r a p p o r t e à p a r e n t s . 

EXERCICES 

29. — Analyser les articles des phrases suivantes. 
Le soleil réchauffe la t e r r e . Les fleurs e m b a u m e n t le j a rd in . Le père 

ché r i t son e n f a n t . Les so lda t s dé fenden t la pa t r i e . N o é cons t ru i s i t / ' a r che . Le 
pain ser t à la n o u r r i t u r e des h o m m e s . Voici du l ièvre qui c o û t e cher . Des f rui ts 
son t su r la t a b l e . 

C O M P O S I T I O N — L e s f r u i t s 

V e r g e r — a r b r e s — f r u i t s — 
p o i r i e r — figuier — p o m m i e r — 
o r a n g e r — a b r i c o t i e r — p ê c h e r 
p r u n i e r — v i g n e — p o m m e — 
a b r i c o t — p r u n e — p ê c h e — 
c e r i s i e r . 

rjtf 1 ^S58 StSÈ&L 30 . — Remplacer les points par 
le mot réclamé par le sens. 

Les frui ts son t un de nos desser t s 
les p lus ag réab les . Ils sont p r o d u i t s 

pa r les frui t iers , que l 'on cu l t ive d a n s le Ainsi la p o m m e se cueille 
su r le ; la poire , su r le ; la figue, sur le ; e t l 'orange, sur 1' 
La pêche es t donnée pa r le ; la p r u n e , pa r le ; la cerise, pa r le 
l ' abr icot p a r 1' ; e t le raisin p a r la Les fruits qui on t , à l ' in tér ieur , 
p lus ieurs g ra ines , c o m m e la poire e t la son t appe lés frui ts à pépins , e t 
ceux qu i n ' o n t , a u - d e d a n s , q u ' u n e seule gra ine à coque t r è s du re , c o m m e 1' , 
la e t la se n o m m e n t à n o y a u . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Comment nomme-t-on le lieu où l'on fait: 

1. La farine? 5. Les briques? 9. Les planches ? 
2. Le pain? 6. Les clous? 10. Les souliers? 
3. Le papier ? 7. Les bonbons? 11. Les cordes ? 
4. Les couteaux? 8. Les chocolats ? 12. Les bouteilles? 

M o d è l e — La farine se fait au moulin: le pain à la etc. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

J é s u s et les pe t i t s e n f a n t s 

Mon cœur vous aime et c'est vous qu'il préfère, 
Petits enfants: venez, venez à moi. 
Pour vous sauver, je me fais votre frère; 
Venez goûter combien douce est ma loi. 

Près des cœurs purs, je trouve mes délices; 
Oh! de vos ans, consacrez-moi la fleur! 
De votre amour, donnez-moi les p r é m i c e s . 
Je suis, enfants, la s o u r c e du bonheur. 

Venez, je suis la douceur infinie, 
J'aime et console en tout temps, en tous lieux, 
Je suis le pain de l 'éternelle vie: 
Venez, c'est moi qui tiens la clef des cieux. 

Exercice oral. — 1) A qui Jésus s'adresse-t-il ? — 2) Pourquoi? — 3) Quelle invitation 
leur fa i t - i l ?—4) Quels motifs leur donne-t-il pour les engager à venir à lui? — 5) Les enfants 
doivent-ils répondre à cet appel ? — 6) Pourquoi ? 

Exercice écrit — Relever la petite poésie ci-dessus, en mettant un trait sous le* nom* et 
deux traits sous les articles. 

Modèle: — Avant tout, une aiguille doit être pointue; une boule ronde; une règb. 

4. DICTEE. — Emploi de C. devant e M é . , è., i. 
Cire, cela, ceci, vice, cité, calice, racine, cigale, Céline, Cécile, cène, 

céleri, race, féroce, Lucie, difficile, médecine. Félicité a doré le calice. 
Lac porte une racine de tomate. La cécité d'Octave dure. Il a tué 
une limace. René me donnera le cigare. Cécile cirera les bottes de papa. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Quelle Qualité doit avoir avant tout: 
1. Une aiguille ? 5. L'eau à boire ? . 
2. Une boule? 6. Un ami ? 
3. Une règle ? 7. Un écolier ? 
4. Une balance ? 8. Un juge ? 

9. Un champ ? 
10. Un calcul ? 
11. Un jeu? 
12. Une leçon ? 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 23. Qu'est-ce que l'article? 24. Quel genre et 
quel nombre prend l'article? 25. Combien y a-t-il de sortes d'articles? 
26. Que faut-il faire pour analyser un article? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

31 . — Employer l e ou l a selon le nom. 
Lion, — brebis, — poule, •— tigre, — fenêtre, — table, — vache, — 

sucre, — bureau, — canif, — plume, — feuille, — veau, — terre, — lune, — livre, 
— chapeau, — gant, —• canne, — crayon, — panier, — couteau, — fourchette, 
— pain, — fromage, •— confiture, — gâteau, — galette, — rat, — chevreau, — 
souris, — perdrix, — pintade, — coq, — grenouille, — lézard. 

32 —Remplacer les tirels par l ' a r t i c l e d é f i n i ou l ' a r t i c l e i n d é f i n i eonvenable. 
— bouteilles sont sur — table. Louis va chercher — pain — garde-

manger. — fruits de — marchande coûtent cher. Il faut accomplir — pénitence 
imposée par — confesseur. — missionnaire prêche — croix — infidèles. — maître 
enseigne — sciences — écoliers. — coq conduit — poules dans — basse-cour.— 
— vache nousdonne — lait ; on en fait — beurreou — fromage. Ma mère porte — 
sucre d'érable — marché de — ville. 

C O M P O S I T I O N 

M o n l ivre d e l e c t u r e — A compléter. 
Je lis dans le . . . livre de lecture. Sa couverture est en . . . . recouvert d'une 

. . . . de couleur . . . . Il contient . . . pages; il est divisé en . . parties. Il 
renferme . . . leçons; chacune d'elle est illustrée par . . . . gravure. Après cha­
que leçon de lecture, il y a un . . . . d'écriture, suivi d'une leçon de . . . . en images. 

Sa longueur est de sa largeur de . . . . et son épaissseur de . . . . Il renfer­
me des leçons sur . . . . . sur. . ., sur. . . . et sur . . . . J'aime beaucoup mon livre 
de lecture. 

D I C T E E — Syllabes inverses et syllabes fermées. 

5. DICTEE. — Syllabes inverses et syllabes fermées. 
1 — Acte, espèce, obéir, orme, activité, absolu, ermite, alcove, organe, 

admiré, orgue, abjuré, escalade, obtenu, abdique, sol, lac, pic, mer, 
mal, nef, vil, tir, ver, soc, mur, sac, bol, fil, cor, tic, vis. 

2 — Félix porta le sac de fer à Samuel. Jacob espère sortir avec 
la palme. Octave va servir à l'armée. Ulric cidtive le sol. Victor va 
devenir artiste. Anne porte un sac de pommes. Ursule a obtenu la 
garde. Arsène apporte le pic d'Ernest. Le lac a débordé. Il a une 
fertile récolte. 
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13 e L E Ç O N - L 'ADJECTIF — ESPECES 

* 

L'ours noir 
Le sac noir 
La règ'e droite 
Le chien fidèle 
La robe blanche 

Ce beau ciboire Deux enfants 
Mon carnet 
L a poche 
Ce ciboire 
Ce t t e canne 

Une belle fontaine 
Un ruisseau 
Deux enfanta 
Telle armoire 
Aucun fruit 

Qu'est-ce que l''adjectif' ? '• 
27. — L'adjectif est un mot que l'on ajoute au nom pour le ( 

qualifier ou pour en préciser le sens. Ex: Un ouvrier adroit. ) 
Ce livre est superbe. j 

Combien y a-t-il de sortes d'adjectifs ? \ 
28. — Il y a six sortes d'adjectifs: les adjectifs qualificatifs, \ 

, les adjectifs possessifs, les adjectifs démonstratifs, les adjectifs ) 
\ numéraux, les adjectifs indéfinis et les adjectifs interrogatifs. j 

EXERCICES 
33. — Souligner les adjectifs qualificatifs. 

L'homme généreux. La vertu aimable. La jolie fleur. Le remède amer. 
Le chien fidèle. Le cheval fougueux. Le tigre cruel. Un beau cadeau. La mai­
son blanche. La feuille légère. L'abeille laborieuse. Le conseil prudent et sage. 
L'écureuil agile. Le singe grimacier. Le fleuve profond et rapide. Le frais 
e t limpide ruisseau. Le loup vorace. 

Joindre à chaque nom de gauche l'adjectif de droite qui lui convient. 34. — 

La plume — Le fardeau — Le ciel — 
La neige — Le serpent — Le genou — 
Le chant — Le gouffre — Le soldat — 
Le feu — Le mensonge — L'aiguille — 
L'étoile — Le chien — Le verre — 
La glace — Le loup — L'herbe — 
L'enfant — Le champ — Le ruisseau — 
La dent — La pente — La pendule. — 

léger, blanche, bleu, 
venimeux, molle, flexible, 
courageux, profond, harmonieux, 
honteux, pointue, ardent, 
transparent, brillante, fidèle, 
cruel, longue, froide, 
fertile, limpide, pieux, 
solide, exacte, rapide. 
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14e L E Ç O N - ADJECTIF QUALIFICATIF 

l 
l 

! 

Enfant poli Enfant studieux Enfant charitable 

le pré vert la feuille m o r t e 
la prune r o u g e 
la p lante v ivace 
la tasse c h è r e 
la table h a u t e 

le raisin m û r 
l 'arbre s e c 
le verre p l e i n 
le tapis n e u f 

i Qu'est-ce que l'adjectif qualificatif ? ( 
( 29. — L 'adject i f qualif icatif est celui qui ajoute une qua l i t é ( 
l au nom. Ex: Le champ fertile, le soldat courageux. } 

l Comment connaît-on qu'un mot est adjectif qualificatif'? ( 
( 30. — On connaît qu 'un mot est adject i f qualif icatif quand on { 
l peut l 'unir aux noms : personne, animal, chose. Ainsi habi le , vif, / 
j rouge sont des adjectifs qualificatifs parce qu'on peut dire: une ) 
j personne habi le , un animal vif, une chose rouge. J 

35. — Souligner les adjectifs qualificatifs. 
Un bon m a t e l a s — De b e a u x h a b i t s — La neige b lanche — Le feuillage 

v e r t — U n e eau claire — La v i t r e t r a n s p a r e n t e — La fleur rouge — Un écolier 
modèle — La jolie p l an t e — Le p r ê t r e pieux — L 'enfan t docile e t s t ud i eux —- L a 
maî t r e s se intel l igente et d é v o u é e . — Le médecin s a v a n t e t habi le . — Un a n i m a l 
cruel e t féroce. — Un h o m m e fort et courageux . 

36 . — Même exercice 

L e C h a t — Le c h a t est un a n i m a l ut i le , ma i s son ca rac t è re n 'es t p a s 
in té ressan t c o m m e celui du chien; c 'es t un d o m e s t i q u e infidèle; on ne le ga rde 
q u e p o u r c h a s s e r un an ima l p lus incommode . Il est joli, vif, ad ro i t , ca res san t d a n s 
sa j eunesse ; ma i s son bad inage , q u o i q u e tou jou r s agréab le e t léger, n 'es t p resque 
j a m a i s innocen t . Il a un c a r a c t è r e fourbe, un n a t u r e l pe rve r s . P o u r peu q u ' o n 
l ' i r r i te , il fait sen t i r ses ongles po in tus , e t lorsqu' i l e n t r e en fureur, sa mine si 
douce dev i en t h ideuse , ses yeux sont a r d e n t s , ses m o u v e m e n t s b r u s q u e s e t ra ­
pides , ses cris e f f rayants , ses griffes longues e t a iguës se m o n t r e n t p rê tes à t o u t 
déch i re r . 

EXERCICES 



1 5 e LEÇON - FEMININ des ADJECTIFS QUALIFICATIFS 

) 

Le petit garçon La petite fille 

L e c h a p e a u g r a n d 
le rais in m û r 
le t a b l e a u joli 
le p iquet pointu 
l ' h o m m e c o n t e n t 

Un sac noir Une ardoise noire 

la t u q u e g r a n d e 
l 'orange m û r e 
la ma i son jol ie 
la l a n c e p o i n t u e 
la f e m m e c o n t e n t e 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs qualificatifs ? 
31. — On forme le féminin des adjectifs qualificatifs en ajou­

tant un e au masculin. Ex. l'habit gris, la couverture grise-
Comment forme-t-on le féminin des adjectifs terminés au mascu­

lin par un e muet ? 
32. — Les adjectifs terminés au masculin par un e muet, ne 

changent pas au féminin. Ex. Un fruit jaune, une fleur jaune. 

EXERCICES 

37. — Mettre au féminin. 

Un devoir facile, une leçon . . . . Mon joli crayon, ma . . . plume. Un 
fruit rouge, une fleur . . . . . Le petit garçon docile, la . . . . fille. . . . Un regard 
perçant, une vue . . . . Le champ fertiie, la terre . . . . L'homme pauvre, la femme 

Un frère prévenant, une sœur . . . Le nuage sombre, la nuée . . . Le 
couteau tranchant, la lame 

38. — Mettre au masculin. 

Une page propre, un cahier . . . . Une source limpide, un ruisseau . . . . 
Une blouse bleue, un paletot . . Une promenade charmante, un entretien . . . . 
Une étoffe noire, un habit . . . . LTne prairie verte, un arbre . La riche princesse, 
le . . . . seigneur. Une ouvrière habile, un . . . ouvrier. Une soutane rouge, un 
cordon . . . . La bonté divine, l'amour . . . Une sage conduite, un . conseil. 
La tomate mûre, le raisin . . . . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Pour chaque adjectif indiquer le genre et le nombre. 
L a règle droite e t vernie. L e juge impartial. Une leçon longue et difficile. — D e s p o m m e s vertes 

et sures. U n jeu amusant. D e s boules rondes. 

M o d è l e — droite: a d j . quai . fém. singulier. 
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LECTURE ET RECITATION 

L ' E n f a n t et sa Mère 

Vous m'avez dit souvent, maman, qu'auprès de nous, 
Toujours un ange est à genoux! 

Seul il doit s'ennuyer en mon cœur sol i ta i re . 
— Il bénit le Seigneur et nous porte à bien faire, 
Pour nous il prie i n c e s s a m m e n t , 
Et, quand l'enfant rebelle, au péché s'abandonne, 
Et brise fleur à fleur sa céleste cou ronne , 
Il voile son visage et pleure doucement. 
— Ah! mon Dieu, maman, quel m a r t y r e ! 
Je promets désormais de vivre sagement, 

Et tellement 
Que je le ferai toujours rire. 

ABEL FABRE. 

Exerc ice oral . — 1) Expliquer les mots en caractères gras? — 2) Quelle réflexion fait 
l'enfant à sa mère ? — 3. )Que lui répondit celle-ci ? — 4) Que fait notre ange quand nous nous 
laissons aller au péché ? — 5) Qu'ajouta l'enfant aux paroles de sa mère ? 

Exerc ice é c r i t — L'élève copiera la poésie précédente, en mettant le chiffre 1 sous les noms 
masculins et le chiffre 2 sous les noms féminins. 

COMPOSITION — La poule et ses pouss ins 

couvée, — gonfle, — pouss ins , — duvet , — berceau , — t è t e , — c a m p e , — 
a t t e n t i v e , — accouren t , — m è r e , — fe rme, — len t , — soleil, — ailes, — 
p r o m e n a d e . 

Remplacer les points par les mots réclamés par le sens. 
Un des spectacles les plus intéressants que nous offre la , est celui de la 

poule à la tête de ses L'oeil vigilant, l'oreille , elle va d'ici, puis 
de là, marchant d'un pas , mesuré sur la faiblesse de sa Voici, 
une bonne place au pour se reposer et se réchauffer. La poule s'accroupit, 

son plumage, et soulève un peu ses , qu'elle arrondit en foime de 
Tous les petits et se blottissent sous le chaud couvert. Deux ou 

trois montrent au dehors leur jolie éveillée; l'un, dans sa hardiesse, se 
sur le dos de la ; les autres, les plus nombreux, cachés dans le . . . . 

. . , sommeillent ou pépient doucement. La sieste finie, on se remet en 

6. DICTEE. — Emploi de ç. devant a., o., u. 
Reçu, façade, garçon, façonné, limaçon, conçu, balançoire, déçu, 

agaçante, leçon, française, remplaça, menaçante. François a reçu la 
rançon de cet homme. Ce garçon a façonné cette table. Il s'assiéra sur 
la balançoire. Voici le reçu de la facture. Cette façade est originale. 
Elle a sa sa leçon. 

• 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Qu'est-ce que l'adjectif? 28. Combien y a-t-
il de sortes d'adjectifs? 29. Qu'est-ce que l'adjectif qualificatif? 30. 
Comment connaît-on qu'un mot est adjectif qualificatif? 31. Com­
ment forme-t-on le féminin des adjectifs qualificatifs? 32. Comment 
forme-t-on le féminin des adjectifs terminés par un e muet? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

39. — Mettre te chiffre l sous les adjectifs masculins et le chiffre 2 sous tes 
adjectifs féminins. 

L ' é c u r e u i l . L 'écureui l est un joli pe t i t a n i m a l , qu i n ' e s t q u ' à demi -
s a u v a g e . Il n ' e s t ni carnass ier , ni nuisible, quo iqu ' i l saisisse quelquefois les oi­
seaux . Il est p ropre , leste, vif, t r è s a le r te , t r è s éveillé, t r è s i ndus t r i eux . Il a la 
phys ionomie fine, le corps ne rveux , les m e m b r e s t r è s d ispos . Sa jolie figure es t 
encore rehaussée pa r une belle queue en forme de p a n a c h e , qu ' i l re lève au -dessus 
d e sa t ê t e e t sous laquelle il se m e t à l ' ombre . 

C O M P O S I T I O N — L e p a i n 

B l é — a l i m e n t s — b o u l a n g e r — f a r i n e — e a u — p a i n — p â t e — c r o û t e 
m i e — l e v a i n — f o u r . 

Remplacer les points par le mot réclamé par le sens. 
Le pain qui est à la fois le p lus c o m m u n et le p lus sain d e nos . . . . p r o v i e n t d u 

. . . . q u e le l aboureur récol te , e t qu ' i l l ivre ensu i t e a u meun ie r p o u r en faire d e 
la . . . . C e t t e farine est a lors t r a n s p o r t é e chez le . . . . , qu i la mêle a v e c d e 1 ' . . . . 
et la pé t r i t fo r tement avec d u . . . . Dès q u e la es t bien levée, il la m e t au 
. . . . e t il ob t i en t ensui te le . . . . La pa r t i e ex té r ieure du pain s 'appel le la . . . . e t 
la pa r t i e in tér ieure la . . . . 

7. DICTEE. — Emploi de la lettre y. 
Jury, type, mystère, acolyte, pyramide, royaume, loyal, bruyante, 

lyre, moyen, paralytique, gruyère, syllabe, citoyen, presbytère. Allvre 
va devenir paralytique. Ne soyez pas hypocrite. Acolyte est un mot de 
quatre syllabes. Hippolyte a tué une hyène. Le jury se réunira mardi. 
Emilie affile son crayon. 

8. DICTEE. — Le livre du bon Dieu. — Le grand livre que 
Dieu tient sans cesse ouvert devant nous, c'est la création, la nature, où 
nous voyons éclater, à chaque instant, les miracles de sa puissance, de sa 
sagesse et de sa bonté. Il faut bien aimer à le lire, afin de nous élever 
par là, à de profonds sentiments d'admiration, de reconnaissance et 
d'amour pour son divin Auteur. 
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1 6 e LEÇON - F E M I N I N d e s A D J E C T I F S — E X C E P T I O N S 

Garçon peureux 
le garçon jaloux 
le mari heureux 
l'enfant joyeux. 

Fille peureuse 
la fille jalouse 
la femme heureuse 
la servante joyeuse 

Ecolier léger 
un banc léger, 
un homme fier 
le fruit amer 

Ecoliére légère 
une caisse légère 
une femme fière 
la tisane arrière 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs en x ? 
3 3 . — Les adjectifs en x, changent au féminin x en se. E x . 

un fruit fameux, une pomme fameuse. 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs en e r ? 
3 4 . — Les adjectifs en er changent au féminin er en ère . E x . 

le front allier, la figure altière. 

EXERCICES 

40. — Mettre les adjectifs suivants au féminin. 
Un enfant jaloux — une fille. . . . Un homme soigneux — une femme . . . 

Le roi heureux — la reine Le ment altier — la montagne. . . . Le chien fa­
milier — la vache . . . Un prix avantageux — une récolte. . . . Le remède amer — 
l 'amande. . . . Le couvent hospitalier — la maison . . . . Un précipice affreux — 
une caverne. . . . Un tableau hideux — une peinture. . . . Le panier entier — la 
l e ç o n . . . . 

41. — Mettre les adjectifs suivants au masculin. 

Majestueuse — Dangereuse — Capricieuse — Vertueuse — Jalouse — 
Fière — Légère — Orageuse — Peureuse — Mélodieuse — Epineuse — Fami­
lière — Harmonieuse — Paresseuse — Malheureuse — Hospitalière — Affreuse 
— Joyeuse — Nuageuse — Entière — Radieuse. 

COMPOSITION — Joindre un nom à chacun des adjectifs de l'exercice 41. 

M o d è l e — Une forêt majestueuse, etc. 

9 . D I C T E E . — Consonnes composées bl . c l . fl. gl . pl . spl . 
Table, classe, flûte, glace, plume, splendeur, cible, clergé, siffle, 

globe, flâné, goglu, plumage, blague, clôture, flotte, plaque, Clotilde 
a plié ce linge. Platonide a clôturé sa terre. Adèle a cassé sa plume. 
Une flotte navigue sur la mer. Clovis a joué de la clarinette. Léa a 
reçu la récompense de la classe. 
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17 e LEÇON - FEMININ des ADJECTIFS — EXCEPTIONS 

U n bon réveil 
le veau gras 
le prix vermeil 
le tigre cruel 
le meuble ancien 
l'enfant muet 
le voleur fripon 

U ne bonne montre 
la génisse grasse 
la médaille vermeille 
la tigresse cruelle 
la table ancienne 
la fille muette 
la voleuse friponne 

U n bel écureuil 
un chien vif 
un ton bref 
un fou naîf 
un rabot neuf 
un cheval rétif 
un traité décisif 

Une belle carafe 
une parole vive 
une réponse biève 
une folle naïve 
une lime neuve 
une jument rétive 
une mesure décisive 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs terminés par as, eil, 
el, en, et, on ? 

35. — Les adjectifs terminés par as, eil, el, en, et et on dou­
blent la consonne finale avant Te muet du féminin. Ex. le coq 
gras, la poule grasse, etc. 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs en f ? 
36. — Les adjectifs en f font leur féminin en ve. Ex. l'habit 

neuf, la robe neuve. 

EXERCICES 

42. — Mettre au féminin. 
Violet — Actif — Las — Bref — Immortel — Rétif — Ancien — 

Pareil — Bon — Adoptif — Neuf — Eternel — Païen — Fluet — Nouvel — Fu­
gitif — Fautif Bas — Muet — Poltron — Criminel. 

43. — Remplacer les tirets par l'adjectif convenable. 
Un fruit gros, une noix • Le peuple canadien, la nation Un plat 

vermeil, la figure Un bas neuf, une veste Le poids net, la mesure 
Le voleur captif, la louve L'enfant actif, la tante Le corps mortel, la 
blessure Un bon coup, une affaire. Le bel oiseau, la fleur. L 'a­
mour fraternel, l'affection Le mur ancien, la ville Le tour bref, la pa­
role Un poulet gras, une oie 

10. DICTEE. — Consonnes composées: br, cr , dr, fr, gr, pr, t r , 
vr. 

Brave, crime, drogue, frire, grâce, prône, trèfle, vivre, craqué, brune, 
drague, frotte, mitre, crêpe, trame, avril, propre, .Rodrigue va mettre 
une nappe propre. Frédéric se fractura le crâne. Uévêque portera la 
mitre et la crosse à la cérémonie. 
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18e L E Ç O N - FEMININ des ADJECTIFS — EXCEPTIONS 

Oiseau chanteur 

le chat voleur 
l'enfant parleur 
l'écolier flâneur 
le marchand trompeur 

Grive chanteuse 

la chatte voleuse 
la fille parleuse 
l'écolière flâneuse 
la marchande trompeuse 

Hommes parleurs 

un Dieu créateur 
un ami consolateur 
un sage protecteur 
un conseil directeur 

Femmes parleuse* 

une parole créatr i ce 
une parole consolatrice 
une dame protectr ice 
une règle directr ice 

Comment forme-t-on le féminin des adjectifs en eur ? 

37. — Les adjectifs en eur changent généralement au féminin, 
eur en euse. Ex. un homme moqueur, une femme moqueuse. 

Note —• La plupart des adjectifs en t e u r font leur féminin en t r i c e . E x . Un 

signe accusateur, une parole accusatrice. 

44. Mettre au féminin. 

Menteur. Parleur. Trotteur. Voleur. Admirateur. Trompeur. Boudeur. 
Approbateur. Dormeur. Dévastateur. Rieur. Grondeur. Protecteur. Flat teur . 
Créateur. Consolateur. Voyageur. Flâneur. 

45. — Remplacer les tirets par l'adjectif convenable. 

Un chien voleur, une chatte . Un enfant parleur, une femme . 
Le témoignage accusateur, la trace . Un homme flatteur, une parole 
Le garçon boudeur, la fille — — . Le roi protecteur, l'impératrice . Un patron 
grondeur, une maîtresse . Le torrent dévastateur, la rivière . Le pigeon 
voyageur, l'hirondelle . L'ouvrier flâneur, l'ouvrière . 

Analyse orale ou écr i te — Faire analyser Quelques-uns des mots de l'exercice 45. 

11. DICTEE. — Consonnes composées: ps., s e , st. sp. 
Capsule, style, scarlatine, spirale, scalpe, éclipse, scorbut, specta­

cle, stupide, gypse, scarole, stigmate, stage, stérile. Le scorpion est 
un animal venimeux. Elle me donna un scapulaire. Cette statue a 
un beau piédestal. Le scorbut a fait des ravages avec la scarlatine. 
Il possède un stéréoscope. 



L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L a sœur a înée 

Elle avait ses quinze ans à peine, 
Qu'on admirait dans la maison, 
Dans la maison b r u y a n t e et pleine, 
Sa bonne humeur et sa raison. 

Toujours à bien faire occupée, 
F e r m e et va i l lante avec douceur, 
Elle aimait, au lieu de poupée, 
Elle aimait sa petite sœur. 

Mais c'est quand vint le petit frère, 
C'est alors qu'il fallait la voir! 
Comme elle était heureuse et fière, 

, De bercer l'enfant chaque soir. 

VICTOR DE LAPRADE. 

E x e r c i c e o r a l — 1) Q u e l â g e a v a i t c e t t e s œ u r a înée ? — 2) Q u ' a d m i r a i t - o n d é j à c h e z e l le à l a 
m a i s o n ? — 3) Q u e s igni f ien t les d e u x m o t s : bruyante, pleine, ? — 4) Qu i a i m a i t - e l l e à l a p l a c e d e 
p o u p é e ? — S ) Q u e v e u l e n t d i r e les d e u x m o t s : / e r m * . vaillante} — 6 ) Q u e l l e é t a i t son o c c u p a t i o n 
c h é r i e a p r è s l a n a i s s a n c e de son p e t i t f r è r e ? — 7) P o u r q u o i be r ça i t - e l l e son pe t i t f r è r e ? 

E x e r c i c e é c r i t — 1) R e l e v e r les a d j e c t i f s qua l i f i ca t i f s e t en i n d i q u e r l e g e n r e ? —\ 
2 . ) M e t t r e au m a s c u l i n les a d j e c t i f s q u i s o n t au f émin in . — 3 ) I n d i q u e r que l n o m qual i f ie c h a q u e 
a d j e c t i f ? — 4) D o n n e r les q u a t r e de rn i e r s v e r s e n d i c t é e ap rè s p r é p a r a t i o n . 

12. D I C T E E . — Consonnes composées: c h . c h r . g n . p h . p h r . 
Chêne, chronique, magnifique, phoque, phrase, charité, Jésus-

Christ, vigne, paragraphe, chicane, êpitaphe, agneau. Philomène 
sonne la cloche. Michel a acheté une chape. Télesphore est agent pour 
le télégraphe et le téléphone. Christine a orné la crèche. Rodrigue a 
reçu l'onction avec le saint-chrême. 



— 34 — 

R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la p remiè re semaine) 23. Qu'est-ce que 
l'article? 24. Quel genre et quel nombre prend l'article? 25. Com­
bien y a-t-il de sortes d'articles? 26. Que faut-il faire pour analyser 
un article? 

(Leçons de la deux ième semaine) 27. Qu'est-ce que l'adjectif? 27. 
Combien y a-t-il de sortes d'adjectifs? 29. Qu'est-ce que l'adjectif 
qualificatif? 30. Comment connaît-on qu'un mot est adjectif quali­
ficatif? 

(Leçons de la t ro i s ième semaine) 31. Comment forme-t-on le féminin 
des adjectifs qualificatifs? 32. Comment forme-t-on le féminin des 
adjectifs terminés par un e muet? 33. Comment forme-t-on le fémi­
nin des adjectifs en X? 34. Comment forme-t-on le féminin des adjec­
tifs en er? 35 des adjectifs terminés par a s , eil, el, en , et o n ? 
36. des adjectifs en f ? 37. des adjectifs en eur? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

4 6 . — Remplacer les points par l'adjectif en italique mis au féminin. 
U n ton plaintif, une voix . . . . Un d iscours naïf, une paro le . . . . U n 

a r b r e chétif, une p l an t e . . . . U n h a b i t neuf, une robe . . . . U n h o m m e veuf, une 
femme . . . . L ' a m o u r fraternel la t endresse U n d o m e s t i q u e fripon, une 
s e r v a n t e . . . . Le raisin vermeil, la g r a p p e . . . . Un sot espr i t , une . . . . réponse 
U n e n f a n t muet, une pe r sonne . . . . U n boeuf gras, une oie . . . . U n fruit aigre­
let, une p o m m e U n gros melon , une . . . . a u b e r g i n e . Un jou r heureux, u n e 
c i r cons t ance . . . . Uu écolier tapageur, une écolière . . . . 

4 7 . —• Mettre les phrases suivantes au féminin. 
Le lec teur in te l l igent . L ' o u r s g o u r m a n d . Le c a m p a g n a r d r o b u s t e . Le 

t igre féroce. Le c i toyen loyal e t d é v o u é . Le c h a t fin e t sourno i s . Le se rv i ­
t e u r di l igent e t fidèle. Le frère poli . Le pêcheur p a t i e n t e t rusé . Le cuisinier ha ­
bi le . L ' i n spec t eu r av i sé e t sévère . Le gardien v ig i lan t . Le pât iss ier actif. Le 
p a r l e u r d i s t r a i t . Le d i r ec teu r pe r sévé ran t L ' h o m m e m a l a d e . Le cheva l rétif. 
Le boeuf v igou reux . Le coq éveillé. Le r a t a v i d e . Le lapin gros e t m a n g e u r . 
Un élève pa resseux . U n garçon g a u c h e . U n m o u t o n ve lu . 

13. DICTEE — Le sucre . — Le sucre vient de la canne à sucre; on 
en fait aussi avec le jus des betteraves. Dans la province de Québec, 
nous avons le sucre du pays. On le fabrique avec de l'eau d'érable. 
C'est le meilleur sucre, il est très renommé. Pour le faire le cultivateur 
entaille ses érables, recueille la sève et la fait bouillir, jusqu'à ce 
qu'elle se transforme en sirop et en sucre. 

14. DICTEE. — U n e jo l ie p e t i t e m a i s o n . Voyez ma jolie 
petite maison qui se cache dans les arbrisseaux au pied d'un coteau 
couvert de verdure. Elle ressemble à un nid d'oiseau posé sur de la 
mousse. Plusieurs ruisseaux l'entourent. Ils sont formés d'une eau 
limpide et fraîche. Sous les rameaux verts des arbres, je passe des 
jours heureux. Je préfère ma maison au plus beau château du monde 
et je ne la quitte jamais. 
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NOVEMBRE — 

PLURIEL des ADJECTIFS 

Un cheval superbe Des chevaux superbe! Un jeune lapin 

le plat rond 
un arbre feuillu 
la fleur blanche 
une tige droite 

R è g l e g é n é r a l e 
les plats ronds 
des arbres feuillus 
les fleurs blanches 
des tiges droites 

1 ll'habit gris 
[un fruit doux 
le poulet gras 
]un enfant joyeux 

Des jeunes lapins 

E x c e p t i o n s 
les habits gris 
des fruits doux 
les poulets gras 
des enfants joyeux 

Comment forme-l-on le pluriel ass^adjectifs qualificatifs ? 

3 8 . — On forme le pluriel des adjectifs qualificatifs en 
a j o u t a n t un s au singulier. Ex. un'Jiomme instruit, des hommes 
instruits. 

Quel est le pluriel des adjectifs terminés par s ou par x ? 

3 9 . — Les adject i f s terminés au singulier par s ou par x ne 
c h a n g e n t pas au pluriel. E x . un gros arbre, des gros arbres; un 
homme heureux, des hommes heureux. 

EXERCICES 
4 8 . — Mettre au pluriel 
U n mois en t ie r . U n père indu lgen t . U n e n f a n t p ieux . Un a m i géné ­

reux . U n cheveu noir . Le conseil p r u d e n t e t sage . Le bois s o m b r e e t épa i s . 
Le p ieux c a n t i q u e . Le ch ien fidèle e t courageux . Le fruit exquis e t s a v o u r e u x . 
L e g â t e a u ra re e t délicieux. L ' a rb r i s seau p i q u a n t e t rés ineux . Le poids e x a c t . 
Le v ieux m a r i n . Le d ro i t a c q u i s . Le l ivre instruct i f . 

49 . —• Mettre au singulier. 
Les va l lons frais e t r i an t s . Les m a î t r e s s a v a n t s e t v e r t u e u x . Des vo ix 

pu re s e t ha rmon ieuses . Des en fan t s capr ic ieux et b o u d e u r s . Des lec tures ass i ­
dues , a m u s a n t e s e t ins t ruc t ives . Les dése r t s s tér i les e t s a b l o n n e u x . Les c h a n t s 
mélodieux des rossignols e t des mer les . Les t ap i s v e r d o y a n t s des p ra i r i es . Les 
eaux cr is ta l l ines des ru isseaux. Les m é t a u x ra res e t préc ieux. Les élèves in ­
te l l igents e t so igneux. Les c h e v a u x forts e t v igoureux , . 

15 . DICTEE. — Emploi du son final on. 
Rond, fond, tronc, bon, mon, ton, thon, aplomb, gazon, leçon, po­

tiron, plafond, maçon, pont, oblong, plomb, hameçon, mitron, caleçon, 
citron, ballon. Colomb et Raymond iront pêcher à l'hameçon. Il a 
montré beaucoup d'aplomb. Il chasse avec des cartouches à plomb. 
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PLURIEL des ADJECTIFS — EXCEPTIONS 

Le beau papillon 

u n n o u v e a u j o u r n a l 
le b e a u p a y s a g e 
u n d r a p e a u n o u v e a u 

L«'_beaux papillons 

d e s n o u v e a u x j o u r n a u x 
l e s b e a u x p a y s a g e s 
d e s d r a p e a u x n o u v e a u x 

Le soldat loyal Les soldats loyaux 

le d é c r e t l é g a l 
u n p o i d s é g a l 
u n s a l u t a m i c a l 

l e s d é c r e t s l é g a u x 
d e s p o i d s é g a u x 
d e s s a l u t s a m i c a u x 

Quel est le pluriel des adjectifs terminés par eau ? 

40. — Les adjectifs terminés au singulier par eau prennent un 
x au pluriel. Ex. le beau tableau, les beaux tableaux. 

Quel est le pluriel des adjectifs terminés par a l ? 

41. — La plupar t des adjectifs terminés par al changent al en 
aux au pluriel. Ex. le repas principal, les repas principaux. 

EXERCICES 

50. — Mettre au pluriel 
Le fruit nouveau. Le palais royal. Le beau travail. Le caractère égal. 

Un décret spécial. Le type original. Le soin médical. Le nouveau général. Le 
chiffre décimal. Le principal acteur. Un breuvage oriental. Un beau drapeau 
Le brutal animal. L'emblème national. Le cercle paroissial. Le droit légal. Le 
salut amical. Le facteur rural. Le plancher horizontal. 

51. — Mettre au singulier. 
Les animaux septentrionaux. Les décrets doctrinaux. Des contes 

moraux. Les seigneurs féodaux. Les livres nouveaux. Les articles légaux. Les 
droits nationaux. Les beaux cadeaux. Les péchés capitaux. Des élèves rivaux. 
Les hommes libéraux. Les faits sociaux. Les repas originaux. Les principaux 
travaux. Les loyaux serviteurs. Les habits orientaux. Les contrats illégaux. 
Les pays méridionaux. 

COMPOSITION — Le corps humain 
Visage — tête — trois — quatre — cou — mains — bras '— pieds — genou 
coude — poignet — jambe. 

Notre corps se compose de . . . . parties principales: la tête, le tronc, et les mem­
bres. La . . . . est presque ronde; la partie de devant se nomme face ou . . . . La 
tête est unie au tronc par le . . . Les membres sont au nombre de . . ; les deux 
jambes, qui se terminent par les et les deux qui se terminent par les 
. . . . La jointure, qui se trouve au milieu du bras se nomme . . . . . et celle qui 
est au milieu de la jambe porte le nom de . . . . La ma n s'unit au bras par le 
et le pied s'unit à la . . par le cou-de-pied. Notre corps est au service de notre 
âme. 
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un enfant filou I des enfants filous II un bas bleu. I des bas bleu» 
un homme fou I des hommes fous | une robe bleue | des robes bleues 

Quel est le pluriel des adjectifs terminés par o u et par e u ? 
42. — Les adjectifs terminés au singulier par ou et par e u pren­

nent un s au pluriel. Ex : un garçon mou, des garçons mous; un 
crayon bleu, des crayons bleus. 

Comment s'accorde l'adjectif qualificatif? 
43. — L'adjectif qualif icatif s'accorde en genre et en n o m b r e 

avec le nom qu'il qualifie. 

EXERCICES 

52. — 1° Mettre au féminin dans la deuxième colonne. 
2° Mettre au pluriel dans les deux colonnes. 

Le fils obéissant et respectueux. Le ser­
viteur fidèle et dévoué. Un appartement vas­
te et propre. Un caractère mou et boudeur. 
Un récit bref et naif. Un entretien dange 
reux. Un conseil prudent et sage. Un fruit 
gros et mûr. 

La fille La servante 
Une chambre 

Une humeur. . . . . . . .Une histoi­
re Une conversation . . 

Une observation 
Une orange 

53. — Compléter les mots inachevés. 

C'est Dieu qui a créé tout . . les bel . . choses que nous voyons dans la nature; 
le grand ciel bleu, (es étoile . brillant. ., le soleil radieu. . les haute . montagne . ., 
les profond . vallées, les fleuve . rapide . et majestueu. ., les prés Tert. . et 
frais, les joli. . fleur. ., les papillons léger . et volage ., les joyeux rossignol . 
à la voix si mélodieu. ., les petits agneau . timide . et doux, les chiens fidèle. . et 
soumis, les abeilles laborieu. . les g r a n d . , a r b r e . , des forêts et les h u m b l e . , 
herbe . des champs. 

A n a l y s e ora le o u é c r i t e — Dire pour chaque mot en italique de l'exercice 53, sa nature, son 
espèce, le genre et le nombre. 

16. DICTEE. — Voyelles nasales: a n , a m , e n , e m . Emploi de 
m . devant b , m , p . 

/ — Lance, lampe, rendre, empire, cadran, jambe, tente, tante, 
ensemble, cantique, chanté, rampe, empire, langue, température, 
blanche, trente, tremble, champêtre, franche, quarante, centaine: 
L'abbé Jean chantera l'évangile. Blanche a acheté une orange à la 
marchande. Il a blanchi les murs de sa chambre. Léandre emportera 
le manche du pic. Il va tendre la tente. 

2 — Origine d u m o n d e . 
Le monde que nous habitons n'est pas éternel. Il fut un temps où 

ni le ciel, ni la terre,'ni rien de ce que nous voyons n'existait encore. 
C'est Dieu qui, par un acte de sa toute-puissance, tira du néant la 
matière et tous les êtres de l'univers. 

2 1 e L E Ç O N - PLURIEL des ADJECTIFS 
EXCEPTIONS - ACCORD 



L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

I n v o c a t i o n à D i e u 

O Dieu! ma bouche b a l b u t i e , 
Ton nom des anges redoute; 
Un enfant même est écouté, 
D a n s le c h o e u r qui te g lor i f ie . 

Mon Dieu, donne l ' o n d e aux fontaines, 
Donne la plume aux p a s s e r e a u x , 
Et la laine aux petits agneaux, 
Et l'ombre et la rosée aux p l a i n e s . 

Donne au malade la santé, 
Au mendiant le pain qu'il pleure, 
A l ' o r p h e l i n une demeure, 
Au p r i s o n n i e r la liberté. 

Donne une famille nombreuse, 
Au père qui craint le Seigneur 
Donne à moi sagesse et bonheur, 
Pour que ma mère soit heureuse. 

LAMARTINE. 

Exerc ice oral—1) Expliquer les mots suivants: balbutier, chœur, glorifier, onde, passereau, plaine,, 
orphelin, prisonnier. — 2) Le bon Dieu écoute-t-i! la prière des petits enfants ? — 3) Que demande 
l'enfant pour: Us fontaines, les agneaux, les plaines, le malade, le mendiant, l'orphelin, e prisonnier, 
le père — 4) Que demande-t-il nour lui ? — 5. Pourquoi demande-t-il la sagesse et le bonheur? —• 

Exerc ice é c r i t — Relever les noms et en indiquer le genre et le nombre. —• Relever les ad­
jectifs qualificatif? et en donner le genre et le nombre. 

C o m p o s i t i o n . — Ma maison. La maison où je suis né (née) fait partie de la 
ville (village) d e . . . . Elle est entourée d'un . . . d'une . . . . . d'un. . . . etc . 

Ma maison comprend . . . étages. D a n s le bas on trouve la . . . le . . . . le . . . . 
la . . . . e tc . Au-dessus se trouvent les . . . Dans le haut elle renferme encore 
des . . . et un . . . . avec . . . . 
M a maison est construite en . . . . ; elle est orientée au . . . ; elle a vue s u r . . . . ; 
elle est à . . . . minutes (heures) de l'église. En arrière se trouvent 

Oh! que j'aime ma maison! 

17. DICTEE. — Equivalents o, a u , e a u . 
Dôme, taupe, tôle, marteau, rôde, ruisseau, radeau, fraude, blai­

reau, chaude, rôtir, gâteau, grossir, chapeau, cauchemar, trône, ri­
deau, gauche, sauvage, morceau, jumeau; Jérôme a été sauvé du nau­
frage. Ma marraine a brûlé sa sauce. Comme cadeau j'ai reçu un beau 
chapeau. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 38. Comment forme-t-on le pluriel des adjec­
tifs qualificatifs? 39. Quel est le pluriel des adjectifs terminés par s 
ou par x? 40 par e a u ? 41 par a l ? 42 par a u ? 43. 
Comment s'accorde l'adjectif qualificatif? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

54. — Remplacer chaque tiret, dans la 
en italique qui lui correspond dans la colo 

1. — Le petit de la brebis s'appelle 
agneau; relui de la chèvre, chevreau et 
celui de la vache ,veau. 
2. — Une petite perdrix se nomme 
perdreau; un petit arbre, arbrisseau; 
une petite rivière, ruisseau et une pe­
tite souris, souriceau. 
3. — Le général commande dans l'ar­
mée de terre et Vamiral dans l'armée 
de mer. 

55 . — Compléter les mots inachevés. 

M e s p e t i t s l a p i n s — I l s étaient beau. . mes petit . . lapins, avec leur nez rosep 
et leur fourrure lustré. . comme un miroir! Leurs grande. . oreilles argenté. . et 
mob i l e . . , qu'ils époussetaient sans cesse, leurs cabriole . , plein, de fantaisie 
avaient une bon. . part de mon admiration. Dès le point du jour, je m'échap­
pais du lit pour aller voir mes gentil. . favoris et leur porter quelques plants de 
choux. Là . ils mangeaient gravement leurs feuille. . vert . . ; puis se je tant sur 
leurs pat te . . de derrière, ils présentaient au soleil leur petit ventre, blanc com­
me la neige et lissaient leurs bel. . moustache. . avec une adresse merveilleu. . 

colonne de droite, par le pluriel du mot 
une de gauche 

1. — Les petits des . . . . s'appellent 
. . . . ; ceux des chèvres, . . . . . et ceux 
des vaches , 
2. — Les petites . . . se nomment. . . . 
les petits arbres, . . . . ; les petites ri­
vières, . . . . et les petites souris . . . . 
3 . — Les . . . . commandent dans les 
armées de terre et les . . . dans les 
armées de mer. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Dire le contraire ou ''opposé. 
1. Du jour ? 
2. De la vérité ? 
3. De la gaieté ? 
4. De la richesse ? 
5. De la fertilité ? 

6. Du froid ? 
7. De la santé? 
8. De la beauté ? 
9. De la facilité? 

10. De la jeunesse ? 

11. De la blancheur ? 
12. De la santé? 
13. De la vertu ? 
14. Du plaisir ? 
15. Du nord ? 

16. De l'orient ? 
17. De la force ? 
18. Du paradis? 
19. De la grosseur ? 
20. De la hauteur ? 

Les équivalents: è. ê. , a i . , ei et e droant Une 18. D I C T E E . 
double consonne. 

Père, paire, reine, rêne, renne, caisse, neige, faîne, fève, veine, 
faire, pierre, laine, mère, maire, paraître, peigne, domaine, maître, 
mettre, mètre, seigle, chêne, chaîne, peine, salaire, cherche, maîtresse, 
militaire, éclaicir. Hilaire fait le notaire. Reine connaît l'usage du 
balai. 

19. D I C T E E . — Voyelles composées: e u , o e u , e u r , o u , o u r . 
Cheveu, meuble, oeuvre, voeu, fou, jour, jeu, neuve, saveur, ma­

noeuvre, douce, hibou, fourneau, retour, douleur, souvenir, vermoulu, 
sauveur, journal, étourdi, seule, majeur, Le spectateur, va jouir de 
la manoeuvre. Raoul est un farceur. Nous fîmes du feu sur la grève 
du fleuve. Louise fréquente l'école des Soeurs. Le coq rôde autour de 
la cour. 
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22 e L E Ç O N — A D J E C T I F S P O S S E S S I F S 

Mon traîneau Sa bicyclette 

Masc. sing. 
M o n livre 
T o n devoir 
S o n coffre 
N o t r e canot 
V o t r e radeau 
L e u r buvard 

Leurs outils 

Fém. sing. 
M a classe 
T a soeur 
S a jupe 
N o t r e nappe 
V o t r e ruche 
L e u r mine 

Nos Pinceaux 

Plur. des 2 genres 
M e s manteaux 
T e s larmes 
Ses brebis 
N o s abeilles 
V o s frères 
L e u r s parents 

Qu'est-ce que l'adjectif possessif 

44. — L 'ad jec t i f possessif est un mot qui indique 
appartient la personne, Y animal ou la chose dont on parle 
oncle, sa vache, leurs rames. 

. à qui 
on parle. M o n 

EXERCICES 

56 — Remplacer chaque tiret par Vadjectif possessif que réclame le sens. 
J'écris — page. Nous avons tous — défauts. Nous devons aimer Dieu de tout 

— cœur tde toute — âme et de toutes forces. Je récite — leçon; tu récites 
— leçon; il récite — leçon; nous récitons — leçon; vous récitez — leçons; ils ré­
citent —• leçon. J'accomplis — devoirs; tu accomplis — devoirs; il accomplit 
— devoirs; nous accomplissons — devoirs; vous accomplissez — devoirs; ils ac­
complissent — devoirs. Je soigne — cahier et —• livres; tu soignes — cahier et —' 
livres; il soigne — cahier et — livres; nous soignons — cahier et — livres; vous 
soignez — cahier et — livres; ils soignent — cahier et — livres. 

57, — Souligner les adjectifs possessifs. 
Le coq. — Le coq est le roi de la basse-cour. Son regard est vif, sa contenance 

fière, sa démarche lente et grave. Une lame de chair rouge forme sur sa tête une 
crête dentelée. Une riche pèlerine d'un roux doré lui descend du cou et retombe 
en filets soyeux sur ses épaules et sa poitrine. Deux jolies plumes à reflets verts 
et métalliques se recourbent en gracieux panache au-dessus de sa queue. La 
partie postérieure de ses pieds est armée d'un redoutable éperon de corne appelé 
ergot. Son joyeux coquerico qu'il fait entendre dès la pointe du jour, est le reveil-
le-matïn de la ferme. 

A n a l y s e — Faire analyser les adjectifs Possessifs. 
J'écris mon devoir. Il a ma plume. N o u s affilons notre crayon. Ils ont leurs livres. T u apprends 

ta leçon. Il a perdu son sac. 
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23 e LEÇON — ADJECTIFS DEMONSTRATIFS 

Oll« C / U J « « Ces chiens Ces hirondelles 

Masc sing 
C e cadeau 
Ce lustre 
Cet officier 
C e t honneur 

Fém. sing. 
C e t t e armée 
C e t t e corde 
C e t t e heure 
C e t t e armoire 

Plur. des 2 genres 
Ces ap*tres 
Ces rameaux 
Ces montres 
Ces images 

Qu'est-ce que l'adjectif démonstratif? 

45. — L'adjectif démonstratif est un mot qui sert à montrer 
la personne, l'animal ou la chose dont on parle. Ce matelot, cette 
brebis, ces pioches. 

EXERCICES 

58. — Remplacer le tiret par l'adjectif démonstratif qui convient. 
— crayon, — plume, — livres, — canifs, — cahier, — table, — rideau, — porte, 

fleurs, — jardin, — enfant, — arbre, — horloge, — rameau, — histoire, — hibou, 
— village, — vallée, — montagnes. — forêts, — église, — école, —- héros, — habit, 
— oiseau, — agneaux, — image, — hirondelle, — encrier, — pruneau, — carnets, 
— poignée, — calendrier, — vertus, — croisée, — panneau, — lions, — radeaux, 
— feuilles, — arbrisseau, — rames, — panier, — enveloppe, — fil, — tiroir, — 
buvard, — écriture,— sentiers. 

59. — Souligner les adjectifs démonstratifs. 

C ' es t Dieu qui a tout créé: ce soleil, cette lune, ces étoiles qui ornent le firma­
ment; ces fleuves, ces montagnes, ces océans, ces fleurs, ces bois, ces forêts, ces 
rivières qui composent cette terre. C 'est encore Lui qui nous a donné ce corps, 
cette âme. ce coeur, ces mains, ces bras, cette tête et tous ces membres que 
nous devons employer à son service. 

A n a l y s e ora l e — Faire analyser 1rs adjectifs démonstratifs contenus dans l'extrcice précédent. 

20. DICTEE. — Voyelles nasales: on, om, un, um. Emploi 
de m. devant b . m . p . 

Melon, citron, ombre, nombre, un, lundi, concombre, contour, 
humble, flacon, ombrage, tombe, importun, être à jeun. Mon oncle a 
emprunté une grosse somme d'argent. Gaston assistera au service de 
ma défunte tante. Chacun combattra avec ses armes. 
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24 e L E Ç O N — ADJECTIF NUMERAUX 
,—* 

Un Deux 

Adjectifs cardinaux 
U n p a r a p l u i e 
d e u x o m b r e l l e s 
t r o i s p e r s o n n e s 
q u a t r e s i f n e u x 
c i n q f o u r n e a u x 

Trois Quatre Cinq 

Adjectifs ordinaux 
le p r e m i e r r a n g 
l a d e u x i è m e p l a c e 
l a t r o i s i è m e p a r t i e 
le q u a t r i è m e é l è v e 
i a c i n q u i è m e a v e n u e 

Qu'est-ce que l'adjectif numéral ? 
46. — L'adjectif numéral est un mot qui sert à marquer le 

nombre ou le rang. Ex. un verre, deux bananes; le premier homme, 
la deuxième rangée. 

Comment appelle-l-on les adjectifs numéraux servant à compter ? 
74. — Les adjectifs numéraux servant à compter sont appelés 

adjectifs numéraux cardinaux. Ex. Trois fusils, quatre cents 
hommes. 

Comment appelle-t-on les adjectifs numéraux servant à mar­
quer le rang ? 

48. — Les adjectifs numéraux servant à marquer le rang sont 
appelés adjectifs numéraux ordinaux. Ex. la troisième rue, la 
centième partie. 

miM-».it t l iv i l i i ir^irairt i»» ip^o» •• « . I I ^ i i » n > u <»«> »... fci» » 

EXERCICES 

60. — Ecrire en lettres les chiffres suivants. 
1, 3, 5, 7, 9, 11, 13, 15, 17, 19; 2, 4, 6. 8, 10, 12, 14, 16, 18, 20; 30, 40, 50, 60, 100 

61. — Ecrire en toutes lettres les adjectifs numéraux représentés par des chiffres 
Une heure vaut 60 minutes, la 60e partie de la minute s'appelle seconde. L e 

troupeau de notre fermier se compose de 3 chevaux, de 15 vaches, 65 moutons 
ou brebis, de 25 agneaux et de 13 porcs. Le printemps est la 1ère des 4 saisons 
de l'année, l'été est la 2e, l 'automne la 3e, et l'hiver la 4e. Dans 1 verge il y a 3 
pieds et 36 pouces. Dans un gallon il y a 4 pintes ou 2 pots . 

21. DICTEE. — Voyelles nasales: in, im, ain, aim, ein, 
yn, ym. 

Lapin, simple, bain, faim, teindre, syntaxe, cymbale, moulin, le­
vain, teinture, essaim, syndic, lymphatique, timbre, peinture, venin, 
sainte, teinture, symbole, impoli, étain, tympan. Germain a mal au 
larynx. Sylvain a vendit son terrain aux Franciscains. Sylvain teindra 
son pétrin ce nuit m. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L a B o n t é de Dieu 

Que le Seigneur est boni que son joug est aimablel 
Heureux qui dès l'enfance en connaît la douceur! 
Jeune peuple, a c c o u r e z à ce maître adorable: 
Les biens les plus charmants n'ont rien de comparable 
Aux t o r r e n t s de plaisir qu'il répand dans un cœur. 
Que le Seigneur est bon! que son j o u g est aimable! 
Heureux'qui dès l'enfance en connaît la douceur! 

Exercice oral — 1) Quel est le °ujet de cette poésie ? — 2) Qu'est-ce que le jour du Seigneur ? -
3) La loi du Seigneur est-elle difficile à observer? — 4) Qu'est-ce que le Seigneur nous donne pour 
nous en rendre l'observation facile ? — 5) Quand devons-nous commencer à l'observer ? — 6) Quelle 
est la récompense de ceux qui l'observent ? 

Exercice écrit . — Relever les mots en italique et dire pour chacun d'eux: — 1) S'il est nom ou 
adjectif qualificatif — 2) S'il est masculin ou féminin — 3) S'il est singulier ou pluriel. Ex . : Sei­
gneur, nom propre, masculin, singulier. — bon: adjectif qualificatif 

C O M P O S I T I O N — M o n l i t n e u f 

C h a m b r e — c o i n — s o m m i e r — couve r tu r e — draps — m a t e l a s — 
ore i l l e r — m a m a n — pr ière — papa — l i t . 

Remplacer les pmnis par celui des mois ci-dessus que le sens réciame. 
Il est joli à voir mon petit lit tout neuf, dans sa fraîche toilette. Il est en fer, 

peint d'une belle couleur bronze doré, placé commodément dans un . .... de la 
. . . . Ce matin je l'ai vu faire. Sur le . . . . élastique, on a étendu le . . . . , dont 
la laine nouvellement battue est aussi douce que l'ouate; puis les . . . bien 
blancs, et enfin la jolie . . . . bleue. On a coquettement arrangé le tout, et on a 
mis par dessus le p e t i t . . . . blanc bordé de dentelle. Comme je vais y dormir 
tranquillement ce soir, après avoir fait ma . . . et embrassé . . . et qui me 
traitent en véritable enfant gâté! Mais il faut que je sois sage, car on dit que les 
enfants méchants reposent mal, même dans le meilleur . . . . 

22. DICTEE. —Le laboureur. — Le laboureur se lève de bon ma­
tin. Il fait sa prière et offre à Dieu son travail et ses sueurs. Il est 
déjà dans les champs quand le soleil paraît. Autour de lui les oiseaux 
chantent et les mouches bourdonnent. Il respire l'air pur, il est heu­
reux de voir ses récoltes pousser, et il se promet une abondante mois­
son. Pourtant ses cultures ont bien des ennemis à craindre: les in­
sectes peuvent les dévorer; les maladies, les gelées, les orages, ou la 
grêle peuvent les détruire. 

2. — Jules l'étourdi. Jules est un petit garçon charmant, mais il 
est bien étourdi. Cet été il avait un beau serin qu'on lui avait donné. 
Un soir, après le souper de l'oiseau, il oublia de fermer la cage; le 
lendemain il n'avait plus son serin. Enfants ne soyez pas étourdis 
comme Jules. 

R e m a r q u e . — Remplacer JnUs pp.r Julie (pour le-- écoles de filles), faire l'pccord. 
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R E VISION 

QUESTIONNAIRE — Qu'est-ce que l'adjectif possessif? 45. Qu'est-
ce que l'adjectif démonstratif? 46. Qu'est-ce que l'adjectif numéral? 
47. Comment appelle-t-on les adjectifs numéraux servant à compter? 
48 servant à marquer le rang? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

62. — Compléter les mots inachevés. 
L e ros ie r . — Avez-vous vu, il y a quelque. . jours, ce petit rosier b lanc? Il 

se balançait sur sa tige élancé. ., avec ses jol i . . feuilles vert . ., et ses fleurs déli-
cieu. . blanc. . comme la neige. Quand la rosée matinal. . avait disparu, aux pre­
mier. . rayons du soleil, il embaumait l'air, par l'odeur parfumé. . qui s'exhalait 
des nombreu. . . roses dont il était couvert. Pourquoi, en si peu de temps, ses 
bel. . fleurs se sont-elles fané. . ? Pourquoi ses feuilles si fraîche. . sont-elles des­
séché. . ? Ah! c'est que les tendre . racines de cet arbuste, ont été at taqué. . par 
un ver malfaisant. Ce ver destructeur est l'image du vice, qui flétrit les [plus 
b e l . . . . qualités d'un enfant, quand il s'introduit dans son cœur. 

63. — Pour chacun des mots en italique de l'exercice 62, dire l'espèce, le genre 
et le nombre. 

C o m p o s i t i o n . — Les prières. — Nous devons prier Dieu le m. . et le s . . 
C'est Notre Seigneur qui nous a enseigné le N . . P . . A la Sainte Vierge nous 
adressons le J e . . ou le Sou. . ainsi que le Ch. . Pour obtenir le pardon de nos 
péchés nous récitons le J e c . ou l 'Ac. . de C . . . 

Les autres prières que je connais sont le: J e C. . en D ., les actes d'A. ., de 
F . . d ' E . ., de C . . et la prière à l 'A. . G . . . Au son de la cloche les fidèles réci­
tent l 'A. . Pour les âmes du Purgatoire on dit le. . 

Les prières bien faites touchent le cœur de Dieu et nous attirent ses grâces. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Quel nom donne-l-on à celui qui fait: 
1. Le pain ? 
2. Les bonbons ? 
3. La farine ? 
4. Le cuir ? 

5. Les montres ? 
6. Les fusils ? 
7. Les serrures ? 
8. Le jardin ? 

9. Les couteaux ? 
10. Les chapeaux ? 
11. Les souliers ? 
12. Les habits? 

13. Les livres ? I] 
14. Les maisons ? 
15. Les meubles ? 
16. Les voitures ? 

23. DICTEE. — Diphtongues: ia, oi, io, iau, ieu, ian. 
1. — Piano, poire, pioche, miaule, gloire, diacre, violon, poisson, 

dialogue, lieu, viande, piaule, confiance, pieu, devoir, fiole, méfiance, 
espoir, diamètre, alliance, victoire, milieu. Le père Fiacre pioche son 
jardin. L'Agneau de Dieu inspire la confiance. Le diable nous porte 
au péché. 

2. — Les an imaux domestiques. — On appelle animaux domes­
tiques, les animaux que l'homme élève pour ses besoins, son utilité ou 
même sou plaisir. Les principaux sont: le cheval, la vache, le mouton, 
le porc, le chien, le chat, le lapin, la poule et les pigeons. Nous devons 
éviter de maltraiter ces animaux sans nécessité, car ils sont les amis 
et les serviteurs de l'homme. 
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25 e L E Ç O N — A D J E C T I F S I N D E F I N I S 

Masc. sins 
T e l bâton 
A u c u n objet 
N u l souci 
U n château 
C e r t a i n fruit 

Masc. pluriel 
tels boutons 
a u c u n s frais 
n u l s tracas 
p l u s i e u r s plats 
cer ta ins amis 

Fém. sing. 
telle boîte 
a u c u n e dépense 
n u l l e trace 
u n e mare 
c e r t a i n e page 

Fém. pluriel 
telles sorties 
a u c u n e s funérailles 
n u l l e s semences 
p l u s i e u r s pies 
cer ta ines tâches 

Qu'est-ce que l'adjectif indéfini ? 

49. L'adjectif indéfini est un mot qui ajoute au nom une 
vague ou générale. Ex. Quelques rivières, plusieurs îles. 

Nommez quelques adjectifs indéfinis ? 

50. — Les principaux adjectifs indéfinis sont: Un, nul, 
autre, même, aucun, chaque, quelque, certain. 

dée 

tel, 

EXERCICES 

64. — Dans l'exercice suivant, souligner les adjectifs indéfinis. 
L a f o u r m i l i è r e . — L e spectacle d'une fourmilière est un des plus intéressants 

qu 'on puisse vo i r . Quel v a et v ien t dans cet te minuscule c i té! Quel o rdre ! Quelle 
ac t iv i t é parmi ce petit peuple! Personne d'oisif ou qui paraisse désœuvré ; chaque 
individu a sa tâche et la rempli t avec une ardeur admirable . T e l l e fourmi porte 
un brin d 'herbe; telle autre une graine légère; une troisième s'efforce de traîner 
un insecte dix fois plus gros qu 'el le sans se laisser décourager par aucune diffi­
culté. Plusieurs observateurs ont remarqué que d'autres fourmis v iennent ai­
der celle qui ne peut traîner seule son fardeau. 

65. — Compléter la lire colonne au féminin, la 2e au pluriel. 

Aucun homme femme 
T o u t cheval , 
Certain frère, 
N u l écolier, 
T e l vi l lageois , 
Un boulanger, 
Chaque oncle 
M ê m e parrain, 

24. D I C T E E . — Diphtongues: 
Piété, nièce, maïs, bien, étui, 

chrétien, pitié, paupière, huile, 

Un outi l , outils 
Aucun tableau funérailles 
M ê m e ami, parents 
T e l l e pomme, poires 
Certain lit, rideaux 
T o u t neveu, nièces 
Quelque sac poches 
A u t r e place dépenses 

ié, iè, iai, ien, ui, oui . 
fouine, amitié, siècle, ciel, cuivre, 
miel, biais, fièvre, cierge, vaurien, 

piège, ancien, première, chirurgien, prière, détruire, lumière, gardien. 
Florian a fortifié ma piété. Adrien a été mordu par un chien. Octa-
vien joue bien du violon. Antoine me conduira au dortoir. 
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A C C O R D D E S A D J E C T I F S 

Mon arceau 

Masc. sing. 
Mon bol 
Ce livret 
Un chameau 
Certa in col 

Ses patins 

Masc. pluriel 
mes plats 
ces cahier9 
deux requins 
cer ta ins liens 

Celle voiture 

Fém. sing. 
m a glace 
c e t t e rue 
une girafe 
cer ta ine rive 

Une boule el huit Quilles 

Fém. pluriel 
mes mains 
ces routes 
trois génisses 
certa ines femmes 

Comment fait-on accorder les différentes sortes d'adjectifs ? 
5 1 . — Les adjectifs s'accordent en genre et en nombre avec le 

nom auquel ils se rapportent. E x . Mon sou, m a piastre; tel clou, 
telles pointes. 

Note — La plupart des a d j e c t i f s n u m é r a u x c a r d i n a u x restent invariables. 

EXERCICES 

66. — Faire accorder les adjectifs. 

Paul et Louis sont deux petit. . enfants pieux. ., actif . ., obéissant. , propre. . 
et honnête . . . Ils sont adro i t . . , bon ., et courageux. . . Ils ne sont ni boudeur . . , 
ni moqueur. ., ni menteur. ., ni vindicatif. . . Ils n'aiment point les compagnons 
coureur . . , babi l lard . . , cruel , inconstant . , ou env ieux . . . Nous les louons de 
ces bon. . dispositions, et nous les engageons à se montrer toujours fidèle. . à 
leurs devoirs, vra i . . dans leurs paroles, ferme, et constant. . dans la pratique 
des sage. . leçons qu'on leur a données. 

67. Ecrire le même exercice au féminin avec les noms Jeanne el Louise. 

68. — Ecrire correctement les adjectifs en italique. 

Les L a p i n s — Les lapins sont des animaux fort joli. Ils ont la tête fin, les 
yeux doux et tranquille, les oreilles long. Leur lèvre supérieur est fendu; les dents 
de devant fort et tranchant sont faites pour ronger. Les pattes de devant sont 
court; la queue est petit. Leur corps est couvert d'une soyeux fourrure. Les lapins 
domestique sont de couleur très varié; il y en a de blanc, de gris, de noir. Les la­
pins sauvages font des trous souterrain qu'on appelle terriers. 

2 5 . D I C T E E . — Diphtongues: ion, iom, oin, uin, ouin. 

Pension, pointe, triomphe, conversion, témoin, baragouin, juin, 
passion, maringouin, réunion, triomphateur, lointain, sainte, mar­
souin, digestion, religion. Baudoin reviendra à la fin juin. L'étoile 
polaire va poindre. Passe bien sur le trottoir. 
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27 e LEÇON — A N A L Y S E des A D J E C T I F S 

* — » — — .— 
• Que faut-il faire pour analyser un adjectif ? [ 
l 52. Pour analyser un adjectif il faut: l 
f 1° Nommer son espèce. ( 
) 2° Nommer le genre et le nombre. î 
] 3 ° Nommer le nom auquel il se rapporte. ï 
1 M o d è l e — Ces écoliers s t u d i e u x et ces écolières va i l lantes , sont la consolation de l e u r s mai ' 1 

1res et de l eurs maîtresses. 

Ces adj. dém. masc. plur. se rapporte à écoliers 
studieux adj. quai. masc. plur. qualifie écoliers 

ces adj. dém. fém. plur. rapp. à écolières 
vaillantes adj. quai. fém. plur. quai, écolières 

leurs adj. pos. masc. plur. rapp. à maîtres 
leurs adj. pos. fém. plur. rapp. à maîtresses 

t- 4 

EXERCICES 

A n a l y s e o r a l e — Faire analyser oralemcn' les adjectifs en italique. 
L e beau sapin L a rivière rapide. L^s rasoirs tranchants. Les mers profondes. Les crayons poin­

tus. Le vernis blanc. L a poudre noire U n petit canif. Des manteaux rouges. Le livre ouvert. Les 
chemins larges. 

A n a l y s e écrite — Faire analyser les adjectifs comme au modèle ci-dessus. 
Le père vaillant et la mère active travaillent pour leurs nombreux enfants. L e dévouement hé­

roïque de Dollard sauva la nation menacée par les farouches Iroquois. Les prières ferventes attirent 
des grâces abondantes sur les bons chrétiens. Les prairies verdoyantes réjouissent la vue 

C O M P O S I T I O N — L'écolier appliqué. 
Devoir — maître — écolier — table — tête — bras — plume — camara­
des — mouches — modèle. 

L'élève copiera la composition suivante en rem­
plaçant les points par celui des mots ci-dessus que 
le sens réclame. 

M o n petit voisin Alphonse est un . . . . modè le : 

jamais on ne peut le prendre en défaut . I l est 

maintenant occupé à écrire s o n . . . V o y e z c o m m e 

il s 'applique et c o m m e il se tient bien! Selon la 

recommandat ion du . . . . , il a le corps presque droit 

° t la . . un peu inclinée en avan t . Son bras gau­

che est ent ièrement posé sur la tandis que le 

. . . . droit est un peu éloigné du corps. I l t ient 

parfai tement sa . . . . avec le pouce, l ' index et le majeur. Il ne s 'amuse pas 

-à vo i r vo le r les . . . .ni à distraire ses condisciples. Ses yeux sont toujours a t ten­

t i vemen t fixés tantôt sur son cahier, tantôt sur le . . . . , qu ' i l copie de son mieux. 

Aussi, bien qu ' i l soit en classe depuis quelques mois à peine, il écrit déjà mieux 

que plusieurs de ses. . . . qui fréquentent l 'école depuis plus d'un an. 
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LECTURE ET RECITATION 

La Grand'M ère 

Vous tous, petits enfants, aimez bien vos grand'mères, 
Entourez-les; leur âge a des douleurs amères; 
Oh! formez devant l'âtre une riante cour, 
Quand votre aïeule vient au cercle de famille 
Chauffer ses membres froids au foyer qui pétille, 

Son cœur à votre amour. 
Votre sourire franc, qu'elle aime et qu'elle implore, 
Est un rayon d'hiver qui la ranime encore. 
Son frais et vert printemps lui semble refleurir 
Quand son petit enfant vient gazouiller près d'elle, 
Comme un oiseau joyeux qui chante et bat de l'aile 

Sur un arbre qui va mourir. 

ANAIS SEGALAS. 

Exerc ice ora l — 1) Les enfants doivent-ils aimer leurs grand'mères? —2) Quelles raisons par. 
ticulières ont-ils pour cela ? — 3) Comment les enfants doivent-ils témoigner leur affection à leurs 
grand'mères. 

Exerc ice é c r i t — Analyser Us adjectifs qualificatifs contenus dans cette poésie. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Dites le nom de celui gui est privé: 

1. D e la vue; 
2. D e l'ouïe 
3. D e la parole; 
4. D'un bras; 

5. D e la santé; 
6. D e la fortune; 
7. D'un œil; 
8. Du bonheur; 

9. D e ses cheveux; 
10. De sa liberté 
11. D'instruction; 
12. De ses parents. 

M o d è l e , — Celui qui est privé de la vue est un aveugle; celui qui est etc 

26. DICTEE. — Le t h é . — L'arbre à thé pousse en Chine. On récolte 
ses feuilles et on les jette dans des bassines chauffées au rouge. On les 
relire au bout de quelques instants, on les laisse refroidir et on les 
roule, on les pétrit, entre les doigts. Ces opérations se renouvellent 
plusieurs fois. Le thé procure une boisson hygiénique. 

27. DICTEE. — A v e c le bo i s . — Avec le tronc de ce grand chêne, 
le charpentier ferait une poutre ou des solives; le menuisier, une 
porte, un placard ou un parquet; le charron, une voiture, une charrue, 
une échelle ou un banc; l'ébéniste, une armoire, une table, ou des chaises. 
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R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la p remière semaine) 38. Comment 
forme-t-on le pluriel des adjectifs qualificatifs? 39. Quel est le pluriel 
des adjectifs terminés pas s ou par x? 40 par e a u ? 41 par 
a l ? 42. par o u ? 43. Comment s'accorde l'adjectif qualificatif? 

( L e ç o n s de la deux ième semaine) 44. Qu'est-ce que l'adjectif possessif? 
45. Qu'est-ce que l'adjectif démonstratif?? 46. Qu'est-ce que l'adjec­
tif numéral? 47. Comment appelle-t-on les adjectifs numéraux ser­
vant à compter? 48. Comment appelle-t-on les adjectifs numéraux 
servant à marquer le rang? 

(Leçons de la t ro i s ième semaine) 49. Qu'est-ce que l'adjectif indéfini? 
50. Nommez quelques adjectifs indéfinis? 51. Comment fait-on ac­
corder les différentes sortes d'adjectifs? 52. Que faut-il faire pour ana­
lyser un adjectif? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

69. — Corriger les mots en italique. 
U n e m é t a i r i e . — La maison est bas, long e t d ' h u m b l e a p p a r e n c e ; elle se com­

pose d ' u n rez-de-chaussée , e t de quelque g reniers couvert d ' un to i t de c h a u m e . 
Les muraille, en p ier res gris, son t égayées pa r des rosier v igoureux et un gros 
pied de v igne a p p l i q u é c o n t r e la façade, qu ' i l s t ap i s sen t de touffes de rose rouge 
e t de t iges vert. Des fenêtre, p lus haut e t p lus large q u e les ouverture ordinaire, 
pa r lesquelles p é n è t r e n t l 'air e t la lumière d a n s les chaumière son t percées à quel­
que p ieds du sol. Des volet en bois les fe rment c o m p l è t e m e n t . Chacun d e ces 
fenêtre r épond à un c h a m b r e de la ma ison . 

70 — Même exercice. 
U t i l i t é d e s o i s e a u x . — Les oiseau nous sont utile de p lus ieurs manière. Ils 

d é t r u i s e n t les insecte nuisible, e t p r é se rven t aussi nos jardin potager e t nos cam­
pagne d ' u n e m u l t i t u d e de limaçon, de ve r s malfaisant e t de hideux cheni l les , qu i 
d é v o r e r a i e n t nos récolte. P lus ieurs oiseau nous ré jouissent de leur c h a n t ag réa ­
ble . Il n 'es t p a s j u s q u ' a u x chouette e t a u x hibou, ces oiseau nocturne si mal famé 
p a r m i les paysan, qu i ne nous s e r v e n t auss i en d é t r u i s a n t un g r a n d n o m b r e d e 
rat, de souris , de mulot e t d ' a u t r e s animal nuisibles . 

Exerc ices d ' a n a l y s e ora l e o u écr i t e . Analyser les mois en italique. 

1. — Le bon Dieu chérit les enfants purs. Marie est la mère de tous les chrétiens J'aime beau­
coup mon pire et ma mère. Voici un enfant vif et léger. Ce panier contient plusieurs pommes. 

2. — Cette pendule a coûté cinq piastres. Il a un chapeau de même couleur nue le mien. La blan­
che lumière de la lune éclaire pendant la nuit. 

— DECEMBRE — 
R é v i s i o n d e s m o i s d e s e p t e m b r e , d ' o c t o b r e e t d e n o v e m b r e . 



DEUXIEME PARTIE 
— JANVIER — 

28e L E Ç O N - L E P R O N O M 

Les enfants sortent de l'école, ils retournent à '.a maison. 

Honoré, vous voyez ce livre, apportez-le-moi s'il vous plaît. 
Paul, prenez cette plume et donnez-la-lui, n'esÉ-ce pas? 
Marie, qui cherchez-vous ? Jeanne — Elle est partie avec eux. 
Rose, de ces deux Heurs, laquelle préférez-vous ? Celle-là, 
T o u t passe; rien ne restt. Personne n'est venu. On arrive. 

Qu'est-ce que le pronom ? 

5 3 . — Le pronom est un mot qui tient généralement la place 
du nom. E x . Léon fera des progrès car il travaille. Léa étudie, 
elle s'applique. 

Combien y a-t-il de sortes de pronoms ? 

5 4 . — Il y a six sortes de pronoms: les pronoms personnels, 
les pronoms possessifs, les pronoms démonstratifs , les pronoms 
relatifs, les pronoms indéfinis et les pronoms interrogatifs. 

EXERCICES 

71. — Remplacer les pronoms en italique par le nom qu'ils désignent. 

La mollesse perd les enfants; le travail les sauve. Sois fier de ta patrie; dé-
(ends-/a dans le danger. La tempérance conserve la santé; elle est utile à l'hom­
me. La propreté éloigne les maladies; elle prolonge notre vie. L'alcool est nui­
sible; bannissons-/e de chez nous. Louis est bon envers les hommes; il sera bon 
aussi envers les animaux. J e protège les oiseaux, ils sont si utiles. Honte au traî­
tre; il porte les armes contre sa patrie. 

72. — Copier en soulignant les pronoms. 
L e c h a r b o n . — Le charbon est un combustible. Il se trouve dans le sein de 

la terre. On l'extrait dans les charbonnages. L'ouvrier qui descend dans la 
mine se nomme houilleur ou mineur. Il est muni d'une lampe, d'un pic, 'l 'une 
pelle et d'un chapeau en cuir bouilli. M détache le charbon avec son pic; il le 
ramasse avec sa pelle, et il le charge dans les wagonnets. On remonte alors le 
charbon à la surface de la terre. 
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2 9 e L E Ç O N - PRONOMS PERSONNELS 

1 Louis s'est agenouille: i l joint les mains, i l ferme les yeux, 11 prie la Sainte Vierge, 

J e l is I N o u s p a r t o n s II J e m e b l e s s e I N o u s l e g a r d o n s 

I T u c o u r s V o u s t e n e z T u t e f r a p p e 3 V o u s l a p r e n e z 

I l l u i t I I l s é c r i v e n t II E l l e s e t r o m p e I E l l e s l u i d é f e n d e n t 

Qu'est-ce que les pronoms personnels ? 
t 55. — Les p r o n o m s personne l s sont ceux qui désignent par t i -
( culièrement les personnes. Ex. Je parle, t u écris, e l l e lit. 
I Combien y a-t-il de personnes en grammaire ? 
) 56. — En grammaire, on compte trois personnes: 
l La première est celle qui par le: Ex. Moi , je m e tais. 
j La d e u x i è m e est celle à qui l'on parle: Ex. Toi , t u te vantes. 
( La t ro i s i ème est celle de qui l'on parle: Ex. Elle se perd; eux , 
[ i ls ne prient pas. 
I Nommez les principaux pronoms personnels. 
\ 57. — Les principaux p r o n o m s p e r s o n n e l s sont : 
) 1ère p e r s o n n e (sing.) je, me, moi; (pluriel) ?ious. 
! 2e p e r s o n n e (sing.) tu, te, toi; (pluriel) vous. 
j 3e per sonne (sing.) il, elle, le, lajtti; (pluriel) Us, elles, les, eux, leur. 
*— 

EXERCICES 

7 4 . — Souligner les pronoms personnels. 
Je chante. Tu écris. Il parle. Elle rit. Nous marchons. Vous labourez. Ils mois­

sonnent. Donne-moi ta plume. Je ne puis pas te la donner, il me la faut pour écri­
re ma page. Amusons-nous, mais ne nous disputons pas. Nous devons nous 
aimer les uns les autres. Les fleurs sont belles; elles charment nos yeux par 
l'éclat de leurs couleurs; mais elles se flétrissent bientôt. Ernest a un bon cœur; 
il se souviendra des bons conseils que vous lui avez donnés. 

7 5 . — Remplacer le tiret par le pronom personnel convenable. 
— lis dans mon histoire sainte. — apprends ta géographie. — change sa table  

amusons — sur la grève. — resterez en pénitence. —• relisent leur catéchis­
me. — m'écrirez bientôt. — ont fini leur travail. — viendra me voir, quand — 
serez parti. — affile son crayon. — manges ton pain. — balayez votre chambre. 
—• prient dans leur oratoire. — recommence mon dessin. 



30e LEÇON - PRONOMS POSSESSIFS 

Mon livre est neuf, le tien est usé. 
Ton canif coûte cher, le mien est à bon marché. 
Son crayon a la mine noire, le vôtre a la mine bleue. 
Notre page est finie, la leur n'est pas commencée. 
Voire chat est jeune, le sien est déjà vieux. 
Leur terre est fertile, la n ô t r e est stérile. 

Qu'est-ce que les pronoms possessifs ? 

5 8 . — Les p r o n o m s possess i fs sont ceux qui font connaître à 

qui appartient Y être désigné par le nom qu'ils remplacent. E x . 

Voici mon crayon, il a perdit le s i en . 

Nommez les pronoms possessifs. 

5 9 . — Les p r o n o m s possess i fs sont: 

Masc. sing. 
le mien 
le tien 
le sien 
le nôtre 
le vôtre 
le leur 

Masc. pl. 
les miens 
les tiens 
les siens 
les nôtres 
les vôtres 
les leurs 

Fém. sing. 
la mienne 
la tienne 
la sienne 
la nôtre 
la vôtre 
la leur 

Fém. pl. 
les miennes 
les tiennes 
les siennes 
les nôtres 
les vôtres 
les leurs 

EXERCICES 

7 6 . — Souligner les pronoms possessifs. 
Mon devoir est terminé; le tien l'est-il aussi? Vos arbres ont-ils des fruits? 

Les nôtres en sont chargés. Où donc est ta voiture? Voici la sienne. Le paon 
disait au rossignol: "Que ton plumage est terne! Regarde le mien." Le rossignol 
lui répondit: "Comme ta voix est aigre! Ecoute la mienne." Mes livres sont 
couverts et les tiens ne le sont pas encore. Ma plume est cassée, prêtez-moi 
la vôtre ou la leur. Ton habit est sale, les leurs sont propres. t 

77. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 
Mon habit est usé, le tien peut encore servir. Son chien est un fidèle garJien, 

le nôtre ne l'est pas autant. T a vache te donne-t-elle beaucoup de lait ? La leur 
est une vache laitière de première classe. Mon cahier a quatre-vingts pages; 
combien le tien en a-t-il ? Le champ de Jacques est fort productif, le leur ne 
l'est guère. Son jardin est en bonne voie; le vôtre semble en retard. Sa maison 
sera vendue et la nôtre réparée. 

Analyse orale ou é c r i t e . — Faire analyser les pronoms possessifs contenus dans le précédent 
exercice. 

Modèle: — le tien: pron. pos. masc. sing. 

2 8 . D I C T E E . — L a g r a n d e h o r l o g e . - Elle a une voix, elle parle. Le 

matin, à midi, le soir, elle donne le signal de la prière. Ecoutez tous 

l'heure qui sonne à la grande horloge. Elle dit au laboureur: "Il est 

temps de te lever, va et creuse ton sillon." Au jeune garçon, à la jeune 

tille: "Vite, à l'école; travaille pour l'instruire." 



LECTURE ET RECITATION 

L'Enfant et le Chat 

Tout en s e promenant, un bambin déjeunait 
De la galette qu'il tenait; 

Attiré par l'odeur, un chat vient, le caresse, 
Fait le gros dos, tourne et vers lui se dresse. 
"Ah! le joli minet!" et le marmot charmé 
Partage avec celui dont il se croit aimé. 
Mais le flatteur à peine a-t-il ce qu'il désire 

Qu'au loin il se retire. 
Ma! ha! ce n'est pas moi, dit l'enfant consterné, 

O t i e tu suivais, c'était mon déjeuner. 

GUICHARD 

E x e r c i c e o r a l . — Que faisait l ' enfant? — De quoi d é j e u n a i t - i l ? — Que fait le c h a t ? — Q u e 
cherche-t-il ? — Obtient-i l ce qu'i l désire? — Que fait-il a lors? — De quel vice fait-il p r e u v e ? 
— Quelle leçon devons-nous t irer de ce récit ? 

E x e r c i c e é c r i t . — Relever cet te fable en m e t t a n t un t ra i t sous les pronoms personnels . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

De quoi se sert-on Pour: 

1. Déboucher les bouteilles ? 
2 . Enfoncer les pointes ? 
3 . Arracher les clous ? 
4. Ouvrir les portes ? 
5. Tailler les crayons ? 
6 . Lier les paque t s? 

7. Affranchir les let t res ? 
8. Couper les étoffes? 
9 . Coudre les habi t s ? 

10. Repasser le linge ? 
11 . Ecumer le pot-au-feu ? 
12. Tailler les arbres ? 

13. Labourer les champs ? 
14. Aba t t r e les arbres ? 
15. Faucher les p r é s? 
16. Peser les objets ? 
17. Aller en v o y a g e ? 
18. F ranch i r une r iv ière? 

M o d è l e : Pour déboucher les bouteilles, on se sert d ' un t i re-bouchon; pour enfoncer les pointes, 
d 'un . . . . 

29. DICTEE. — Les o i s e a u x . - Petits oiseaux, ce qui vous distin­
gue des autres animaux, c'est que vous pouvez voler. Vous avez le corps 
recouvert de plumes. Vous possédez quatre membres: ceux de devant 
sont appelés ailes. Vous avez un bec, vous pondez des oeufs qui, chez 
certaines espèces, servent à la nourriture de l'homme. La plupart 
d'entre vous se nourrissent de grains, et quelques-uns de chair. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 53. Qu'est-ce que le pronom? 54. Combien y 
a-t-il de sortes de pronoms? 55. Qu'est-ce que les pronoms personnels? 
56. Combien y a t-il de personnes en grammaire? 57. Nommez les prin­
cipaux pronoms personnels? 58. Qu'est-ce que les pronoms possessifs? 
59. Nommez les pronoms possessifs. 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

78. — Mettre le chiffre 1 sous les pronoms personnels de la première personne et le 
chiffre 2 sous ceux de la deuxième personne. 

Mes enfants, si vous êtes de braves coeurs, vous obéirez à vos parents, vous 
prierez pour eux, vous leur montrerez par vos actes que vous les aimez. J e suis un 
petit écolier, j 'apprends à lire, à écrire, à compter, je m'applique bien. Souvent 
mon père me dit: " T u seras heureux d'être instruit, quand tu seras grand". 
Nous ne devons jamais faire souffrir les animaux; en hiver nous devons avoir 
pitié des petits oiseaux. 

79 . — Souligner les adjectifs possessifs par un trait et les pronoms possessifs par 
deux traits. 

Mon devoir est terminé: le tien l'est-il aussi? Vos arbres ont-ils des fruits? 
Les nôtres en sont chargés. Où donc est ta voiture ? Voici la sienne. Au lieu de 
critiquer les défauts d'autrui, nous ferions mieux de corriger les nôtres. Le pa­
ralytique disait à l'aveugle: " T e s yeux sont meilleurs que les miens". Vos parents 
sont riches. Les miens sont pauvres. T a montre est neuve, la sienne est vieille. 
Si nos camarades ont leurs défauts, nous avons aussi les nôtres. 

Compos i t ion . — Compléter les mots inachevés et trouver ceux qui manquent-

Les hab i t s . — Après leur péché, nos premiers parents eurent honte de leur 
nu Oieu leur donna des h Nous portons des habits de dr. . . . de 
lai. . . . ou de co Les hommes portent des p . . . . un gi. . . . une ves. . . . , 
des ca . . . et un par. . . . en hiver. Les femmes portent des r. . . . des j . . . . avec 
des four. . . . pour la froide saison. Les prêtres s'honorent de porter la s. . . et, 
les religieuses le v . . . . des vierges consacrées à Dieu. Pour compléter le costume 
nous portons aux pieds des b . . . . et des chaus. . . . et nous nous couvrons la 
tête d 'une c o i . . . . • » 

30. DICTEE. — Emploi dit tréma ï. é., ù. 
Ciguë, maïs, ouï-dire, Saùl, Raphaël, Sïnaï, Ismaël, Caïn, hé­

roïsme, coïncidence, haïr, laïque, aïeul, aiguë, héroïque. Moïse a ac­
compli une action héroïque. Saiil fut le premier roi d'Israël. La 
ciguë est une piaule vénéneuse. Caïn haïssait son frère Abel. Notre-
Seigneur naquit le jour de Noël. 

31. DICTEE. — Emploi de ti pour si. 
Partial, vocation, ambitieux, facétie, attention, impartial, pesti­

lentiel, prophétie, action, nationalité, méditation, correction, patien­
ce, dévotion, addition, substantiel, extrême-onction; Domitien a subi 
une opération douloureuse. Martial s'est attiré une punition à cause 
de son inattention. Il a reçu l'absolution. 
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3 1 e L E Ç O N - PRONOMS DEMONSTRATIFS 

* / « « r i 

I! \V HJJ 
VOJ'CÏ deux classes: celle-ci est dirigée par un Frère, cel le-là par une Soeur. 

Voyez ces deux fruits: celui-ci est vert, celui- là est jaune. 
Regardez ces fleurettes: celle-ci est bleue, cel les-là sont rouges. 
Parlez à ces enfants: ceux-c i sont fins, ceux- là sont naïfs. 

Qu'est-ce que les pronoms démonstratifs ? 
6 0 . — Les pronoms démonstratifs sont ceux qui montrent 

l'être désigné par le nom qu'ils remplacent. E x . Celui-ci est mon 
ami. 

Nommez les pronoms démonstratifs. 
6 1 . — Les pronoms démonstratifs sont: 

Masc. sing. Masc. pl. Fém. sing. Fém. pl. Invariables 
Celui 1 Ceux 1 Celle 1 Cellrs Il C e 

Celui-ci Ceux-ci Celle-ci Celles-ci Ceci 
Celui-là 1 Ceux-là | Celle-là 1 Celles-là II Cela 

EXERCICES 

80 . — Remplacer le tiret par le pronom démonstratif convenable. 
Les bons élèves sont — qui donnent le plus de consolation à leurs maîtres. 

Voici deux paquets de graines prenez—, moi je garderai — .La plus douce satis­
faction est — que procure le devoir accompli. Certaines écolières sont plus vail­
lantes que d'autres; — là seront toujours moins heureuses que ci. Vous 
voyez ces deux pommes; — de droite est plus mûre que — de gauche. 

8 1 . — Remplacer les noms en italique par un pronom démonstratif. 
Ma plume-fontaine ne vaut pas la plume-fontaine de mon ami. L'homme qui 

est obéissant remportera des victoires. Ces paniers sont les paniers de mon grand-
père. Ces fleurs sont les fleurs de notre jardin. Nous ne devons pas seulement 
aimer les hommes qui sont nos amis, mais aussi les hommes qui se font nos enne­
mis. De toutes ces bananes, cette banane est la plus mûre. 

3 2 . DICTEE. — La poule. — La poule est un oiseau recherche pour 
sa chair et ses oeufs. Elle a le corps ramassé, les ailes arrondies et 
courtes, le bec crochu et les pattes solides. Elle se nourrit de grains, 
de déchets de cuisine, d'herbe, d'épluchures de légumes, de vers et 
d'insectes. Le poulailler doit être propre, pourvu de perchoirs et de 
pondoirs, et garni d'ouvertures. 



32 e L E Ç O N - P R O N O M S R E L A T I F S 

L'enfant a u q u e l je parle est poli. 
L'homme q u i ment perd toute confiance. 
L'ami sur l e q u e l je comptais m'a trahi. 
L a personne à l a q u e l l e je m'adresse m'écoute peu. \ \ 

} Qu'est-ce que les pronoms relatifs ? 

\ 62. — Les p r o n o m s re la t i fs sont ceux qui unissent une propo­
sition au mot dont ils tiennent la place. Ex. Celui qu i s'expose au 
danger périra. 

Nommez les pronoms relatifs. 

63. —Les p r o n o m s rela t i fs sont: 

i 
( 

Masc. sing. Masc . pl. Fém. sing. Féru. pl. Invariables 
lequel I lesquels I laquelle I lesquelles I qui \ dont 
duquel desquels de laquelle desquelles que où 
auquel I auxquels II à laquelle I auxquelles \\ quoi \ 

EXERCICES 

82. — Souligner les pronoms relatifs. 

Voi là quelques fruits, parmi lesquels j ' a i choisi celui-ci. Vous me donnez une 
récompense à laquelle je ne m'at tendais pas. L a personne qui m 'accompagne 
est une de mes amies . L e combat auquel nous a v o n s été exposés fut terr ible 
L e s gout tes qui tombent sur ce rocher laisseront leur trace. E l le est bel le la terre 
dans laquelle cet homme a l e v é sa récol te . J'aperçois le sommet de la montagne 
sur laquelle je me suis rendu hier. Celui qui comba t contre ses inclinations 
mauvaises finit tô t ou tard par les va incre . 

83. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 

M o n ami m'a posé une question à laquelle j e n'ai pas su répondre. L e cha rme 
sous lequel paraî t le v ice est t rompeur . L 'enfan t auquel on cède devier i t un 
pet i t tyran . L a v i l l e dans laquelle je suis a l lé me promener n'est pas loin d ' ic i . 
J'ai reçu un présent auquel j e ne pensais pas du tout . L ' e x a m e n par lequel j ' a i 
passé a été difficile. V o i c i le ministre auquel j ' a i écrit ces jours derniers. C e t 
homme auquel tu as parlé hier, est mort aujourd'hui. Vo i l à le magasin dans 
lequel j ' a i acheté^mon pardessus. 

A n a l y s e o r a l e o u écri te . — Indiquer poui chacun des pronoms de. l'exer.ice précédent: l'espèce, 
e genre et le nombre. 

33. D I C T E E . — Emploi de s pour z entre deux voyelles. 

Poison, visage, église, diocèse, plaisir, toise, blouse, conjugaison, 
phrase, reposé, prison, remise, fraise, heureuse, rosaire, ciseaux, mi­
sère, jalouse, grise, joyeuse, rosé. Basile a organisé les visites à l'é­
glise. Elise et Rose aiment les résédas et les tulipes. Jésus désire se 
reposer dans notre coeur. 
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3 3 e LEC ON - P R O N O M S INDEFINIS 

P l u s i e u r s mourront dans la journée. 
T o u t pa?se ici-bas sur cette terre. 
N u l n'échappe à la mort, chacun y arrive tôt ou tard. 
Q u i c o n q u e prie se sauve, quiconque ne prie pas se damne. 

Qu'est-ce que les pronoms indéfinis ? 

64. — Les p r o n o m s indéf in i s sont ceux qui désignent vague­
ment les personnes, les animaux et les choses. Ex. R ien n'arrive 
sans la permission de Dieu. 

Nommez les principaux pronoms indéfinis. 

65. — Les principaux p r o n o m s indéf in i s sont: On, tout, tel, 
aucun, nul. rien, chacun, quiconque, personne, plusieurs. 

EXERCICES 

84. — Souligner les pronoms indéfinis. 
Tout lui paraît réussir pour un temps. Plusieurs de ceux auxquels nous nous 

sommes adressés, nous ont trompés. L'homme dont je vous parle, nous instruira 
de tout .Tel qui brille au second rang s'éclipse au premier. Personne n'aime 
celui qui ment. Nul ne sait aujourd'nui ce qui doit lui arriver demain. Dieu 
rendra à chacun scion ses oeuvres. Quiconque naît, doit mourir. Rien ne sert de 
courir, il faut partir à temps. 

85. — Mettre un trait sous les pronoms conjonctifs et deux traits sous les pronoms 
indéfinis. 

Dieu voit tout. De ces deux fleurs, laquelle préférez-vous ? Quiconque trompe 
doit s'attendre à être trompé. Le devoir que vous faites n'est pas difficile. Fai­
sons bien ce que nous faisons. Les conseils auxquels vous cédez vous seront fu­
nestes. De quoi vous plaignez-vous? Dites-moi ce dont il s'agit. L'enfant dont 
on flatte les caprices devient presque toujours vicieux. Ne dites pas tout ce que 
vous pensez, mais ne dites jamais ce que vous ne pensez pas. 

C o m p o s i t o n . — Mon école. 

Je fréquente l'école . . . . ; elle est dirigée par. . . . Elle est située. . . , elle 
mesure de long, sur. . . . de large et . . . . de haut. Sur le sommet il y a . . . . 
Elle compte.... étages; elle comprend classes. 

Dans ma classe il y a un pu pour le maître (la maîtresse) et des 
pour les élèves. Sur les murs reposent plusieurs ta des c de géographie. 
Elle est ornée d'un cru de plusieurs i pieuses. 

Oh ! que j'aime mon école où j 'apprends à l . . . . à é à c à con 
à ai et à se Dieu. Jamais je n'oublierai les soins et les leçons que j 'y 
reçois chaque jour. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L a F a m i l l e 

J e suis un heureux nid, caché, sous le feuillage, 
Où de tendres oiseaux abritent leurs petits; 
Ni l'air pur, ni l'amour, ni les plus frais ombrages, 
Rien ne manque jamais à ces êtres chéris. 

Loin de tout oiseleur et de toute volière, 
Ils grandissent en paix, dociles, confiants: 
On ne craint jamais rien, sous l'aile de sa mère; 
C'est l'abri le plus sûr contre tous les tourments. 

Mou nid c'est ma famille avec tous ceux que j ' a ime. 
C'est ce coin de la terre où nous vivons contents, 
C'est ce foyer béni, plein d'un charme suprême, 
Où j e demande à Dieu de rester bien longtemps. 

Exerc i ce ora l . — 1) Où le nid est-il caché? — 2) Quel est te sort des oiseaux qu'il renferme? 
— 3) Pourquoi ? — 4) De quoi ce nid est-il l'image ? — 5) Comment ? — 6) Que doivent faire 
les enfants pour correspondre aux soins si dévoués et si tendres de leurs parents ? — 7) Quel est le 
modèle des bons enfants dans la famille? 

Exerc ice écr i t . — Analyser les pronom?, (espèce, genre, nombre.) 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Comment nomme-l-on le lieu ou l'on /ail: 
1. La farine ? 
2 . Le pain ? 
3. Le papier ? 
4 . Les couteaux? 

Les tuiles ? 
Les clous ? 
Les bonbons ? 
Le chocolat ? 

10. 
11. 
12. 

Les planches ? 
Les souliers ? 
Les cordes ? 
Les bouteilles ? 

Modèle: La farine se fait au moulin; le pain, à la. 

34 . D I C T E E . - L ' a i g u i l l e , Je suis une frêle tige d'acier, pointue 
par un seul bout, et percée par l'autre pour y faire passer du fil, de la 
soie, de la laine. On se sert de moi pour coudre, pour broder, pour 
faire de la tapisserie. Je suis indispensable au tailleur, à la coutu­
rière, à la modiste, à la lingère, à la mère de famille, qui, sans moi, 
ne pourraient exercer leur métier ou raccommoder les vêtements de la 
famille. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 60. Qu'est-ce que les pronoms démonstratifs? 
61. Nommez les pronoms démonstratifs? 62. Qu'est-ce que les pro­
noms relatifs? 63. Nommez les pronoms relatifs? Qu'est-ce que les 
pronoms indéfinis? 65. Nommez les principaux pronoms indéfinis. 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

86. — Reconnaître les pronoms personnels et les adjectifs possessifs. 

La pr ière d u m a t i n . Q u a n d nous é t ions éveil lés e t que le soleil si gai du m a t i n 
é t ince la i t su r nos fenêtres, no t re mère e n t r a i t , le visage t o u t r a y o n n a n t de t en ­
dresse, elle nous a ida i t à nous habi l ler , pu i s elle nous d i s a i t : " A qu i d e v o n s - n o u s 
ce beau jour dont nous a l lons jouir e n s e m b l e ? C 'es t à D ieu ; c 'es t à notre père 
céles te . S a n s lui, ce beau soleil ne serai t p a s levé, ces a rb re s a u r a i e n t pe rdu leurs 
feuilles, ces gais o iseaux sera ient m o r t s de faim e t de froid su r la t e r r e nue , e t 
vous , mes pauvres en fan t s , v o u s n ' au r iez ni lit pou r v o u s réchauffer , ni maison 
pour v o u s ab r i t e r , ni jardin, pou r v o u s récréer , ni mère pou r v o u s a i m e r . Il est 
bien j u s t e de le r emerc i e r . " 

87. — Reconnaître les pronoms personnels et les pronoms conjonctifs. 

D e v o i r s d e s e n f a n t s e n v e r s l e u r s p a r e n t s . Apprenez , en fan t s , q u e l s son t vos 
devo i r s e n v e r s v o s parents, ca r v o u s ne serez heureux q u ' e n y r e s t a n t fidèles. 
Honorez , a imez le père, a u q u e l v o u s devez le jour , la mère qu i v o u s a nom ris e t 
élevés. Vous ê tes pour eux un continuel sujet de soucis. Le jour , ils t r a v a i l l e n t 
pou r vous , e t la nu i t , lorsque v o u s reposez, ils t r ava i l l en t encore . Il v i e n t un 
t e m p s oil la vie décl ine, où les forces s ' é t e ignen t : en fan t s , v o u s devez a lors à vos 
vieux p a r e n t s , les soins q u e v o u s r eçû te s d ' eux p e n d a n t vos premières a n n é e s . 
Celui qui délaisse son père e t sa mère d a n s leurs nécessi tés, celui d o n t le coeur 
res te froid e t sec à la v u e de leur misère d e leur dénuement, celui-là n ' es t p a s d igne 
de v i v r e . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Indiquer la nature, l'espèce, le genre et le nombre, des mots écrits en 
italique dans les deux exercices précédents. 

C o m p o s i t i o n — Exerc ice d ' o b s e r v a t i o n , (espèce, genre, nombre,) 

1" Quelle famille représente cette gravure ? 
2." Nomme- les personnes qui la composent. 
3° Quelle est l'occupation de saint Joseph ? 
4° " " la Sainte Vierge? 
5° " " " " l'Enfant Jésus ? 
6° ' 
6° Nomme' tes objets contenus dans l'aleiier. 
7° Queile leçon nous enseigne cette sainte Famille ? 
S" Quels sont nos devoirs d'état à l'école ? 

35. DICTEE. — Les serpents . — Les serpents sont des animaux 
qui n'ont ni bras, ni jambes, ils rampent sur le sol. Le corps des ser­
pents est allongé, rond, et se termine par une queue effilée. Ils avan­
cent en se glissant sur le ventre et en roulant en courbes leur long 
corps flexible. Les serpents montent fort bien dans les arbres, en 
s'enroulant autour du tronc et des branches. 
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34e L E Ç O N - PRONOMS INTERROGATIFS 

•f 
Voici deux beaux bouquets, lequel préférez-voua ? \ 

3 Voilà quatre montres, laquelle choisirez-vous ? ; 
Que cherche-t-elle? Elle cherche une aiguille. ( 

^ Où allons-nous de ce pas? Nous allons à la rivière. | 

1 Qu'est-ce que les pronoms interrogatifs ? 1 
) 66. — Les pronoms interrogatifs sont ceux qui servent à in 
^ terroger. Ex. De ces deux fleurs, laquelle préférez-vous ? 
î Nommez les pronoms interrogatifs ? 
'l 67. — Les pronoms interrogatifs sont: qui, que, quoi, où, le 
| quel, etc. 

EXERCICES 

88. - - Remplacer tes points par le pronom interrogalif convenable. 
A . parliez-vous ? Avec vous amusiez-vous ? De ces deux jeux 

préférez-vous ? Par avez-vous terminé votre récréation? frappe à la 
por te? demeurez-vous? voulez-vous? A pensez-vous? 
de ces roses est la plus belle? avez-vous v u ? Voilà trois images: 
choisissez-vous? Par avez-vous passé? cherche votre père? 
va aux vêpres avec vous ? 

Analyse orale ou é c r i t e . — Analyser les deux premières phrases placées au sommet de la page 
Faire analyser les pronoms interrogatifs de l'exercice. 

Compos i t i on . Ma ville ou mon village. 
La ville (le village) que j 'habi te s'appelle Elle (il) compte une popula­

tion de habitants. Les principaux édifices, sont l'é la le 
etc. Elle (il) est située dans le comté de qui fait partie de la pro­

vince de dans le 
Pour la gouverner il y a le m et ses c 
Elle (il) renferme écoles. Celles-ci sont sous le contrôle des c , à la 

tête desquels il y a un p 
Ma paroisse est dirigée par M. le c assisté de Dans ma (mon) 

ville (village) je possède avec mes pa beaucoup de connais et d'à. . 
. . . . J e préfère mon pays natal à tous les autres. 

D I C T E E . Emploi de y pour deux i. 
Crayon, royaume, voyace, balayeur, loyal, mitoyen, baiayure, choyé, tuyau, fossoyeur, boyau, 

imprévoyant, ennuyé, citoyen, loyauté, rayon, noyau, employé, verdoyant, déployé. Mon ami 
que je choyais, s'est noyé dans le lac. Le fossoyeur a creusé une tombe. Cet enfant imprévoyant 
s'est ennuyé beaucoup. 

D I C T E E . La grande horloge. Elle a une voix, elle parle. Le matin, à midi, le soir, elle donne 
le signal de la prière. Ecoutez tous l'heure qui sonne à la grande horloge. Elle dit au laboureur: 
"Il est temps de te lever, va et creuse ton sillon." Au jeune garçon, à la jeune fille: "Vite, à l'é­
cole: travaille pour t'instruire." 

36. DICTEE. — Emploi de y pour deux i. 
Crayon, royaume, voyage, balayeur, loyal, mitoyen, baiayure, choyé, 

fossoveur, boyau, imprévoyant, ennuyé, citoyen, loyauté, rayon, 
noyau, employé, verdoyant, déployé. Mon ami que je choyais, s'est 
noyé dans le lac. Le fossoyeur a creusé une tombe. Cet enfant impré­
voyant s'est ennuyé beaucoup. 
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) î 
• Paul part ce soir, 11 reviendra demain. 
/ Louise va au couvent, elle porte ses livres. / 

Voici ma bourse, voilà la vôtre. 
f Regardez ces deux bagues, lequelle est la plus belle ? f 

De ces deux portes, celle-là est la plus solide. 

î A quel genre et à quel nombre se mettent les pronoms ? \ 
• 68. — Les pronoms se mettent au même genre et au même \ 
: nombre que le nom dont ils tiennent la place. Ex. Paul s'instruira : 
l car il étudie. Hélène restera ignorante, car elle négligé d'appren- l 
l drc ses leçons. ( 

' ~ I 
EXERCICES 

89. — Remplacer les points par le pronom convenable. 
Cette lecture sera très profitable à ceux qui feront avec attention. L'hiver 

de cet te année a été plus rigoureux que ce de l'année dernière ne 
prendrai pas ce livre; je préfère ce -ci. Porte ces deux oranges à tes deux 
sœurs: cel -ci est pour Louise, -là est pour Jeanne est de ces 

. deux chapeaux celui vous va le mieux? Au ne me va bien: ce . . . . -ci 
m'est trop grand, et ce . . . -là trop petit. C que nous avons le plus aimés 
sont souvent ceux q n témoignent le moins de Jreconnaissance. J e 
comprends ce q vous m dites; mais ce n'est pas de c dont 
n. . . . étions convenus. A q sont ces livres et cette plume? 

90. — Souligner les pronoms et en indiquer l'espèce. 
J e le vois, il s'est égaré. Parmi ces montres, laquelle choisirez-vous ? Chacun 

est le fils de ses œu\ res. Il ne sert à rien de bien commencer, il faut bien finir 
La patrie à laquelle nous appartenons s'appelle le Canada. Quiconque veut 
mener une longue vie doit ménager ses forces. Approche-toi, mon ami, tu m'as 
bien répondu, je tiens à te récompenser. Mon patron est malade, L leur est en 
bonne santé. C'est lui qui a dénoncé le coupable. Quel est votre maître; il vous a 
bien formé à la lecture; c'est un bon instituteur. 

37. DICTEE. — Consonnes mouillées. 
1 . — Cerfeuil, camail, fenouil, vitrail, pareil, fauteuil, recueil, 

travail, vermeil, chevreuil, orteil, soupirail, écureuil, détail, éventail, 
deuil, corail, poitrail, accueil, attirail, émail. Le soleil brille au fir­
mament pendant le jour. Corbeil a attrapé un écureuil. Suivez les 
conseils de vos parents et de vos maîtres. 

2. — Feuille, famille, corbeille, souillure, quille, dépouille, abeille, 
fouille, sillon, paille, cueillir, treille, grenouille, bataille, feuillage, 
citrouille, groseille, tenailles, sillage, médaille, conseillère, semailles. 
Pétronille a rempli une corbeille de feuilles mortes. Camille a admiré 
les merveilles de la nature. Guillaume a servi un plat de gre­
nouilles dans la coque d'une citrouille. 

35e LEÇON - ACCORD DES PRONOMS 
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3 6 e LEÇON - ANALYSE DES PRONOMS 

Que faut-il faire pour analyser un pronom ? 
69. — Pour analyser un pronom il faut nommer: 
1° h'espèce, 
2° Le genre et le nombre, 
3° La fonction. 

M o d è l e . — N o u s lisons une histoire; e l l e est très intéressante, t o u s l'aiment. 

Nous: 
elle: 
tous : 
V (p.la) : 

pr. pers. le pers. du masc. pl. sujet de lisons. 
pr. pers. 3e pers. du fém. sing. sujet de est. 
pr. ind. 3e pers. du pl. sujet de aiment. 
pr. pers. 3e pers. du fém. sing. comp. dir. de aiment. 

*— 
EXERCICES 

9 1 . — Analyser les pronoms contenus dans les phrases suivantes. 
Prêtez-moi votre couteau. J e regrette de ne pouvoir vous le prêter, il est entie 

d'autres mains. Voulez-vous accepter ce rideau, je prendrai celui-ci. Celui qui 
prie sauve son âme. Elle s'est trompée de livre, voici le sien. Qui chercliez-vous ? 
Tout passe ici-bas, nul n'échappe à la mort. 

92. — Même exercice. 
Nous nous piomenons. Elles se parlent. Mes tulipes sont fanées, les vôtres 

sont encore fraîches. Ces pois sont un peu durs, je vous conseillerais de prendre, 
ceux-là. Ceci est vrai, cela est faux. Voici l'homme dont on a parlé. L'un et l'autre 
arriveront ce soir. J e pars demain, viendrez-vous m'accompagner ? Oui, j ' i rai . 

COMPOSITION — Le pain 

blé — aliments — boulanger — farine — eau — pain — pâte — croûte 
mie — levain — four. 

L'élevé copiera la composition suivante, en 
remplaçant les points par celui des mots ci-dessus 
que le sens ri clame. 

Le pain, qui est à la fois le plus commun et 
le plus sain de nos. . . . provient du que le 
laboureur récolte et qu'il livre ensuite au meu-
n e r pour en faire de la. . Cette farine est alors 
transportée chez l e . . . . qui la mêle avec de P. . . 
la péti it fortement avec du . . . . Dès que la . . . . 
est bien levée, il la met au . . . . chauffé pour la 
faire cuire, et il obtient ainsi le. . . . qu'il livre en­
suite aux consommateurs. La partie extérieure 
du pain est dure et d'une couleur jaune doré; 
c'est l a . . . ; la partie intérieure, au contraire, 

est tendre, blanche et percée, comme une éponge, d'une infinité de petits trous: 
c'est l a . . . . 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

Les deux Epis 

D a n s les beaux jours où l'on s'apprête 
A moissonner les blés qui dorent les sillons. 

Au-dessus de ses compagnons 
Un jeune épi levait la tête . 

C'était un pauvre sot, ridiculement vain 
D'un avantage imaginaire; 

/ / ne parlait qu'avec dédain 
Aux autres courbés vers la terre. 

Je plains cette hauteur dont tu t'enorgueillis, 
Lui dit un vieil épi caché presque sous l'herbe; 
Si ton front, comme nous, était chargé de fruits, 
Tu descendrais plus bas et serais moins superbe. 

Exercice oral . — 1) De qui parle-t-on dans cett- fable? — 2) Où 
se passe le tait ? — 3) A quelle époque ? — - 4 ) Que faisait le jeune 
épi? — 5) Que lui dit le vieil épi? — 6) Quel sentiment le jeune épi 
dut-il éprouver en entendant ces paroles ? — 7) Qu'est-ce que cela nous 
apprend ? 

Exercice écr i t . — Relever les pronoms écrits en italique et en in­
diquer la nature, l'espèce, le genre et le nombre E X E M P L E : on, pro­
nom indéfini masculin singulier, gui, pr. rel. masc. pl. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Avec quoi se défend: 
1. Le soldat ? 6. L'éléphant ? 11. Le coq ? 
2. Le cheval ? 7. Le taureau ? 12. Le bélier ? 
3 . Le chien ? 8. Le cygne t 13. Le tigre ? 
4 . Le chat ? 9. La poule ? 14. La vipère ? 
5. L'aigle ? 10. L'abeille ? 15. Le hérisson ? 

M o d è l e : — Le soldat se défend avec des armes; le cheval. . . 

38. DICTEE. — Lettres nulles pour la prononciation b, c, d, e, 
g. i. 

Plomb, accroc, moutard, bougie, étang, fusil, foulard, poupée, 
blond, rang, chenil, poignée, dard, joue, banc, outil, franc, tabac, 
la voie ferrée, la proie de l'oie, la journée de la pluie, le plafond du 
rond-point, la nichée de la pie, le sang du porc, le nid du renard, 
la fusil du marchand, la couvée du canard. 

39. DICTEE. — La neige. Ce malin la neige tombe par flocons, qui 
ressemblent à des étoiles à six branches. La terre en est couverte comme 
d'un manteau. En marchant je laisse l'empreinte, de mes pieds sur 
cette nappe immaculée. Sous la pression de mes mains, j'en fais 
des boules que je lance à mes camarades. Tous ensemble nous roulons 
de grosses masses de neige, pour en faire un bonhomme qui ressemble 
à une statue. 
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R V I S I O N DU M O I à 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la première semaine) 53 Qu'est-ce que 
le pronom? 54. Combien y a-t-il de sortes de pronoms? 55. Qu'est-ce 
que les pronoms personnels? 55. Combien y a-t-il de personnes en 
grammaire? 57 Nommez les principaux pronoms personnels ? 58. 
Qu'est-ce que les pronoms possessifs ? 59. Nommez les pronoms pos­
sessifs? 

(Leçons de la deuxième semaine) 60. Qu'est-ce que les pronoms démons-
tatifs? 61. Nommez les pronoms démonstratifs? 62. Qu'est-ce que les 
pronoms relatifs? 64. Qu'est-ce que les pronoms indéfinis? 63. Nom­
mez les principaux pronoms indéfinis. 

(Leçons de la troisième semaine) 66. Qu'est-ce que les pronoms inter-
rogatifs? 67. Nommez les pronoms interrogatifs. 68. A quel gen­
re et à quel nombre se mettent les pronoms? 69. Que faut-il faire 
pour analyser un pronom? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

93. — Souligner tous les pronoms. 
Le climat des Etats-Unis est plus chaud que le nôtre. Quand viendrez-vous 

nous voir? Si le malade a ses souffrances, l'homme bien portant a aussi les 
siennes. Voulez-vous qu'on supporte vos défauts, supportez ceux des autres. 
Dès que les froids arrivent, on voit tomber les feuilles. Passez-moi la correspon­
dance de mes parents, je la leur remettrai. Rien ne coûte à l'étourdi, quand il 
s'agit de se procurer du plaisir. Ceux qui calomnient leurs semblables se char­
gent la conscience. Chacun aime qu'on le respecte. Heureux les cœurs purs, 
car ils verront Dieu. 

94. — Indiquer pour chaque pronom l'espèce, le genre ef le nombre. 
Cette personne lit mal, elle se trompe souvent. Le blé est une plante dont la 

graine nous fournit la farine. Cette table a la même forme que celle du salon. 
Voilà deux de mes amis; celui-ci s'appelle Henri et celui-là Robert . Les biens 
qui nous ont coûté beaucoup d'efforts sont ceux auxquels nous tenons le plus. 
La poule cache ses poussins sous ses ailes pour les réchauffer et les mettre à l'abri 
du danger. On perd tout quand on veut trop gagner. Qui part dans cette direc­
tion ? C'est l'oncle de Durand; il va prendre le train. 

40. DICTEE. - Lettres nulles pour la prononciation: p, s, t, nt, 
x , z . 

Galop, souris, enfant, joyeux, riz, sirop, poulet, remis, crucifix, 
gracieux, paradis, forêt, joyeux, pardessus, piquet, repas, bruit, tri­
cot, plat, jaloux, heureux, souffert, paletot, adroit, repos, gris, un coup 
de filet, le riz du champ, les arbres du bois, ils emploient du ciment, 
les poules ont pondu leurs oeufs. Ces enfants aiment le bon Jésus; ils 
le reçoivent dans le sacrement de l'eucharistie. 

41. DICTEE. —L'écolier (L'écolière). L'écolier va à l'école pour 
apprendre à lire, à écrire, à compter. Là aussi, il se corrige de ses 
défauts et acquiert les qualités qui font l'honnête homme, et les vertus 
qui font le bon chrétien. L'écolier a des livres, des cahiers, des crayons 
et des plumes, qu'il doit ranger avec soin. Un écolier sage et studieux 
est aimé de son maître; il fait la consolation de ses parents. 
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— FEVRIER 
3 7 e LEÇON - L E V E R B E — L E S U J E T 
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L'ouvrier travaille 

Vous jouez 
Elles lavent 

Il apprend 
Nous sautons 

J e m a r c h e 
Tu é c r i s 

Verbe 
La pluie tombe 

Ce coq chante 
La rouille use 
Mes a m i s sont ici 
Le ch ien aboie 

Sujet 
Henri s'amuse 
Les élèves prient 

Ces enfants lisent 

•S < 

lisent 

: Qu'est-ce que le verbe ? 

70 . — L e v e r b e est un mot qui exprime que l'on est ou que l'on 
{ fait quelque chose. E x . L'ouvrier t r a v a i l l e . 
I Qu'appelle-t-on sujet du verbe ? 
/ 7 1 . — On appelle s u j e t du verbe, la personne, 1 animai ou la 
) chose qui est ou qui fait ce que le verbe exprime. E x . J o s e p h écrit. 

I Comment trouve-t-on le sujet du verbe ? 
) 72 . — On trouve le s u j e t du verbe en posant la question, qui 
\ est-ce qui pour les personnes ou qu'est-ce qui pour les choses. E x . 
? P a u l dort; le fer est dur: Qui est-ce qui dort ? Rép. Paul. Qu'est-
{ ce qui est dur ? Rép. le fer. 

95. — Mettre le chiffre 1 sous le sujet et le chiffre 2 sous le verbe. 
Dieu est bon. Le loup est cruel. Le tigre est féroce. La cerise est rouge. Les 

arbres sont verts. Les rieurs sont belles Nous sommes contents. Vous êtes heu­
reux. Le papier est blanc. Le soleil réchauffe la terre. Le laboureur conduit la 
charrue. La cheminée fume. La lune brille pendant la nuit. L'écolier écrit sa page. 
La neige tombe. La moisson jaunit. Le Saint-Laurent traverse la province de 
Québec. 

96 . — Remplacer le tiret par le sujet convenable. 
— a créé le monde. — fut le père d'Isaac. — est mort pour nous sur la croix. 

Le — dit la messe. Le — fait le pain. Le — distribue les lettres. Le —• garde les 
troupeaux Le — arrose les fleurs. Le — aboie. Le — nage dans les eaux. L ' — 
vole dans les airs. Le — miaule. Le — produit des roses. — La — produit des 
raisins. Le — mange les brebis. Le — dévore les poules. L ' — produit le miel. Le 
— donne sa laine. 

EXERCICES 
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38e L E Ç O N - VERBE LE N O M B R E 

! 

1 
\ 

L'abeille butine Ces mouches à feu luisent Deux enfants causent 

Singulier 
Léo s'amuse Paul et Louis s 'amusent 

Ces enfants parlent 
Les oiseaux chantent 
Les plantes poussent 
Les neuves coulent 

Pluriel 

Cet enfant parle 
L'oiseau chante 
L a plante pousse 
Le fleuve coule 

( Comment varie le verbe ? ( 
| 73. — Le verbe varie selon le nombre, la personne, le mode et J 
| le temps. î 

) Comment s'accorde le verbe en nombre ? î 
J 74. — Le verbe se met au singulier ou au pluriel selon que son î 
| sujet est au singulier ou au pluriel. Ex. J'écris, nous écrivons. \ 

* . 4, 

97. — Souligner les sujets et les verbes au singulier par un trait, les sujets et les 
verbes au pluriel par deux traits. 

Jé sus se donne à nous par amour. Henri chérit sa petite sœur. Les hommes 
doivent mourir une fois. L e péché offense Dieu. Mes chaussures sont neuves, 
je les porte pour la première fois. Les oiseaux nous réjouissent par leurs chants 
mélodieux. M a terre me donnera une belle récolte. Les abeilles vont cueillir le 
miel dans le suc des fleurs. Les Iroquois firent périr plusieurs missionnaires. 
Les Laurentides s'étendent sur la r ive gauche du Saint-Laurent . 

98. — Ecrire les phrases suivantes au pluriel. 

Cet enfant t ravail le . / / coule du sirop d'érable. Le jardinier plante des choux. 
Ce cult ivateur laboure son champ. Mon oncle cult ive du tabac. L'écolier récite 
ses leçons. Le canari chante dans sa cage. Cet homme se repose. L a rivière coule. 
Cette fille taille des morceaux de drap. Le rameur pousse sa barque au large; il 
la dirige avec son aviron. L e roi gouverne son pays . Cet homme se propose de 
se convertir . L e bon citoyen travaille à la prospérité de son pays. Le fleuve ar­
rose la plaine. 

Analyse orale ou écrite. — Analyser les mots en italique de l'exercice 98. 

EXERCICES 
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39e L E Ç O N - V E R B E — L A P E R S O N N E 

V • — — * 
t S i n g u l i e r P l u r i e l [ 

/ 1ère personne: I Je glisse lire personne: I N o u s glissons ; 
2t personne: T u grondes 2e pers nne: V o u s grondez : 

/ 3e personne: I II ou e l le frappe ?e personne: I I l s ou el les I rappent 

l Comment s'accorde le verbe en personne ' l 
) 75 . — Le verbe se met à la première, à la deuxième, ou à la troi- \ 
1 sième personne, selon que le sujet est à la première, à la deuxième, 5 
| ou à la troisième personne. Ex. Je laboure, nous labourons etc., j 

t- ~ 4 

EXERCICES 

99. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 

Je pat ine. T u murmures. Il t ombe . E l le ramasse. Tu ' t e ' r e tournes . Il se t r o m p e . 
Je me blesse. E l le sarcle le jardin. Je joue dans la cour. Il cueille des p o m m e s . 
Je soulève le fardeau. Il traîne sa charge. T u ouvres la por te . El le mène sa sœur. 
Je détache le cheval . Il blesse son âme . T u chantes à rav i r . I l pèche dans le lac. 
Je manœuvre les rames. E l le a ime sa maîtresse. T u imi tes j ton frère. I l garde 
le malade. Je di r ige le chœur de chant. 

100. — Mettre les phrases suivantes au singulier. 

N o u s jouons sur le r ivage . Vous glissez sur la cô te . Ils désirent réussir. E l les 
brodent leurs initiales. Vous d ivulguez un secret N o u s cirons nos chaussures. 
Elles préparent le dîner. Ils arrachent les pommes de terre. V o u s t rompez tout 
le monde . Nous remuons le mort ier . Ils télégraphient à Québec . N o u s nous di­
rigeons vers T ro i s -R iv i è r e s . El les décorent l 'autel de l 'église. V o u s repoussez 
v o s amis. Nous plantons des laitues. 

C o m p o s i t i o n . — Remplacer les points par quelque mol convenable. 

L e s a n i m a u x d o m e s t i q u e s . L e plus utile des animaux domest iques est le 
chev Il est utile à l ' homme pour , pour e t pour L a vache 
nous donne son avec lequel on fait du b ou du fr ; elle nous 
fournit aussi sa p et sa ch ; la première sert à faire du c pour les 
ch , la deuxième est employée à notre nou L e mouton nous procure 
sa t avec laquelle on fait de la 1 et du dr L e porc est précieux 
par sa ch Quant au chien, il se rend utile en ou en L e chat dé­
barrasse la maison des s e t des r 

42. D I C T E E . — Le temps passé. — Les pendules, les montres, 
les horloges nous avertissent du temps qui passe. Apprenons à bien 
employer les heures quelles nous marquent. Oh\ la bonne journée, 
que celle dont toutes les heures ont reçu un sage emploi. Le temps 
passé ne revient plus. 

43. D I C T E E . — L'oiseau-mouche. — Ce merveilleux oiseau de 
VAmérique n'est guère plus gros qu'une abeille. Ce petit être est aussi 
élégant par sa forme que brillant par ses couleurs. Son bec ressemble 
à une fine aiguille et ses yeux sont deux points noirs très brillants. 
Son vol est d'une rapidité surprenante: chaque fleur ne l'arrête qu'un 
instant; sa vie est un mouvement perpétuel. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L e Paresseux 

Amusons-nous d'abord dit Léon; mon devoir, 
J e le ferai tantôt, je le ferai ce soir. 
Le soir, il bâille et dort; mais, pour faire sa tâche, 
Il va, </;7-il, demain réveiller le soleil. 
Le réveiller, hélas! on l'appelle, on se fâche, 
A sept heures encore il dort d'un plein sommeil. 
En classe il est puni; cela n'est pas merveille: 
Comment ne pas punir un écolier pareil ? 
Moi, pas si fou; je fais tous mes devoirs la veille. 

Qui toujours remet à demain 
Trouvera malheur en chemin. 

L. R A T I S B O N N E . 

E x e r c i c e o r a l . — 1) Que di t L é o n ? } — 2 Q u a n d se propose-t- i l de faire son d e v o i r ? — 3 ) Que 
lui arr ive - t - i l le s o i r ? — 4 ) A q u a n d rcnvoie- t - i l son d e v o i r ? — 5 ) Veut- i l se lever de bon m a t i n ? 
— fii T ient - i l paro le ? — 7) Q u e lui arr ive - t - i l en c lasse ? — -M F a u t - i l imi ter L é o n ? — 9 ) Q u a n d 
faut- i l fa ire son d e v o i r ? — 10) Qu'arr ive - t - i l à c e u x qui renvoient t o u j o u r s à d e n n i n ? 

E x e r c i c e é c r i t . — D i r e pour c h a c u n des verbes en i tal ique: 1 ° Quel est son suje t ; 2 ° à quel 
n o m b r e e t à quelle personne a p p a r t i e n t c e sujet . E X E M P L E : L e v e r b e dit a pour sujet Léon, 
de la 3 e personne du singulier; le v e r b e ferai a pour s u j e t . . . 

C O M P O S I T I O N — Le la i t 

chèvre — vache — c o u l e u r — a l i m e n t — f romage — beur re — c r è m e — 
ca i l l é — pe t i t - l a i t . 

Le lait est un précieux. . . . de. . . . blanche, qui nous est donné par la 
la . . . . et quelques races de brebis. Lorsqu'on le laisse en repos, dans un endroit 
frais, il se couvre d'une sorte de croûte graisseuse appelée . ., avec laquelle 
on fabrique l e . . . . Si l'on verse dans le lait une petite quantité de présure, il 
ne tarde pas à se cailler, c'est-à-dire à se séparer en deux parties: l'uine blanche 
et solide, appelée caillot ou. . . . _dont on fait l e . . . . , et l'autre, liquide, de 
couleur jaune verdâtre a p p e l é e . . . . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par un verbe l'action de celui qui: 

P r e n d des po i s sons? 
P o u r s u i t le gibier ? 
R é c o l t e le blé ? 
V a de b a s en h a u t ? 
V a d e h a u t en b a s ? 
C o u p e le b l é ? 

9 . 
1 0 . 
1 1 . 
1 2 . 

S 'expr ime p a r la parole ? 
T r a n s f o r m e la laine en fit ? 
F a i t des t a b l e a u x ? 
F a i t des s t a t u e s ? 
F a i t des m u r s ? 
S'efforce de t r o u v e r ? 

M o d è l e : — Celui qui prend des poissons pèche ; celui qui poursui t le g ibier . . . 

44. DICTEE. - Jésus-Christ . - Jésus est né à Bethléem, le jour de 
Noël dans une pauvre étable. Il a voulu reposer dans mie crèche pour 
donner au monde, dès sa naissance, l'exemple de l'humilité et de la 
pauvreté. Il a passé trente-trois ans sur la terre pour nous mériter le 
ciel. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 70. Qu'est-ce que le verbe? 71. Qu'appelle-t­
on sujet du verbe? 72. Comment trouve-t-on le sujet du verbe? 73. 
Comment varie le verbe? 74. Comment s'accorde le verbe en nom­
bre? 75. Comment s'accorde le verbe en personne? 

EXERCICES 

101. — Remplacer le tirel par le sujet qui convient au verbe. 

— t u a son frèie Abel . — cons t ru i s i t l ' a rche . — immola un bélier à la place 
d e son fils I saac . — v i t en songe une échelle mys té r i euse . — exp l iqua les songes 
de P h a r a o n . L ' — é te in t le feu. Le — gronde q u a n d l 'éclair a br i l lé . Le — fait 
des t ab l eaux . Le — d é t e s t e le t r a v a i l . Le — cu l t ive son j a r d i n . Le — vend d e la 
v i a n d e . L e — t r o m p a E v e . Le — désire la s a n t é . Le — d e m a n d e l ' a u m ô n e . Les 
m a u v a i s — furent chassés du ciel. Les — bri l lent au firmament p e n d a n t la n u i t . 
Le — sera la récompense des é lus . 

102. — Compléter les mots inachevés. 

Le ros i er . Avez -vous v u , il y a que lque . jours , ce pe t i t rosier b l a n c ? Il 
se ba l ança i t sur sa t ige é l ancé . avec ses j o l i . . . . feuilles ver tes , e t ses fleurs, 
délicieu . . ., b l a n c h e . . . c o m m e la neige. Q u a n d la rosée m a t i n a l . . . a v a i t 
d i spa ru , a u x premie r . r a y o n s du soleil, il e m b a u m a i t l 'air p a r l 'odeur p a r ­
fumé . . qu i s 'exhala i t des nombreu . . . roses d o n t il é t a i t c o u v e r t . P o u r q u o i 
en si peu d e t e m p s , ses bell . . . fleur. . . . se sont-el les f ané . . . . ? P o u r q u o i 
ses feuilles si fraîche . . . se sont elles desséché . . . . ? A h ! c 'est q u e les t e n d r e . . . . 
rac ines d e ce t a r b u s t e on t é té a t t a q u é . . . . pa r un ver mal fa i san t , ce ve r des ­
t r u c t e u r est l ' image du vice qui flétrit les p lus bel . . qua l i t é s d ' u n enfan t , 
q u a n d il s 'est i n t rodu i t d a n s son jeune c œ u r . 

C o m p o s i t i o n — Notre école. 

R é p o n d r e a u x q u es t i o n s s u i v a n t e s pa r des ph rases complè te s . 
/" Dans guette ville (village) est bâtie notre école? 
2° Où est-etle située dans la ville ? (le \ i l lage) ? 
3° Quels sont les voisins de l'écoie? 
4° Combien notre école compte-t-elle de classes ? 
5° Combien a-t-elle d'étages — Nomme'-les. 
6° Quel est son système de chauffage? 
7° Sous la direction de qui est-elle placée? 
8° A-t-elle une cour de récréation ? un préau ? etc. 

45. DICTEE. — Emploi de e pour è devant une double consonne. 
Pelle, terre, hirondelle, violette, parterre, casquette, pierre, four­

chette, ombrelle, chaufferette, lunette, bretelle, baguette, allumette, an­
cienne, rappelle, largesse, pincette, jeunesse, la noisette du parterre, 
la politesse officielle, une cuvette nette, il enterre son grand-père, il 
faut qu'il reprenne sa vitesse. 

46. DICTEE. — L a pêche e n m e r . - Si vous habitiez nu de ces 
villages bâtis sur les côtes, vous verriez beaucoup d'hommes, s'embar­
quer dans des bateaux attachés près du rivage. Ils les détachent, étendent 
les voiles, le vent enfle les voiles, pousse les barques, et voilà les pê­
cheurs partis. Ils reviennent après plusieurs jours ou plusieurs se­
maines, pour débarquer et vendre les produits de leur pêche. 
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4 0 e LEÇON - A T T R I B U T ET COMPLEMENT 

A t t r i b u t C o m p l é m e n t 
L'homme est m o r t e l 
L'âme est I m m o r t e l l e 
Cet enfant sera pol i 
Ces femmes seront i n s t r u i t e s 

Ces poires viennent de mon j a r d i n 
Les agneaux paissent aux c h a m p s 
Léon aime ses p a r e n t s 
Joséphine étudie ses l e ç o n s 

Qu appelle-t-on attribut ? 
76. — On appelle a t t r ibut , un mot qui exprime la manière 

d 'être du sujet. Ex. Ce papier est gris; ces hommes sont grands . 
Qu'appelle-t-on complément} 
77. — On appelle c o m p l é m e n t un mot qui complète une idée 

commencée par un aut re mot. Ex. Ce maître a récompensé ses é l è ­
ves avec de beaux prix. 

EXERCICES 

103. — Souligner les mots qui remplissent le rôle d'attribut. 

L'enfant pur est semblable aux anges. Cet homme est malheureux. Louis a 
été sage aujourd'hui. Maisonneuve fut le fondateur de Montréal . Judith est 
pieuse et docile. L'ouvrier habile est est imé de son patron. Cette fille est habile 
à la couture. Ma mère est malade depuis deux jours. Notre médecin est savant . 
Hubert est adroit à la chasse. Juliette est la première de sa classe. 

104. — Souligner les mots compléments. 

Le prix du beurre. La couleur du ciel. Les livres de l'élève. La parade de la 
ville. J'aime l'étude. Il chérit le travail. Léa tisse de la toile. Olier s'amuse avec 
une toupie. Ce chien mange du pain. Cet homme concourt pour le prix de culture. 
Ce jardinier a de magnifiques fleurs et de beaux légumes. Mon ami aime faire 
l 'aumône. Lévis remporta la victoire de Sainte-Foy. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 
Que devrait être: 

1. Un écolier babillard ? 
2 . Une élève paresseuse ? 
3 . Un garçon menteur ? 
4 . Une fille revêcfie ? 
5. |Un fils ingrat ? 

6. Un devoir négligé ? 
7. L̂ n champ stérile ? 
8 . Un cœur égoïste ? 
9 . Un soldat poltron ? 

10. Un caractère dissimulé ? 

M o d è l e : — Un écolier babillard devrait être silencieux etc. 

47. DICTEE. — Emploi de ai , e, er, ez pour é. 
Aimer, trépied, poirier, filez, trépigner, je finirai, fermier, vous 

rendez, chercher, il s'assied, bander, je regardai, rosier, ramener, râ­
telier, je le priai de l'enfermer chez le geôlier. Roger a engagé un ex­
cellent menuisier. Pensez à gagner le boulanger. Croyez en Dieu, 
servez-le et vous serez sauvé. 

48. DICTEE. — Emploi de ai , a is , a i t , e t , es , est , pour è. 
Tu es, il est, balai, je parlais, il lisait, filet, mes plumes, chapelet, 

il priait, tu tirerais, il finirait, carrelet, il est propret, duvet, complet, 
il paraissait, jouet, ses tabourets, muet. Ce criminel montera sur le 
gibet. Gabriel pêche au filet. Tu es sujet à la migraine. Il est complet. 
S'il priait, il arriverait à se corriger de ses défauts. 



41e LEÇON - LE COMPLEMENT DIRECT 

Cet enfant lit une h i s t o i r e Ce caslor'mord une b r a n c h e Le charpentier taille une p o u t r e 

Rémi écrit son devo ir 
Jeanne apprend ses l e ç o n s 
Mon père aime la c h a s s e 
Son frère préfère la p ê c h e 
Cet homme mène une v a c h e 
Ces sens travaillent la terre 

Je lis une h i s t o i r e 
Tu dis ta prière 
Il (elle) dessine un rat 
Nous prenons un b a i n 
Vous tirez un é c u r e u i l 
Ils (elles) tardent la m a i s o n 

Combien y a-t-il de sortes de compléments ? 
78. — Il y a deux sortes de c o m p l é m e n t s : le complément direct 

et le complément indirect. 

Comment trouve-t-onVe complément direct ? 
79. — On trouve le c o m p l é m e n t direct en plaçant après le 

verbe, la question q u i pour les personnes et quo i pour les choses. 
Ex. J'aime Dieu; tu chéris l'étude. J 'a ime q u i ? rép. Dieu; tu ché­
ris quo i ? rép. \'étude. 

EXERCICES 

1 0 5 . — Remplacer le tiret par un complément direct convenable. 
Un bon fils aime son —. Le soleil éclaire la •—-, Le laboureur conduit la —. La 

mère caresse son —. Le paresseux redoute le —. Le soldat défend son —. Les 
fleurs ornent le —. Dieu a créé le —. Le grand-père raconte des —. L'écolier 
récite sa —. Le tailleur confectionne des —. La laveuse, lave —• Le berger 
garde son —. Marie devint la — de Jésus. Noé construisit 1' —. Caîn tua son —. 

1 0 6 . — Souligner les compléments directs. 
Le jardinier a récolté ses oignons. Mon parrain vient d'acheter une terre. 

Une hirondelle a bâti son nid sur le bord de la toiture. Le bon Dieu aime tous 
les hommes. Ce colporteur vend des statues et des images. Charles cueille des 
pommes. Rose a chanté un beau cantique à la messe. Le serrurier répare les 
serrures et les clefs. La vache nous donne son lait; on en fait du fromage ou du 
beurre. 

A n a l y s e ora le o u é c r i t e . — L'infirmière soigne les malades. Les enfants dociles écoutent 
ieur maîtresse Je quitte la ville. 
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4 2 e L E Ç O N - LE COMPLEMENT INDIRECT 

1 ^ 2 

Ce cultivateur semé à ta main; il laboure avec sa charrue et ses chevaux: il moissonne à la faux. 

Il obéit à son père 
Jean parle de son re tour 
Louise cause sur sa soeur 
Nous irons avec toi 

Jacques plaît à son m a î r r e 
Hélène nuit à sa cousine 
Cet homme m'a déplu 
Elle s'est fait mal. 

Comment trouve-t-on le complément indirect ? 
80. — On trouve le complément indirect à l'aide de l'une des 

questions: à qui, à quoi; de qui, de quoi etc. Ex. Il obéit à son père; 
il parle de son retour. 77 obéit à qui ? rép. à son père; il parle 
de quoi ? rép. de sonjetour. 

Note— Quand on trouve un complément qui répond à l'une des questions: où . quand, c o m ­
m e n t , pourquoi , on l'appelle c o m p l é m e n t c irconstanc ie l . Ex. // part à Québec; // part 
où ? (î Québec. 

EXERCICES 

107. —• Souligner tes compléments indirects. 

Il parle souvent de ses campagnes militaires. Eugénie pense à son village 
Odilon va se promener avec ses amis. J e travaille à gagner ma vie. Veux-tu 
venir avec moi à Montréal ? La prière pour les morts est agréable au cœur de 
Dieu. Octave écrit à sa mère et Antoinette à son père. Le maître et la maîtresse 
se dévouent pour leurs élèves. Pars avec Antoine. 

108. — Chercher et indiquer les compléments circonstanciels. 

Les poissons vivent dans l'eau; les oiseaux vivent dans l'air. Il partira samedi 
matin. Cet homme demeure à Rimouski. On cueille des pommes de conserve 
en septembre. Ce pécheur se dispose à mourir en bon chrétien. Mon patron 
arrive de Winnipeg. Cet enfant a fini ses études cette année. Annette s'appli­
que avec beaucoup de soin; son frère travaille avec moins d'attention. 

Analyse orale ou é c r i t e . —• Les serpents rampent sur terre avec une grande rapidité. L e 
boulanger fait le pain avec de l'eau et de la farine. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L ' A i g u i l l e 

Je suis la pe t i t e aigui l le . 
A u x doig ta d e la j eune fille, 
E t des mères d e famille, 
J e va is , je v iens , je s a u t i l l e , 
P o u r q u e le m o n d e s 'habi l le 
Selon l 'âge e t les s a i s o n s . . . 
N o u s cousons , nous cousons . 

Les l a n g e s e t les l a y e t t e s , 
Les mignonnes c h e m i s e t t e s , 
Les c o i f f e s e t les c o r n e t t e s , 
N o u s les faisons t r è s bien faites, 
P o u r les pe t i t e s fillettes, 
E t les t o u t pe t i t s g a r ç o n s . . . 
N o u s cousons , nous cousons . 

Auss i p e t i t e qu ' u t i l e , 
Lorsqu ' i l faut q u e l'on m ' e n f i l e 
Si l 'on m e croi t t r è s facile, 
J ' a i m e à p a r a î t r e i n d o c i l e . . . . 
J e d o n n e à la p lus hab i le , 
Les p lus p i q u a n t e s leçons . . . 
N o u s cousons , n o u s c o u s o n s . 

P o u r l'enfant à la mamelle. 
P o u r la laide, pou r la belle, 
P o u r le v ieux p a u v r e qu i gèle, 
P o u r le m o r t q u e Dieu rappe l le 
D a n s la lumière éternelle, 
Au milieu d e s o r a i s o n s . 
N o u s cousons , n o u s cousons . 

J . A I C A R D 

Exerc i ce ora l . — 1) Qu'est-ce qu'une aiguille ? — 2) Que fait l'aiguille aux doigts des fil es et 
des mères ? — 3) Qu'appelle-t-on. langes, layettes, chemisettes, coifies, cornetlesl — 4) Quelle leçon 
donne l'aiguille lorsqu'on l'enfile? — S) Pour qui travaille l'aiguille? — 6) Que signifient les ex­
pressions: enfant à la mamelle, la lumilre éternelle ? — 7) Qu'est-ce qu'une orairon ? 

Exerc ice écr i t . — Faire rechercher les compléments directs, puis les compléments indirects. 
Faire relever les verbes avec leurs sujets. — Demander d'analyser les sujets des verbes, oralement 
ou par écrit. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par un verbe le mouvement propre: 
1. D e l'oiseau. 
2 . Du poisson 
3 . Du piéton. 
4 . Du lièvre 

De la grenouille. 
D e l'écureuil. 
Du serpent. 
D e la chèvre. 

9. 
10. 
11. 
12. 

De la souris. 
D e la boule. 
De la fumée. 
D e la girouette. 

13. Du fleuve. 
14. D e la pluie. 
15. D e la cascade. 
16. Du traîneau. 

49.DICTEE. - Les soirées en fami l l e . Le repas du soir est termi­
né; la vaisselle et la cuisine sont rangés. La ménagère reprend son ai­
guille ou son tricot; le père et les aînés des enfants font une lecture 
ou causent des événements du pays. Le soir est le doux moment de 
l'affection familiale, le seul où l'on puisse se revoir, se réunir autour 
du foyer, se sentir tout près les uns des autres. Rien n'est beau comme 
les soirées en famille, rien ne laisse dans l'âme un aussi bon souvenir. 

50. DICTEE. — Les l ions . Les lions sont les plus forts, les plus 
fiers, les plus redoutables de tous les animaux carnassiers. Ils ont, 
la figure imposante, la démarche assurée, grave et lente. Leurs mouve­
ments sont brusques et impétueux; quand ils sont en colère, ils poussent 
de longs et terribles rugissements, qui glacent d'effroi les sauvages 
habitants des contrées tropicales. Leur force est prodigieuse et leur 
agilité sans pareille. Heureusement ils s'approchent rarement des 
lieux fréquentés par les hommes. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Qu'appelle-t-on attribut? 77. Qu'appelle-t-on 
complément? 78. Combien y a-t-il de sortes de compléments? 79. 
Comment trouve-t-on le complément direct? 80. Comment trouve-t­
on le complément indirect? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

109. — Souligner les sujets par un trait et les compléments directs par deux traits 
Le cocher c o n d u i t les c h e v a u x . Le c h a t p rend les souris e t les m a n g e . N o u s 

r é c i t â m e s no t r e leçon. Les faucheurs c o u p e n t la luzerne . Les écoliers finissent 
leur devo i r a v a n t d ' a p p r e n d r e leurs leçons. La loi p u n i t les coupab les . Le fleuve 
reçoi t p lus ieu r s r ivières . Vous franchissez le ru isseau. Dieu v e u t q u e n o u s a c ­
compl iss ions no t r e devo i r . M o n t c a l m r e m p o r t a une b r i l l an te v ic to i re à Car i l lon . 
D e n i s a i m e le t r a v a i l . El ise r echerche quelquefois la v a n i t é . 

110. — Reconnaître les compléments indirects et les compléments circonstan­
ciels. 

D a v i d a h â t e d e p a r t i r en v a c a n c e s . Ces d e u x r iv ières s o r t e n t du m ê m e l ac . 
J e r eg re t t e d ' ê t r e obl igé de v o u s pun i r . Il se p la î t à bien par le r de ses c a m a r a d e s . 
J ' i r a i en c a m p a g n e a v a n t la fin du mois . Ce ruisseau coule sur un lit d e sab le ; 
c e t t e r iv ière s ' é tend sur un marécage . J e serais heu reux de jouer du p iano . El le 
es t r a v i e d e sa p o u p é e . N o t r e cheva l s 'est enfui du p a r c . C h e r c h o n s à plaire à 
nos s emblab l e s . La pr ière p é n è t r e j u s q u ' a u ciel. 

C O M P O S I T I O N — L e s s e n s 

E n t e n d r e — g o û t — g o û t e r — l a n g u e — m a i n s — n e z — o d o r a t — 
o u ï e — o r e i l l e s — t o u c h e r — v u e — y e u x . 

Remplacer les points par le mot que le sens réclame. 
Au m o y e n de n o s . . . . n o u s v o y o n s la forme e t la couleur des ob je t s , qu i n o u s 

e n t o u r e n t ; au m o y e n de n o s . . . . nous e n t e n d o n s les b r u i t s e t les sons qu i se 
p r o d u i s e n t a u t o u r d e n o u s ; a v e c n o s . . . . nous p o u v o n s t ouche r les co rps . Au 
m o y e n d e l a . . . . nous g o û t o n s la saveur des a l imen t s , e t nous s en tons leur o d e u r 
avec l e . . . . Ces facul tés d e voir , d ' . . . . d e toucher , d e . . . . e t de sen t i r fo rmen t 
nos sens . I ls s o n t a u n o m b r e d e c inq savo i r : l a . . . . . 1'. . . . le . . . 1'. . e t l e . . . . 

51. DICTEE. —Le chien. Le chien est le fidèle ami de l'homme. Il 
le sert avec affection. Au retour de son maître, il saute, ri danse, 
il court, il tourne autour de l'objet chéri. Il s'arrête tout à coup, le 
regarde fixement s'approche de lui, le caresse à plusieurs reprises; 
puis il disparaît, revient, et manifeste sa joie en mille manières. 



4 3 e L E Ç O N - L E M O D E 

1er Groupe 2e Groupe 3e Groupe 
Indicatif — Je chante 
Conditionnel ) Tu chanterais 
Impératif — Chantez 
Subjonctif — Que je chante 
Infinitif — Chanter 
Participe — Chanté 

Je finis 
Tu finiraie 
Finissez 
Que je finisse 
Finir 
Fini 

Je viens 
Tu viendrais 
Venez 
Que je vienne 
Venir 
Venu 

Qu'appelle-t-on mode : 
8 1 . — En grammaire on appelle m o d e la manière dont le verbe 

présente l'existence, Vétat ou Yaction. E x . Je marche; elle lirait; 
avance; voir. 

Combien y a-t-il de modes dans les verbes ? 
82 . — Il y a six m o d e s dans les verbes: l ' indicat i f , le c o n ­

d i t i o n n e l , l ' impérat i f , le s u b j o n c t i f , l 'infinitif, et le p a r t i c i p e . 

EXERCICES 

En prenant modèle sur les verbes ci-dessus, indiquer d quel mode appartiennent 
les verbes suivants. 

111. — Classer les verbes suivants en six groupes d'après le mode. 

J e frappe. Tu aimerais. Montez. Que je décrive. Grandir. Fumé. Approfondir. 
Tu viendrais. J e marche. Que je parle. Revenu. Gravissez. Tu dirais. Que je sème. 
J e rame. Cultivez. Ramassé. Déguerpir, Attendu. Convenir. J e recueille. Déta­
lez. Que je réussisse. Amené. Tu charmerais. Guider. Rendu. Que je quitte. 
Partez. J e dispose. J e nomme. Veillez. Accueillir. Que je reprenne. Ecoutez. J e 
ferais. 

112. — Dans les phrases suivantes nommez le mode, le nombre et la personne' 

J 'écr is mon devoir. Tu chanterais comme un rossignol avec un peu d'appli­
cation. Allez cueillir des pommes. II faut que j 'achève ce travail. Promettre et 
tenir sont deux choses différentes. Il glisse sur la côte. Promenez-vous sur la 
galerie. Cueillerais-tu des groseilles avec moi ? Oui, mais je viens de me blesser 
le pouce. Prions, si nous désirons que le Seigneur nous accorde ses grâces. Tenez 
je vous donne cette règle. 

52 . D I C T E E . — Emploi de e u , e u s , e u t , u e , pour u . 
Tortue, j'eus, tu eus, il eut, nous eûmes, vous eûtes, ils eurent, la 

vue, morue, je tuerai un poulet pour demain, la tortue s'évertue avec 
lenteur; nous eûmes de la morue fraîche. Les aveugles sont privés de 
la vue. Dès qu'il eut reçu sa grue, le maçon commença son travail. 
Ne courez pas les rues. 

5 3 . D I C T E E . — L e s f l eurs . Maman aime bien les fleurs. Quand je 
vais en promenade avec papa, et qu'au retour je rapporte de jolies 
fleurs, elle me remercie tendrement. Son regard me dit: "Enfant, tu 
fais plaisir à ta mère. Nous voulons, ma soeur et moi. lui faire demain 
une petite surprise pour sa fête. Ma soeur lira un beau compliment 
et je présenterai un joli bouquet. Maman sera bien contente. 
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4 4 e L E Ç O N — L E T E M P S 

— ~ ~ < f 

Présent , 
Aujourd'hui 

Je cours 
Tu couds 
I! (elle) prie 
Nous poi tons 
Vous craignez 
Ils (elles) jouent 

Passé, 
Hier 

Je courus 
Tu cousis 
Il (elle) pria 
Nous portâmes 
Vous craignîtes 
Us (elles) jouèrent 

F u t u r 
Demain 

Je courrai 
Tu coudras 
Il (elle )priera 
Nous porterons 
Vous craindrez 
Ils (elles) joueront 

Quels sont les temps relatifs à la durée ? 
8 3 . — Les temps relatifs à la durée sont: le p r é s e n t , le passé , 

et le f u t u r . E x . Je rame, je ramai, je ramerai. 

Que marque chacun de ces temps ? 

8 4 . — 1° Le p r é s e n t marque le moment où l'on parle. E x . Il 
{elle) t r a v a i l l e aujourd'hui. 

2 ° Le p a s s é marque le temps écoulé. E x . Il (elle) t r a v a i l l a hier. 
3 ° Le f u t u r marque le temps à venir. E x . 77 (elle) t r a v a i l l e r a 
demain. 

i, 

EXERCICES 

113. — Indiquer si ces phrases sont au présent, au passé, ou au futur. 
J e bêche le jardin. Demain je sèmerai des poireaux. Hier tu partis sans me 

saluer. J e fus le premier aux dernières compositions. Nous jouâmes hier toute 
la journée. Aujourd'hui je fréquente l'école. Augustine paraît intelligente; son 
frère l'est moins qu'elle. Joseph me rendit de grands services. J e le paierai quel­
que jour. Quoiqu'il arrive, j 'entreprendrai mon voyage. Ces enfants reçurent 
de beaux prix. Demain nous célébrerons notre fête nationale. 

114. — Reconnaître pour chaque vsrbe s'il est employé au présent, au passé, ou 
au futur. 

Cet homme vendra sa voiture, il veut la remplacer. J 'écrivis une lettre hier, 
j e la recommence aujourd'hui. Un seul Dieu tu adoreras, et aimeras parfaite­
ment. L 'é ta t de grâce nous méritera le ciel à l'heure de notre mort. Pauline 
rentre au couvent, elle désire se faire religieuse. Hier notre maîtresse, nous donna 
le congé de l'inspecteur. L'homme propose et Dieu dispose. René arrive. 

Analyse orale ou écr i te . — Faire analyser la première phrase de l'exerciee 114. 

5 4 . D I C T E E . — Emploi de m devant b , m , p . 

Tombe, emporter, jambe, emprunter, campagne, pompier, triom­
phe, emmener, tempête, lymphatique, compagnon, framboise, impoli, 
amputer, temple, lampe, importun, grimper, tombereau, ambition, ac­
complir. Colomb a plombé la jointure. Nos poules ont commencé à 
poudre. 

5 5 . D I C T E E . - L e p a y s n a t a l . — Le Canada est notre pays natal; 
c'ed notre patrie bien-aimée. Nous devons l'aimer plus que tous les 
autres pays, parce que nous y possédons nos parents, nos amis, et 
tout ce que nous avons de plus cher au monde. Nous devons travail­
ler à sa prospérité en temps de paix et à sa défense en temps de guerre. 
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45e LEÇON - T E M P S S I M P L E S — T E M P S C O M P O S E S 

Temps simples 
Je r e ç o i s une lettre. 
Tu c u e i l l n i s une Jleur. 
Il (elle) p e r d i t son ihol 
Nous t i e n d r o n s un banc 
Vous f r a p p e r i e z te coq g 
Ils (elles) c o u r u r e n t au champ 

Temps composés 
J a i r e ç u une lettre 
Tu a v a i s c u e i l l i une fleur 
Il (elle) a p e r d u son chat 
Nous a u r o n s t e n u un banc 
Vous a u r i e z f r a p p é ce LOI] 
Ils (elles) e u s s e n t c o u r u au champ 

Comment divise-t-on les temps des verbes ? 
85 . — On divise lesï temps des verbes en t e m p s s i m p l e s et en 

t e m p s c o m p o s é s . 

Quappelle-t-on temps simples ' \ 
8 6 . — On appelle t e m p s s imple s , les temps où le verbe s'ex- ) 

prime par un seul mot . E x , Je m a r q u e , tu g r a n d i s e tc . 

Qu'appelle-t-on temps composés ? 
87. — On appelle t e m p s c o m p o s é s , les temps où le verbe s'ex­

prime par plusieurs mots. E x . J'ai m a r q u é . /;/ a u r a s g r a n d i e tc . 

EXERCICES 

115. — Souligner d'un Irait les verbes à temps simple et de deux traits les verbes 
à temps composé. 

J e saurai. Tu sortirais. Il a paru. Nous moissonnons. Vous plaisantez. Ils 
sont sortis. Tu as souffert. Il commence. J e sonnerais. Vous avez fondu Ils 
marchent. Elle a été châtiée. J e dormirais. Tu pleuras. Vous aurez fini. J e péchais 
Elles ont fini. Tu verrais. Il a ri. Nous sommes descendus. Vous chantez. Elles 
ouvriront. J ' a i battu. Il compte. Elle additionne. 

116. — Même exercice. 
J ' a i compté sur Jeanne et elle n'est pas venue. J e me suis fait mal en coupant 

du bois. Nestor mangea les trois poires, que sa mère lui avait données. J e suis 
capable de lire, sans être obligé de me servir de lunettes. Elle dort huit heures 
par jour. Cet enfant a chanté une belle chanson patriotique. Amélie sait coudre 
depuis quelque temps. Les ouvriers ont fini leur journée. Les oiseaux gazouillent 
dans les bois. Il a bu deux verres d'eau. Notre cheval a trotté longtemps. Le 
juge punit les criminels. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — L e péché m o r t e l nous enlève tous nos m é r i t e s . 

C o m p o s i t i o n — Dites le contraire des verbes suivants. 

Aimer Rire Se re|x>ser 
Partir Amincir S'en aller 
Avancer Diminuer Se taire 
Donner Blanchir Se coucher 
Agrandir Perdre S'approprier 
Tomber Appauvrir S'éclaicir 

56 . D I C T E E . — L ' o u r s . L'ours est non seulement sauvage mais so­
litaire. Une caverne au milieu d'une épaisse forêt lui sert de domicile; 
il y passe une partie de l'hiver sans provisions. Cependant il n'est 
point engourdi ni privé de sentiment; mais il est naturellement gras, 
cette abondance de graisse lui fait supporter l'abstinence et il ne sort 
de sa caverne que lorsqu'il se sent affamé. BUFFON. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L a ' B o n b o n n i è r e 

S u r sa t ab le , une bonne mère 
A v a i t laissé sa bonbonnière 
A la m e r c i de tes en f an t s . 
L 'un d'eux y puise s a n s s c r u p u l e 
Le b a m b i n c roque à belles d e n t s ; 
M a i s qu ' à - t - i l p r i s ? U n e pilule'. 
B i e n t ô t un petit mal de c o e u r . M > _ 
Le larcin es t clair . Tout l ' annonce . 
Le lit, la diète, la s e m o n c e 
V o n t p u n i r le pe t i t voleur. 

D U T R E M B L A Y 

E x e r c i c e o r a l . — 1) Q u ' a v a i t f a i t l a m è r e ? — 2) Q u e fit u n d e s e n f a n t s t — 3) A g i t - i ' b i e n ? -
4) D e q u e d é f a u t f a i s a i i - i l p r e u v e ? — 5) Q u e p e n s a i i - i ! p r e n d r e ? — 6J Q u e pr i t - i l e n r é a l i t é ? — 
7) Q u e l q u u n l e v o y a i t - i l ? — S) N ' y a - t - i l p a s c e p e n d a n t q u e l q u ' u n q,i . v o i t t o u t c e q u e n o u s 
f a i s o n s ? — 9 ) C o m m e n t l a f a u t e d e l ' e n f a n t t u t - e l l e d é c o u v e r t e ? — 1C) Q u e l i e v a ê t r e s a p u n i ­
t i o n ? — ï l ) Q u ' e s t c e q u e c e r é c i t n o u s e n s e i g n e ? 

E x e r c i c e é c r i t . —• R e l e v e r l e s m o t s e n i t a l i q u e d e l a p o é s i e c i - d e s s u s e t e n d i r e la n a t u r e , 
l ' e s p è c e , le g e n r e e t le n o m b r e . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Dans quel but va-t-an généralement: 

1 . A l ' ég l i s e ? 
A l ' é c o l e ? 

6 . A la g a r e ? 1 1 . A u t r i b u n a l ? 
2. 

A l ' ég l i s e ? 
A l ' é c o l e ? 7 . A u t r a v a i l ? 1 2 . A u lit ? 

3 . A la f o n t a i n e ? 8 . A la g u e r r e ? 1 3 . A la p h a r m a c i e ? 
4. A la p r o m e n a d e ? 9 . A l ' h ô p i t a l ? 1 4 . A la p o s t e ? 
S . A la b o u c h e r i e ? 1 0 . A l ' a t e l i e r ? 1 5 . A u b a i n ? 

Modèle: — O n v a g é n é r a l e m e n t à l ' ég l i s e p o u r pr ier ; à l ' é c o l e . . . 

C O M P O S I T I O N — N o s v ê t e m e n t s 
m o d i s t e — c h a p e l i e r — c o r d o n n i e r — c o u t u r i è r e — t e i n t u r i e r — 

t i s s e r a n d — t a i l l e u r —• a r g e n t — c u i r . 

L'élève copiera la composition suivante, en ayant soin de remplacer les points 
par celui des mots ci-dessus que le sens réclame. 

Q u e de t r a v a i l , q u e de m a i n s il a fallu pou r nous p rocure r ces v ê t e m e n t s qu i 
n o u s c o u v r e n t e t d o n t p e u t - ê t r e nous a v o n s si peu d e soin! N o t r e chapeau v i e n t 
d e chez l e . . . . , ou d e chez la . . . , e t nos souliers, d e chez l e . . . . , qu i , lui-
m ê m e , a v a i t pr is l e . . . . chez le t a n n e u r . N o s h a b i t s p r o p r e m e n t d i t s on t é té 
confec t ionnés pa r le . . . . , ou p a r l a . . . . e t les étoffes qui o n t se rv i à les faire 
a v a e n t nécessi té le t r ava i l d u . . . . , qu i en a v a i t t issé les fils, d u . . . . , qu i leur 
a v a i t d o n n é leur couleur , e t d e bien d ' a u t r e s encore . C o m m e chacun do i t v iv re 
de son t r a v a i l , il a fallu p a y e r t o u t ce m o n d e , e t c 'est à la s u e u r de leur front 
q u e nos b o n s p a r e n t s o n t gagné 1 ' . . . . nécessaire . C o m b i e n nous d e v o n s leur 
ê t r e r e c o n n a i s s a n t s ! 
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R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE— (Leçons de la p remiè re semaine) 70. Qu'est-ce que 
le verbe? 71. Qu'appelle-t-on sujet du verbe? 72. Comment trouve-t­
on le sujet du verbe? 73. Comment varie le verbe? 74. Comment 
s'accorde le verbe en nombre? 75. Comment s'accorde le verbe en per­
sonne? 

(Leçons de la deux ième semaine) 76. Qu'appelle-t-on attribut? 77. 
Qu'appelle-t-on complément? 78. Combien y a-t-il de sortes de com­
pléments? 79. Comment trouve-t-on le complément direct? 80. 
Comment trouve-t-on le complément indirect? 

(Leço: s de la t ro is ième semaine) 81. Qu'appelle-t-on mode? 82. Com­
bien y a-t-il de modes dans les verbes? 83. Quels sont les temps rela­
tifs à la durée? 84. Que marquent le présent, le passé et le futur? 85. 
Comment divise-t-on les temps des verbes? 85. Qu'appelle-t-on temps 
simples? 87. Qu'appelle-t-on temps composés? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

117. — Souligner les sujets. 
Char l e s s ' amuse d a n s la cour . J u s t i n e t r i co te des b a s . Les pe r sonnes c h a r i t a ­

bles ass i s ten t les m a l h e u r e u x ; elles leur p r o c u r e n t des a l imen t s , des v ê t e m e n t s 
ou un g î te . N o u s a v o n s a c h e t é une magnif ique p r o p r i é t é ; elle c o n t i e n t p lus d e 
cen t acres . Ce m a r c h a n d fait de b o n n e s affaires; il sai t gagner la confiance, il 
s ' a t t i r e des c l ien ts . Ceux qui m e n t e n t , pe rden t l ' e s t ime d e t o u t le m o n d e . Bien­
heu reux son t ceux qui p leuren t , c a r ils se ron t consolés . 

118. — Mettre le chiffre 1 sous les compléments directs et le chiffre 2 sous les 
autres. 

N o u s ass i s tons à la messe le p remier vend red i du mois . J e me confesse t o u s 
les qu inze j o u r s . C e t h o m m e a reçu une belle c a n n e d e ses a m i s . N o u s a v o n s 
t o n d u nos m o u t o n s ces j o u r s de rn ie r s . Le bon Dieu se vo i t obi igé d e p u n i r le 
p é c h é ; il le fait en ce m o n d e ou en l ' au t r e . Les so lda t s on t passé la nu i t à la belle 
é toi le . M a sœur a é té t émoin d 'un mirac le à S a i n t e - A n n e - d e - B e a u p r é . J e v a i s 
p a r t i r en v o y a g e . 

119. — Indiquer si les verbes sont employés au présent, au passé ou au futur. 
J e souffre d e l ' e s tomac . C e t t e femme p leure ra l o n g t e m p s la p e r t e d e son époux . 

Cami l l e v is i ta R o m e l 'an dern ie r . Adèle d e m e u r e r a t ro is j o u r s en p r o m e n a d e . 
J e sors d e la vil le. N o u s c h a n t â m e s le sa lu t à l ' o ra to i re S t - J o s e p h . La maî t resse 

un i ra les élèves paresseuses . N o u s r eçûmes d e u x l ivres d e sucre d ' é r a b l e . Il 
és i ta a v a n t d e pa r t i r . Le Seigneur mul t ip l ie ses bénéd ic t i ons e n v e r s ses ser­

v i t eu r s . N o t r e oncle p r o m i t une belle r é c o m p e n s e a u d o c t e u r qui soigna sa fille. 
-Le chien aboie q u a n d il en t end du b r u i t p e n d a n t la nu i t . 
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46 e LEÇON - VERBE AVOIR 

I 
M o d e I n d i c a t i f 

Présent 
J ' a i (du pain) 
T u a s 
Il (elle) a " " 
N o u s a v o n s " 
V o u s a v e z 
Ils (elles; ont *' " 

Passé simple 
J ' e u s (un prix) 
T u eus 
Il (elle) e u t 
N o u s e û m e s " " 
V o u s e û t e s 
Us (elles; e u r e n t " " 

Imparfait 

J ' a v a i s 
T u a v a i s 
Il (elle) a v a i t 
N o u s av ions 
Vous av iez 
Ils (elles) a v a i e n t 

Futur simple 
J ' a u r a i 
T u a u r a s 
Il (elle) a u r a 
N o u s a u r o n s 
Vous a u r e z 
Ils (elles) a u r o n t 

(le rat) 

(la médaille) 

EXERCICES 

120. — Conjuguer aux deux premiers temps les expressions suivantes: 
Avoir un livre; Avoir un couteau. 

121 . — Conjuguer au passé et au futur les expressions suivantes. 
Avoir une pomme. Avoir une corde. 

122. — Même genre d'exercice avec les expressions suivantes: 
Avoir un compas. Avoir un livre de messe. Avoir un cheval. 

Composition. — Les oiseaux domestiques. 

Compléter les mots inachevés. 
Parmi les oiseaux domest c'est-à-dire parmi ceux qui vivent dans 

nos basse-cour. . . ., on compte la po. . . ., la di. . . ., l 'o. . . . , le ca . . . . , la pint. . . 
et le pig. . . . 

La poule nous donne ses œ. . . . et ses pous. . . . ;sa chair est très estimé. . . . 
L a d i . . . . alimente nos banque t s . . ; l ' o . . . pénètre plus facilement chez les 
pauvre. . ainsi que le ca . . . . 

Le pigeon est élevé dans le pigeon. . . ., il va aussi chercher sa nourrit 
dans les champs 

Outre leur chair, les o i . . . . domest. . . . nous donne. . . . leurs plu Avec 
elles on fait des matel . . . des oreil des cous. . . . et des plumeau . . . 

57. DICTEE. — Emploi de la lettre h muette ou aspirée seule ou 
dans ch, ph, th, rh. 

Horloge, chameau, homme, théologie, humide, géographie, humble, 
rhume, arithmétique, heure, bronchite, hyène, rhubarbe, hanneton, 
faucher, orthographe. Philomènc souffre de rhumatismes; Thomas 
apprend son histoire. Télesphore s'est acheté une hache. Marthe sait 
bien préparer le thé. Charles a horreur du péché. Cet éléphant a été 
capturé vers l'embouchure du fleuve. 
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47e L E Ç O N V E R B E A V O I R (Suite) 

Mode Condit ionnel 

Présent 
(un sou) J'aurais 

Tu aurais 
11 (elle) aurait 
Nous aurions 
Vous auriez 
Ils (elles) auraient 

Prîsent 
Que j'aie 
Que tu aies 
Qu'il (elle) ait 
Que nous ayons 
0"' vous ayez 
Qu'ils (elles) aient 

Mode Impérat i f 

Présent 
(toi) Aie {confiance) 
(nous Ayons 
(vous) Ayez " 

Mode Subjonctif 

{te sac) 
Imparfait 

Que j'eusse 
Que tu eusses 
Qui) (elle) eût 
Que nous eussions 
Que vous eussiez 
Qu'ils (elles) eussent 

{du ris) 

EXERCICES 

123. — Conjuguer au conditionnel et à l'impératif les expressions suivantes: 
Avoir une grammaire. Avoir une maison. 

124. — Conjuguer au subjonctif (présent et imparfait) les expressions suivantes: 
Avoir un ballon. Avoir une boîte de travail. 

125. — Même genre d'exercice avec les expressions suivantes. 
Avoir un crucifix. Avoir un carnet. Avoir des gants. 

C O M P O S I T I O N — L a table mise , 
couvert s — nappe — famil le — serviet te — cui l ler — ass ie t te — four­

c h e t t e — soupière — c o u t e a u — verre — bouteil le — cara fe . 

La table est mise pour le dîner. Voyez quel agréable aspect, elle présente-
Elle est ovale; une blanche. . . . de lin 

bien repassée la couvre en entier et re­
tombe sur les bords avec élégance. S ix . . ., 
un pour chaque membre de la . . , sont 
disposés tout autour. Chacun d'eux se 
compose d'une surmontée d'une. . . . 
gentiment pliée, d'une. . . . et d'un 
placés à droite, d'une. . . placée à gauche 
et d'un . . . à pied placé en avant de l'as­
siette, un peu plus à droite qu'à gauche. 
Bien au milieu de la table se trouve la. . . 
remplie de potage et, à côté, la grande \ | 
cuiller pour le servir. A droite et à gau- ' 
che de la soupière sont placées l a . . . . , 1 

pleine de vin, et la. . . pleine d'eau fraî­
che et limpide. 

5 8 . D I C T E E . - L a vie é t e r n e l l e . La vie étemelle est l'exemption ,1e 
tous les maux et la jouissance de tous les biens. Saint Paul, ravi jus­
qu'au troisième ciel, ne put dire que ces mots: "L'oeil n'a pas vit'l'o­
reille n'a pas entendu, le coeur n'a jamais compris ce que Dieu ré­
serve à ceux qui l'aiment". 



4 8 e L E Ç O N — V E R B E A V O I R (Su i te ) 

M o d e I n f i n i t i f M c d e P a r t i c i p e 

Présent 

A v o i r {un lit) 

Passé 

A v o i r eu {peur\ 
Présent 

A y a n t {forgent) 
Passé 

E u , eue 

Quelles remarques peut-on faire sur le verbe avoir ? 

8 8 . — 1° Le verbe avo ir est appelé verbe auxiliaire quand il 
sert à conjuguer les autres verbes. E x . J ' a i aimé, lu a s fourni, il 
a reçu. 

2 ° Ailleurs il est v e r b e t r a n s i t i f et signifie posséder. E x . / / a u r a 
du bois. 

126. — Distinguer les deux cas du verbe avoir (auxiliaire ou verbe). 
Ces enfants ont joui de cette sortie. Il a un chien superbe. J ' a i fini ma beso­

gne. Il aura bien des amis. Tu as gagné la médaille. Il avai t renvoyé son domes­
tique. Il faut que j ' a i e du travail . Vous avez conquis la palme. J 'aurais perdu 
la partie, si j ' ava i s eu tel compagnon. J ' a i reçu une paire de patins. Nous eûmes 
tort. Ils ont rempli la chaudière de lait. 

127. — Mettre les expressions suivantes au pluriel. 
J ' a i un canif. Tu as un porte-plume. Il a une ficelle. T u avais un râteau. Elle 

aura une robe. J ' eus un indicateur. Il a une lettre. J ' ava i s un tableau. Tu auras 
un cerceau. Elle eut une bonne place. J 'aurais un bonbon. Tu eus du sucre. 
J 'aurai des pommes. Elle a un plat. Il avait de la mélasse. Tu as une voiture. 
J ' a i un prix. Il aura une punition. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — J ' a i d e u x no ix v e r t e s d a n s m a poche . N o u s a u r o n s tro i s j o u r s 

d e c o n g é à P â q u e s . J ' a u r a i une belle r é c o m p e n s e si je m'appl ique à m o n devoir . 

C o m p o s i t i o n — (Etude de la gravure p . 83) 

Répondre aux questions suivantes en phrases complètes. 
1 Où s'accomplit la scène représentée ici ? 
2 Quelles personnes figurent sur cette image ? 
3 Que fait le vieillard auprès de l'enfant ? 
4 A quoi se prépare cet homme ? 
5 Que voit-on aux pieds d'Abraham ? 
6 A quelles fins sont destinés le glaive et le feu ? 
7 Qu'aperceve-vous en arrière des personnages ? 
8 L'enfant mourut-il immolé? Pourquoi? 
9 Quelle victime Abraham offrit-il à la place de son fils ? 

10. L'obéissance est-elle bien agréable à Dieu ? 

5 9 . D I C T E E . — Emploi de c h pour c . 
Jésus-Christ, choeur de chant, orchestre, archange, chorale, chré­

tien, choriste, christianisme, chronomètre, almanach, chronologie 
Christian fait partie de la chorale du choeur de chant. Christine apprend 
la chronologie du Canada. Chrysostome a baptisé les nouveaux chré­
tiens. Ce musicien dirige l'orchestre. 

EXERCICES 



LECTURE ET RECITATION 

Le Sacrifice d'Abraham. 

Abraham, père du peuple hébreu, avait un fils qu'il aimait tendrement et 
sur lequel il fondait toutes ses espérances. Or, un jour, Dieu qui voulait éprou­
ver sa foi, lui dit: "Abraham, prends ton fils unique Isaac que tu chéris, et va 
me l'offrir en sacrifice sur la montagne que je te montrerai." Abraham fut atterré 
par cet ordre aussi inattendu qu'inexplicable; mais sa confiance en Dieu était 
héroïque, et il obéit sans hésiter. Il prit donc Isaac, le conduisit sur la montagne 
désignée, et, après lui avoir fait comprendre que Dieu, étant notre père, ne peut 
rien ordonner que pour notre bien, il le lia sur un bûcher et se disposait à l'im­
moler. Mais un ange du Seigneur retint son bras armé du glaive, en disant: 
"Abraham, arrête: ne fais point de mal à cet enfant: je vois maintenant que 
tu crains Dieu, puisque pour son amour tu n'as pas hésité à frapper ton fils uni­
que." Le Seigneur fut si content de cet acte d'obéissance qu'il promit à Abraham 
de multiplier sa race comme les étoiles du ciel et d'en faire sortir le Messie, en 
qui seraient bénies toutes les nations de la terre. 

F*Exercice ora l . — 1) Qu'est-ce qu'Abraham ? — 2) Qu'est-ce que Dieu lui ordonna un jour? -
3) Pourquoi Dieu lui donn.iit-il cet ordre? — 4) Abraham obéii-i! ? — 5) Pourquoi? — 6) Que 
fit-il lorsqu'il fut arrivé sur la montagne? — 7) Qu'arriva-t-il ? — R) L'obéissance d'Abraham 
fut-elle aeréable à Dieu ? — 9) Qu'e3t-ce que Dieu lui promit en récompense ? 

Exerc ice é c r i t . — Relever les verbes ci-dessus, en indiquant le mode où ils sont employés. 

60. DICTEE. — La S a i n t e Messe . La messe est le sacrifice du 
corps et du sang de Jésus-Christ offert sur nos autels. Elle est la re­
production du sacrifice de la croix. Par l'assistance à la sainte messe, 
nous obtenons une multitude de grâces, et la rémission d'un certain 
nombre de nos fautes vénielles. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Récitez l'indicatif présent du verbe avoir? 
l'imparfait? le futur? le conditionnel présent? 

l'impératif? le subjonctif présent? imparfait? l'infi­
nitif? le participe présent? le participe passé? 88. Quelles 
remarques peut-on faire sur le verbe avoir? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

128. — Mettre les expressions suivantes au singulier. 
Nous avons trois poules. Vous aurez du succès. Elles auraient de la tarte. 

Ils eurent un procès. Nous aurons une sortie Ayez bon courage. Vous avez 
peur. Nous eûmes des fruits. Elles auront à s'exercer. Ils ont de la confiture. 
Nous auirons du poulet. Ayez confiance en Dieu. Vous aurez des clients. Nous 
avons de l'ouvrage. Elles eurent beaucoup d'ardeur. 

129. — Conjuguer au présent, au passé et au futur, l'une ou plusieurs des ex­
pressions suivantes: 

Avoir du courage. Avoir du travail. Avoir des amis. 

130. — Compléter les mots en italique. 
La poule e t ses poussins. Un des spectacle les plus intéressant que nous offre 

la ferme, est celui de la poule à la tête de ses poussin. L'œil vigilant, l'oreille 
attentif, elle va d'ici, puis de là, marchant à pas lent, mesuré sur la faiblesse de 
sa couvée. La poule s'accroupit, gonfle son plumage et soulève un peu ses aile, 
qu'elle arrondit en forme de berceau. Tout les petit accourent et se blottissent 
sous le chaud couvert. Deux ou trois montrent au dehors leur joli tête éveillé; 
l'un, dans sa hardiesse, se campe sur le dos de sa mère; les autre, les plus nom­
breux, caché dans le duvet, sommeillent ou pépient doucement. La sieste fini, 
on se remet en promenade. 

C o m p o s i t i o n . — Mon église. 
L'église de ma paroisse est dédiée à Saint (sainte). . . . Elle renferme au chœur 

un au , principal ou maît. . . . - au . . . . et deux autres autels la té . . . . 
L'un d'eux est dédié à Saint (sainte) et l'autre à . . . . 

Elle est ornée de plusieurs statues, celles de. . . ,de . . . , d e . . . . , e tc ; elle renfer­
me aussi plusieurs tableaux. Elle est éclairé par. . . vitraux. 

Pour l 'accompagnement des chants elle possède un. . . . 
C'est dans mon église que j ' a i reçu les sacrements de. . . ., de. . . ., de 

et d' . . . . Que de douces émotions elle me procure aux jours des grandes fêtes 
religieuses. 

J e me plais à la fréquenter pour les visites au S . . . . - S . . . . ; pour l'assistance 
à la messe aux v. . . . et pour la réception de J . . . . dans mon cœur. Oh! que 
je l 'aime! 

61. DICTEE. — Emploi de qu et de k, pour c. 
Qualité, catholique, quatre, arithmétique, quintal, kiosque, képi, 

kilomètre, cantique, tuque, quolibet, quarante, quinte, acquérir, qua­
train, quinze, pratique. Monique a fait l'acquisition d'un maquereau. 
Monique chantera un cantique à la cérémonie. L'ordre est une pré­
cieuse qualité. 



49e LEÇON - VERBE ETRE 

M o d e I n d i c a t i f 

Présent 
Je suis {sage) 
Tu es 
Il (elle) est 
Nous sommes sages 
Vous êtes 
Ils (elle?) sont " 

Imparfait 
J 'é ta is (bon) 
T u étais 
Il (elle) étai t 
Nous ét ions 
Vous étiez 
Ils (elles) é ta ient 

bons 

Passé umple 
Je fus (loué) 
T u fus 
Il (elle) fut 
Nous fûmes loués 
Vous fûtes " 
Ils (elles) furent " 

Futur simple 
Je serai (le dernier. 
T u seras 
11 (elle) sera 
Nous serons les derniers 
Vous serez 
Ils (elles) seront " " 

EXERCICES 

131. — Conjuguer au présent et à l'imparfait les expressions suivantes. 
Etre heureux. Etre obéissant. Etre attentif. 

132. — Conjuguer au passé et au futur les expressions suivantes. 
Etre vieux. Etre riche. Etre sage. 

133. — Même genre d'exercice avec les expressions suivantes. 
Etre travailleur. Etre malade. Etre pur. Etre pieux. 

A n a l y s e ora l e o u é c r i t e . — le serai mécontent si je suis en re ta rd . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par un verbe le chant ou le cri: 
1. 
2. 
3 . 
4 . 

M o d è l e : 

Du chat . 
Du chien. 
D u bœuf. 
De la brebis. 

— Le chat miaule 

S. 
6. 
7. 
8 . 

Du cheval. 
De l 'âne. 
D u loup. 
D u lion. 

9. 
10. 
11. 
12. 

le chien e t c . 

C o m p o s i t i o n — Dites le contraire des adjectifs suivants. 

Long Facile 
Sérieux Doux 
Utile Léger 
Premier Ingrat 
Faible Prodigue 
Paisible Petit 

De la poule. 
De l'hirondel!'-. 
D u porc. 
D u co'i-

Neuf 
Extrait 
Gras 
Nouveau 
Joyeux 
Fort 

62. DICTEE. — Emploi du son final a. 
Etat, repas, tibia, tabac, drap, almanach, matelas, chocolat, cade­

nas, avocat, attira, réséda, gras, rat, bas, taffetas, las, voilà, odorat, 
cela, grabat, frimas, crachat, grenat, frotta, Thomas m'a tiré d'un 
bien mauvais pas. Lucas reviendra le mardi gras. Maria a appris à 
faire les bas. 

63. DICTEE. — Le m a t i n . Les oiseaux font un joyeux concert. Les 
hirondelles glissent dans l'air, à la chasse des petites mouches; les 
moineaux crient sur le bord des toits ou en haut des cheminées. Dans 
les pruniers les mésanges jaunes ou bleues font la guerre aux che­
nilles; les pinsons jasent, les chardonnerets babillent, tandis que la 
grive chante à plein gosier sur les grands peupliers qui bordent le 
ruisseau. 
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50e L E Ç O N - VERBE ETRE (Suite) 

M o d e C o n d i t i o n n e l 
Présent 

serais (pieux) 
serais 
serait 
serions " 
seriez 

Je 
Tu 
11 (elle) 
Nous 
Vous 
Ils (elles) seraient 

sois 
sois 
soit 
soyons 

soyez 

M o d e I m p é r a t i f 
Présent 

(toi) Sois {fier) 
(nous> Soyons (fiers) 
(vous) Soyez " 

M o d e S u b j o n c t i f 

Que je 
Que tu 
Qu' 11 
Que nous 
Que vous 
Qu' ils (elles) soient 

(vif) 
Imparfait 

(vifs) 

Qu3 je 
Que tu 
Qu' il 
Que nous 
Que vous 
Qu ils (elles 

fusse 
fusses 
fût 
fussions 
fussiez 
fussent 

(doux) 

EXERCICES 

134. — Conjuguer au conditionnel et à l'impératif les expressions suivantes. 
E t r e fier. E t r e gai . E t r e sol ide. 

135. — Conjuguer au subjonctif (présent et imparfait) les expressions suivantes. 
E t r e c o n t e n t d e sa p l u m e . E t r e d u r c o m m e le fer. 

136. — Même genre d'exercice avec les expressions suivantes. 
E t r e sa t is fa i t d e son sor t . E t r e joyeux d e servi r Dieu . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Les enfants méchants sont mécontents, car personne ne les aime. 

C o m p o s i t i o n . — Répondre par une phrase à chacune des questions suivantes. 

1° D i t e s c o m m e n t : 

1° O n s ' ins t ru i t . 
2° On conse rve sa s a n t é . 
3° On é v i t e des pun i t ions . 

2° D i t e s p o u r q u o i : 
1° On ferre les c h e v a u x . 
2° On musel le parfois les chiens . 
3" O n a r rose le j a rd in . 

3° D i t e s p o u r q u o i o n m e t : 
1° Des cheminées a u x maisons . 
2" U n e r a m p e a u x escaliers, 
3° Un loquet a u x por te s . 

4° On se fait a i m e r de ses amis . 
5° On se p ré se rve d u péché. 
6° On gagne le pa r ad i s . 

4" On cache t é les l e t t res . ' . 
5° On r e m o n t e les hor loges . 
0° On pun i t les e n f a n t s é tou rd i s 

4° Des r ideaux aux por tes . 
5° Une horloge aux c lochers . 
0° U n e g i roue t t e sur les to i t s . 

64. DICTEE. - La b o n n e Louise . La petite Louise est une fille ai­
mable, fort obéissante, fort douce, fort gentille; elle est assidue à l'é­
cole attentive pendant les leçons, et fort réservée dans son langage et 
ses manières. Elle se montre reconnaissante envers ses parents et 
son institutrice, douce et obligeante envers ses compagnes, polie et 
prévenante envers tout le monde. 
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5 1 e L E Ç O N - VERBE ETRE (Suite) 

M o d e Inf in i t i f M o d e P a r t i c i p e 

Prisent Passé i Présent Passé 

Etre (sec) Avoir été (dur) I Etant (prudent) Eté (mûr) 

Quelles remarques peut-on faire sur le verbe être ? 

89. — 1° L'adjectif qualificatif ou le participe passé qui suit le 
verbe être est a t t r i b u t du sujet de ce derniei. Ex. Cet enfant est 
sage, Jésus est aimé.\Sa&e est attribut de enfant, a i m é est attribut 
de Jésus. 

2° L'adjectif ou un participe attribut s'accorde en genre et en 
n o m b r e avec le sujet. Ex. Elles sont parties; ils sont fidèles. 

* ~ ~ •—• — > 
EXERCICES 

137. — Compléter les mots inachevés. 
La bouche et les yeux de cet animal sont o u v e r t . . . . Les fleurs sont é p a n o u i . . . . 

Les arbres ont été coupé. . . . Les plantes seront arraché. . . . Ces enfants sont 
instruit. . . . Les obstacles avaient été prévu . . Les bonnes élèves seront ré­
compensé. . . . L'analyse sera corrigé. . . . Cette voiture est arrivé. . . . ce matin, 
elle était t raîné. . . . par trois chevaux. La porte est ouvert. . . . Ces montagnes 
sont élevé. . . . 

138. — Mettre les expressions suivantes au pluriel. 
Il est allé à Rome. Cette dame était partie, à notre arrivée. Tu seras des 

premiers en classe. Cette fille serait plus avancée si elle avait été plus attentive. 
Il est détesté de tous. Cet arbre a été coupé hier. Notre cerisier a été brisé par 
le vent. Il faut que je sois à Trois-Pistoles demain. Le bateau est rendu au port. 
Cet homme serait guéri, s'il avait pris le remède du docteur. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — L'aumône est agréable à Dieu; elle est digne de louanges. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Trouver un sujet convenable.: 
i . Le — est blanc. 6. V — est pointue. 11. Le — est un fleuve. 
2. Le — est amer. 7. Le — est profond. 12. Le — est une fleur. 
3 . Le — est doux. S. L' — est dur. 13. Le — est un arbre 
4. La — est ronde. 9 . La — est un fruit. 14. Le — est cruel. 
S. La — est droite. 10. L' — est un vice. 15. L' — est froid. 

65. DICTEE. — Emploi de la lettre finale e. 
Armée, soierie, brassée, draperie, rue, soirée, coutellerie, tortue, 

coulée, buanderie, tuerie, poignée, brasserie, matinée, retenue, chrva-
lerie, pelletée, enjambée, poudrerie. Lucie va travailler à la verrerie. 
Julie assistera à la cérémonie de la prise d'habit. Cela ne signifie pas 
sa venue. 

66. DICTEE. - La rivière. Petite rivière, lu coules au milieu de la 
prairie, entre deux rangées de peupliers. Ton eau est fraîche e! claire. 
Tu fais mouvoir, non loin de ta source, un moulin qui fournit de la 
farine aux habitants de la paroisse. Petite rivière, quoique modeste, 
tu te rends utile. Etre utile est la première des qualités. 



L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

Le Hibou et la Tour tere l l e 

S'ils se rencontraient avec lui. 
A la sensible tourterelle 
Sa surprise, un jour, il narra. 
"C'est votre faute, lui 'lit-elle, 
Aime/ et Von vous aimera". 

Un hibou, parfait égoïste. 
De tous les oiseaux était fui, 
Tous prenaient un air froid et triste 

D E F U L V Y 

Exerc ice o r a l . — Que! est le titre de cette poésie? Qu'est-ce qu'un hibou, une tourterelle? 
Quel défaut avait le tiibou? En quoi consiste l'égoïsme ? Quelle en est la vertu contraire? Quel 
air prenaient les oiseaux devant le hibou? Pourquoi? Le hibou remarquait-il cela? Que fit-il un 
jour? Quelle réponse lui fit la tourterelle? Qui nous a surtout enseigné à aimer notre prochain? 
Comment a-t-il prouvé son amour poui les hommes ? Quel commandement nous a-t-il laissé à ce 
sujet. 

Exerc ice é c r i t . — Faire amlyser les mois en italique. 

Modèle — Un: adjectif, indéfini, masc. sing. se rap. hibou etc. 

Compos i t i on . — Faire trois phrases au sujet de chacun des artisans ci-après: 
une pour dire la m a t i è r e ou les m a t i è r e s qu'il emploie; une pour dire les princi­
paux objets qu'il fabrique, et une troisième pour énumérer les principaux out i ls 
dont il se sert. 

1 ° . Le menuisier 3°. Le forgeron. 5°. Le charron. 
2°. Le serrurier. 4 ° . Le ferblantier | 6°. Le cordonnier. 

Modè le : — Le menuisier travaille sur le bois. I fabrique des portes, des tables, des châssis, 
des manche? d'outij. Les principaux outils dont il se sert sont: l'établi, la varlope, la scie, le ci­
seau, le marteau, etc. 

67. DICTEE. — Emploi du son final i. 
Lit. prix, cri, nid, radis, souris, pluie, rôti, coutil, mardi, surpris, 

rubis, Julie, parapluie, galerie, habit, joli, macaroni, tandis, paradis, 
colibri, pissenlit, scierie. Rémi a fini ses articles de papeterie. Léonie 
m'a surpris jeudi dernier. Cet étourdi sera puni pour ses étourderies. 
Les macaronis se fabriquent surtout en Italie. 

68. DICTEE. - Le nid. Il faut une couche moelleuse pour les petits. 
Avec quelle activité le père et la mère vont à la recherche des matériaux] 
Cent petits vols ingénieux répondront à leurs désirs. Ils suivront les 
brebis pour recueillir un peu de laine, Ils prendront à la basse-cour 
les plumes échappés des volailles. Enfin le nid est fini, comme les 
petits y seront bien ! 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Récitez l'indicatif présent du verbe être? 
l'imparfait? le passé simple? le futur? le conditionnel 
présent? l'impératif? le subjonctif présent? imparfait? 
l'infinitif présent? passé? le participe présent? le parti­
cipe passé? 89. Quelles remarques peut-on faire sur le verbe être? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

139. — Mettre les expressions suivantes au singulier. 

N o u s é t ions d a n s les bois. N o u s ser ions v e n u s si v o u s nous av iez invi tés . Vous 
se rez en r e t a r d . Ces p l an t e s sont sèches. Les foins o n t é té coupés il y a d e u x 
jou r s . Ces a rb re s furent renversés par la t e m p ê t e . P lus ieurs h o m m e s se son t 
noyés pa r acc iden t hier. Ces j eunes filles sont t r è s a t t e n t i v e s . Ces e n f a n t s o n t 
é t é r écompensés à cause de leurs bonnes réponses . 

140. — Conjuguer au présent, au passé et au futur l'une ou plusieurs des ex­
pressions suivantes. 
E t r e r econna i s san t . E t r e a d r o i t . E t r e p rop re . 

141. — Compléter les mots en italique. 

Le P r i n t e m p s Quel révolut ion s'est opérée d a n s tout les partie d e la n a t u r e ! 
Il y a que lque t e m p s , t o u t para issa i t mor t , s térl ie , déser t . Les vallon d o n t le 
r i a n t a spec t ré joui t no t re â m e , était enseveli sous une neige épais; les montagne 
d o n t nous v o y o n s les s o m m e t s grisâtre s 'élever d a n s les nue, était couvert d e 
g laçons et d i spara i s sa ien t d a n s l 'épaisseur des brouillard. Les allée verdoyant 
n'offraient à l'oeil que des rameau sec e t dépourvu de feuillage. Les oiseaux était 
engourd i s ou avait fui sous des climat plus d o u x ; mais le souffle du T o u t - P u i s s a n t 
s ' es t fait sent i r e t t o u t a c h a n g é de face. Les p â t u r a g e s son t arrosé, les c o t e a u x 
son t paré de v e r d u r e , les campagnes e t les bois re ten t i s sen t d e chant d 'a l légresse ; 
t o u t est en ac t ion et semble reveni r à la v ie . 

C o m p o s i t i o n . — Le mystère de VIncarnation. 

p r o m e s s e , R é d e m p t e u r , â m e . d i v i n i t é , A n n o n c i a t i o n , p u n i r , t r a v a i l , 
c o r p s , p a r a d i s , m o r t , q u a t r e m i l l e , p e r s o n n e , m y s t è r e . 

Q u a n d le p remier h o m m e e u t c o m m i s son péché, Dieu pou r le — le chassa 
d u — te r res t re e t le c o n d a m n a au — à la souffrance et à la — .Tou te fo i s il lui 
laissa une — c ' é t a i t la — d ' u n — . Ce R é d e m p t e u r ne d e v a i t ê t r e a u t r e q u e 
q u e la seconde — d e la sa in te T r i n i t é . P lus d e — a n s a p r è s le péché d 'or ig ine , 
c e t t e pe rsonne d iv ine pr i t un — et une — semblables au nô t re d a n s le sein de 
1a Vierge M a r i e ; elle un i t sa — à ce corps e t à c e t t e â m e . C 'es t a insi que s 'ac­
compl i t le — de l ' I n c a r n a t i o n . 

L 'Egl ise nous en rappel le le souveni r c h a q u e a n n é e le 25 mar s , à la fête de 
d e la Sa in te Vierge. 
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5 2 e L E Ç O N — VERBE AIMER (1er groupe) 

* 
Mode Indicatif 

J 
Tu 
II 
N. 
V. 
Ils 

J 
Tu 
II 
N. 
V. 
Ils 

Prisent 
aim e {le lait) 
aim es 
aim e 
aim on s 1 

aim ez 
aim ont 1 

Passé simple 
aim ai (Louis) 
aim as 
aim a 
aim â m e s " 
aim âtes 
aim è r e n t " 

J ' 
Tu 
II 
N. 
V. 
Ils 

Je 
Tu 
II 
N. 
V. 
Ils 

Imparfait 
aim als ( ce chien) 
aim 
aim 
aim 
aim 
aim 

als 
ait 
Ions 
iez 
aient 

Futur simple 
aim crai (Rose) 
aim eras 
aim era 
aim erons 
aim erez 
aim eront 

EXERCICES 

142. — Conjuguer au présent et à l'imparfait les six verbes suivants. 
Monter, travailler, moissonner, commander, parler, sauter. 

143. —• Conjuguer simultanément au passé et au futur les verbes suivants. 
Arriver, marener, frapper, laisser, tirer, déchirer. 

144. — Mettre au singulier les phrases suivantes. 
Nous cherchons un livre. Vous arrivez trop tard. Ils travaillent avec ardeur. 

Vous chantiez gaiement. Nous parlions sans cesse. Ils pardonnaient à leurs 
ennemis. Vous écouterez de bons conseils. Vous éviteriez la paresse. Vous priâtes 
avec ferveur. Nous marchâmes deux heures. Ils consolèrent un affligé. 
Vous trouverez votre livre si vous le cherchez. Nous vous accompagnerons si 
nous avons le temps. Ils blâmeront votre conduite, si vous êtes répréhensible. 

Analyse orale ou écr i te . — On aime les enfants dociles, appliqué-; à leur travail. 

Exerc i ce d'observat ion 
Composer des phrases où, avec l'aide d'un sujet convenable, figureront les 

verbes ci-dessous. 

Couler Moissonner Tromper 
Chanter Gaspiller Sonner 
Semer Embaumer Gronder 
Pleurer Travailler Marcher 
Rouler Butiner Garder 
Tomber Ré.olter Louer 

69. DICTEE. — Emploi du son final o. 
Coco, sitôt, repos, numéro, calicot, sirop, matelot, pataud, trop tôt, 

drapeau, lourdaud, paletot, blaireau, coquerico, râteau, finaud, bardeau, 
accroc, galop, marteau, rabot, Il faut que Roméo arrive bientôt. Ap­
porte-moi un morceau de gâteau. Courez au plus tôt relever les cha­
lumeaux tombés. 
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5 3 e L E Ç O N - VERBE AIMER (Suite) 

M o d e C o n d i t i o n n e l 

Prisent 

J* a i m e r a i s (lire) 
T u a i m e r a i s 
11 a i m e r a i t 
N . a i m e r i o n a 
V . a i m e r i e z 
I l s a i m e r a i e n t " 

M o d e I m p é r a t i f 

Prisent 

( t o i ) A i m e (Dieu) 

( n o u s ) A i m o n s 

( v o u s ) A i m e z 

M o d e S u b j o n c t i f 

Q u e j 
Q u e tu 
Q u ' i l 
Q u e n. 
Q u e v . 
Q u ' i l s 

Présent 

a i m e 
a i m e s 
a i m e 
a i m i o n s 
a i m i e z 
a i m e n t 

Imparfait 

(prier) Q u e |* 
Q u e t u 
Qu' i l 
Q u e n. 
Q u e v . 
Q u ' i l s 

a i m 
a i m 
a i m 
a i m 
a i m 
a i m 

a s s e (éctirri 
a s s e s 
â t 
a s s i o n s " 
a s s i e z " 
a s s e n t 

EXERCICES 

145. — Conjuguer au conditionnel et à Vimpératif les six verbes suivant*. 
Demeurer, rechercher, gronder, manger, prier, plumer. 

146. — Conjuguer au subjonctif {présent et imparfait) les six verbes suivants. 
Mesurer, compter, ramasser, graver, marchander, attirer. 

147. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 
Il faut que je m'arrange pour le voir avant qu'il parte. Aime tes parents, 

Dieu nous l'ordonne. Tu travaillerais davantage si tu est imais plus le prix du 
temps. Cherche le salut de ton âme. Je désirerais qu'il manquât son train. Ce 
patron demande que son serviteur soit irréprocnable. Je tirerais bien sur cet 
oiseau, si j 'étais sûr de l'attraper. Glisse ta barque sur le bord de l'eau. Ton 
maître exige avec raison que tu apprennes bien tes leçons. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — T r a v a i l l e s a n s r e l â c h e si t u d é s i r e s a v a n c e r d a n s Jes s c i e n c e » . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par une phrase la couleur propre. 

1 . D u l is . 
2 . D e la r o s e . 
3 . D u m a r r o n . 
4 . D e l a t o m a t e . 

D u c h o c o l a t 
D e l'or. 
D e l ' a r g e n t 
D u c u i v r e . 

9 . 
1 0 . 
1 1 . 
1 2 . 

D u c i e l . 
D e l a cendr*». 
D e la f a r i n e . 
D u c h a r b o n . 

1 3 . 
1 4 . 
1 5 . 
1 6 . 

D u c i t r o n . 
D u g a z o n . 
D ' u n d r a p . 
D u s a n g . 

70. DICTEE. — Emploi du son final u . 
Rue, flux, tordu, verrue, reflux, cornue, vêtu, reçu, vertu, attribut, 

bossu, sangsue, mordu, déçu, entrevu, revue, fût, il eut, il a eu, aperçu, 
maintenu. Les morues ont mordu aux hameçons qu'on leur a tendus. 
La charité est la reine des vertus. Regardez ce bossu qui traverse la 
rue. La tribu entière a passé la revue. . 

71. DICTEE. — La propreté . La propreté consiste à conserver ses 
mains nettes, sa figure propre et ses vêtements sans lâche. Elle nous 
porte à prendre soin des vêtements que nous portons, à nous laver fré­
quemment le visage et les mains et à prendre des bains de temps en 
temps. La propreté est nécessaire pour la conservation de la santé; 
elle contribue à nous rendre agréable au prochain. 
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5 4 e L E Ç O N - V E R B E AIMER (Sui te ) 

Mode Infinitif Mode Part ic ipe 
Prisent Passé I Présent Passé 

Aim er (Jésus) Avoir aim é (/« maître) I Aim a n t (son ami) Aim é (</« (m) 

Comment divise-t-on les verbes? 
90. — On divise les verbes en trois groupes: 

1° Le premier groupe renferme les verbes terminés par er à Yin-
jinitif. par a n t au participe présent et par e au présent de l'indi­
catif. 
2 ° Le deuxième groupe renferme les verbes terminés par ir à ïin-
finitif, par issant au participe présent et par s au présent de l'in­
dicatif. 
3° Le troisième groupe renferme les autres verbes en ir, oir, ou re. 

EXERCICES 

148. — Classer les verbes en trois colonnes d'après le groupe auquel ils appar­
tiennent. 

Savoir, sortir, monter, descendre, compter, lire, écrire, chanter rire, pleurer, 
partir, souffrir, châtier, dormir, commencer, finir, sonner, battre, voir, coudre, 
devoir, tondre, moissonner, pêcher, courir, marcher, mouvoir, perdre, fondre, 
manger, gazouiller, boire, miauler, retentii, ouvrir, paraître, plaisanter, suffire, 
geler. 

149. Conjuguer au présent, au passé et au futur les expressions suivantes. 
Moissonner les blés. Réciter sa prière. Fréquenter l'école. 

150. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 
Le chien aboie. Ce chat miaulait la nuit dernière. Le coq chanta de bonne 

heure. Ce jeune lapin se creusera son terrier. Ce poisson nagerait dans ce bocal 
s'il était plus large. Le rossignol gazouillait bien avant que notre serin s'éveil­
lât. Le hibou vole la nuit et se couche le jour. J e terminai mon devoir avant 
toi. J e soupire après la venue de mon oncle. La cloche sonnait un glas hier. 

C o m p o s i t i o n . — Compléter les phrases inachevées. 

Le menteur n'est pas cru, même q u a n d . . . . L'homme méchant n'est pas 
heureux, lors même. . . . L'enfant studieux recueillera quand . ce qu'il sème 
pendant qu' . Ne vous vantez pas si vous voulez que . Nous ne commet­
trions jamais le péché si . . . . . Nous serions satisfait à la fin de la journée si . . 
Employons bien notre temps si. . Il faut nous appliquer à bien vivre si. . . . 

72. DICTEE. — Le Signe de la Croix. Le signe de la croix est le 
signe du chrétien. Soyez-en certain, avec ce signe, vous ferez trembler 
le démon et vous le mettrez en fuite. C'est avec la croix que Jésus-
Christ a triomphé du diable et qu'il nous délivra de son esclavage. 
A ussi l'esprit infernal ne redoute rien tant que la croix. Faites tou­
jours le signe de la croix avec respect et dévotion. 
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LECTURE ET R E C I T A T I O N 

Dieu voit t o u t 

Qui l'a marqué sur mon visage, 
Maman, que je n'étais pas sage ? 
— C'est Dieu. — Mais Dieu n'était pas là. 
— Ah! mon enfant, tu crois cela, 
Parce que tu n'as vu personne. 
Jour , nuit, à toute heure qui sonne, 
Dieu, mon cher enfant, est partout. 
Nul ne le voit, et lui voit tout. 

I.. R A T I S B O N N E . 

2) A quelle occasion pensez-
4) L'enfant n'est- :l pas éton-

Quelle leçon 

Exercice oral . — 1) Quelle question l'enfant fait-il à sa mère? 
vous qu'il a dû la lui faire ? — 3) Quelle est la réponse de la mère ? 
né de cette réponse? — 5) Pourquoi? — 6) Quelle explication donne la mère? 
faut-il tirer de là ? 

Exercice écr i t . — Relever cette petite poésie en soulignant d'un trait les sujets et les 
verbes de deux traits. 

C O M P O S I T I O N L a m a i n 

pouce — do ig t s — poigne t — a u r i c u l a i r e |— | index — m a j e u i 
ong le — a n n u l a i r e — p a u m e — revers . 

La main est un des plus précieux organes que Dieu nous ait donnés. EH» est 
placée à l 'extrémité du bras auquel elle 
s'unit par le . Sa face intérieure est 
appelée. . . . et sa face extérieure. . Elle 
a cinq . . . dont le plus gros et le plus 
court se nomme. . . . Celui d'après est 
a p p e l é . . . . , parce qu'il sert à indiquer ou 
à montrer les choses dont on parle; et ce­
lui du milieu porte le nom de. . ., parce 
qu'il est le plus long. L'avant-dernier, au­
quel on a coutume de mettre les bagues 
ou anneaux, s'appelle ..., et le dernier, 
le plus petit, est appelé. . . . parce qu'il peut entrer dans l'oreille. [Tous sont 
armés, à leur extrémité, d'une lame cornée nommée. . . . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Pouce 

Index. t J .. M 

Majeur ii Paurne -̂KWbiQnel 

Annulaire c^^""»*^ 

Auriculaire. £fP* 

Combien y a-t-il de: 
1. De Dieux ? 
2. De personnes en Dieu ? 
3. De bras à notre corps ? 
4. De doigts à notre main ? 
5. De saisons dans l'année ? 
6. D'heures dans le jour ? 

Exercice d'analyse orale ou écri te . 
tt gui sont aux temps simples. 

7 . De parties du monde ? 
8. De mois dans l'année ? 
9 De minutes dans l'heure ? 

10. D'années dans un siècle ? 
11. De siècles dans milU ans r 
12. De secondes dans une minute ? 

- Analyser les verbes de la composition écrits en itahqun 

Modèle : - est: verbe être, mode ind. temps présent, 3e péri du sing 
unit: verbe unir, 2e groupe, mode ind. temps présent 3c pers. du finy 
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R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la première semaine) Récitez l'indi­
catif présent du verbe avoir? l'imparfait? le passé simple? 

le futur simple? le conditionnel présent? l'impéra­
tif? . . . le subjonctif présent? imparfait? l'infinitif présent? 

passé? le participe présent? passé? 88. Quelles re­
marques peut-on faire sur le verbe avoir? L ~rir~MMH*,MT'!B È. 

(Leçons de la deux ième semaine) Même questionnaire que le prêcédnt, 
mais avec le verbe être. 89. Quelles remarques peut-on faire sur le verbe 
être? 

(Leçons d e la t ro i s ième semaine) Même questionnaire, mais avec le verbe 
aimer. 

90. Comment divise-t-on les verbes ? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

151. — Mettre le mot chien au pluriel et faire l'accord. 
L e c h i e n f a i t s o n é l o g e . — J ' a i t o u t e s les qua l i t é s qu i a t t i r e n t les r ega rds d e 

l ' h o m m e . F idè le à mon m a î t r e , je r a m p e à ses pieds, je le consul te , je le suppl ie . 
J e n ' a i pas , il es t v r a i , c o m m e l ' homme, les lumières de la ra i son ; mais je suis 
docile e t c o n s t a n t d a n s mes affections. M o i n s sensible à la colère q u ' a u x b o n s 
s e n t i m e n t s , je caresse la ma in qui me f r appe ; je ne lui oppose que la p la in te , e t 
j e la d é s a r m e pa r m a pa t i ence e t m a soumiss ion. 

( D ' a p r è s B u f f o n ) . 

152. — Conjuguer la phrase suivante au présent, au passé e> au futur. 
J ' h o n o r e les sa in ts , je les admi re , je les i nvoque e t je désire leur ressem­
bler . 

153. — Conjuguer au conditionnel et au subjonctif (présent et imparfait) l'ex­
pression suivante. 

E t r e élève e t avo i r des l ivres . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — J'ai toutes les qualités qui attirent les regards de l'homme. 

73. DICTEE. — Son final an, en. 
Cadran, jument, enfant, volcan, montant, odorant, tisserand, dif­

férent, éléphant, ruminant, vétéran, calmant, arrogant, ruban, au­
vent, dent, maman, servant, longtemps. Armand a passé son para­
vent au blanc. Jean, au prix de son sang, sauva ses grands-parents. 
Vends ton banc. 

74. DICTEE. - L'abeille et le papillon. L'abeille puise le suc des 
fleurs, mais elle ne le gaspille pas; elle le porte dans sa ruche et le 
change en miel. Le papillon vole de fleur en fleur; mais il ne conserve 
rien du suc dont il se nourrit. L'homme sage qui épargne pour ses 
vieux jours, ressemble à l'abeille. L'homme imprévoyant, qui ne pense 
qu'à bien vivre, ressemble au papillon. 
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— AVRIL — 

V E R B E F I N I R (2ème groupe) 

M o d e I n d i c a t i f 

J e 
T u 
II 
N. 
V. 
Ils 

Présent 
Is 
i s 
i t 
i s s o n s 
i s s e z 
i s s e n t 

( .V lait) 

Passé simple 

J e fin i s (ce devoir] 
T u fin i s 
Il fin i t 
N . fin i m e s " 
V . fin î t e s " 
1)2 fin i r e n t " 

Imparfait 

Ë J e TC fin i s s a l s (ma soupe) 
T u fin i s s a i s 
Il fin i s s a l t 

i î N . fin i s s i o n s 
V. fin i s s i e z " 
l ia Lfin i s s a i e n t " 

J e 
T u 
II 
N . 
V . 
Ils 

Futur simple 

fin I r a i (le pain} 
fin i r a s 
fin i r a 
fin iront* 
fin i r e z 
fin i r o n t 

EXERCICES 

154. — Conjuguer simultanément au présent et à l'imparfait les verbes suivants-
Grandir, abolir, rugir, adoucir, bénir, enricnir. 

155. — Conjuguer simultanément au passé et au futur les verbes suivants. 
Frémir, vernir, élargir, jaunir, réfléchir, mûrir. 

156. — Mettre au pluriel les phrases suivantes. 
L'oiseau bénit le bon Dieu dans ses chants. Pendant que notre pommier fleu­

rissait, notre prairie reverdissait. J e choississais mes compagnons. Hier il finit 
sa tâche à cinq heures. Cet enfant grandira en sagesse s'il continue à obéir. 
Demain je réfléchirai à la détermination à prendre. Cette tomate grossit de 
de plus en plus. Tu te réjouiras avec moi. Cette élève rougit de se voir surpris 
en faute. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — L'hirondel le b â t i t son nid sous l 'auvent de la g r a n g e . 

E x e r c i c e d'observat ion. — Souligner les sujets d'un trait et les attributs de 
deux traits. 

Le soleil est radieux. Le ciel est bleu. La neige est blanche. Les bois sont verts. 
Le blé est mûr. Les prés sont fleuris. La vertu est aimable. Nous sommes Cana­
diens français. J e suis chrétien. La mer est vaste. La montagne est haute. Le 
méchant sera puni. Caïn fut maudit de Dieu. Noé était juste. Abraham fut 
obéissant. La pomme est un fruit. Les roses sont des fleurs. Le temps est chaud. 
L'église est un monument. La colère est un vice. 

7 5 . D I C T E E . — Emploi du son final: a n s e , a n c e , e n s e , e n c e . 

Offense, récompense, agence, somnolence, vengeance, souffrance, dé­
fense, vaillance, munificence, anse, croyance, corpulence, urgence, ro­
mance, apparence, enfance, semence. Orence commence la défense de 
l'accusé. Prudence recevra la récompense due à sa vaillance. Avance en 
toute sécurité. 
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5 6 e L E Ç O N VERBE FINIR (Suite) 

M o d e C o n d i t i o n n e l 

Présent 

Je fin irais 
Tu fin irais 
11 fin ira i t 
N. fin i r i o n s 
V. fin ir iez 
Ils fin i r a i e n t 

M o d e Impérat i f 

Prisent 

(toi) Fin Is 
(nous) Fin i s s o n s 
(vous) Fin i s sez 

M o d e S u b j o n c t i f 

Prisent Imparfai' 
Que je 
Que tu 
Qu'il 
Que n. 
Que v. 
Qu'ils 

fin 
fin 
fin 
fin 
l i n 

fin 

i s se 
i s ses 
i s se 
i s s l o n s 
i s s iez 
i s s e n t 

Que je 
Que tu 
Qu'il 
Que n. 
Que v. 
Qu'ils 

EXERCICES 

157. — Conjuguer ensemble au conditionnel et à l'impératif les verbes suivants. 
Rafra îcni r , asserv i r , dépér i r , c répi r , choisir , affermir. 

158. —• Conjuguer ensemble au subjonctif [présent et imparfait) les verbes suivants 
Blanchi r , bond i r , éclaircir, rougir , grossir , é p a n o u i r . 

159. — Mettre au singulier les phrases suivantes. 
Les r e n a r d s g lapissent d a n s les bois. Les frui ts mûr i ssa ien t à vue d'cri l . Les 

lions m u g i r o n t d a n s les forêts équa to r i a l e s . Les paresseux s ' a p p a u v r i s s e n t r a ­
p i d e m e n t . Vous jaunissez , ê t e s -vous m a l a d e ? Les cr iminels pâ l i ren t q u a n d les 
juges p r o n o n c è r e n t leur sen tence . N o u s roug îmes de h o n t e . Les v e n t s du nord-
es t e t du nord refroidissent la t e m p é r a t u r e . N o s ci t roui l les s ' a r rond i r en t v i t e . 
Finissez v o t r e t r a v a i l . 

A n a l y s e ora l e o u é c r i t e . — Assujettis-toi au travail sérieux, H tu désires obtenir une position 
honorable. 

E x e r c i c e d e t r a n s f o r m a t i o n . — Mettre au singulier les verbes à l'impéra­
tif, etc. 

M e s en fan t s , chét issez vos p a r e n t s e t t âchez en t o u t e occasion de leur t é ­
moigner v o t r e reconna i ssance . Eco u t ez doc i l emen t leurs a v i s e t ne mépr i sez 
j a m a i s leurs consei ls . Ayez les m ê m e s éga rds pour vos m a î t r e s ; honorez- les e t 
fa i tes v o t r e possible pour bien profiter d e leurs leçons. C e q u e v o u s a p p r e n e z 
a u j o u r d ' h u i sera a lo r s l ' i n s t r u m e n t d o n t v o u s v o u s servi rez pour v iv re . L e s 
l ivres où v o u s a p p r e n e z vos leçons, soignez-les bien, ne les laissez pas t r a îne r , 
ne les écornez p a s e t ne les tachez p a s d ' enc re . Respec tez en eux le t r a v a i l de 
v o t r e père e t les économies de v o t r e mère . 

76. DICTEE. Les fo ins . Le faucheur a coupé l'herbe grasse. Les 
faneuses, armées de fourches, ont retourné le foin. Il sèche sous le 
soleil ardent; il répand dans l'air mie odeur parfumée. 

Sur la fin du jour les enfants viennent à la prairie; car c'est plaisir 
de se rouler dans le foin. Ils font des cabrioles et des pirouettes. On 
s'amuse au joli temps de la fenaison. 
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57e L E Ç O N - VERBE FINIR (Suite) 

M o d e In f in i t i f M o d e P a r t i c i p e 

Prisent Passé i Présent Passé 
Fin ir A v o i r fin i I j 3 Fin U s a n t F in i 

Qu'est-ce que conjuguer un verbe ? 
91. — Conjuguer un verbe, c'est le réciter ou l'écrire à toutes 

ses formes suivant le m o d e , le t e m p s , le n o m b r e et la personne . 

EXERCICES 

160. — Conjuguer au présent, au passé et au futur ces expressiotis suivantes. 

Bénir la P rov idence . G r a n d i r en v e r t u . Bond i r c o m m e un chevreu i l . 

1 6 1 . — Conjuguer les expressions suivantes à toutes les personnes du temps ou 
se trouve leur verbe. 

J ' a p p l a u d i s (p résen t ) m o n a m i . Elle vieilli t (passé) hien v i t e . N o u s g rand î ­
m e s t r è s l e n t e m e n t . T u roug is pa rce que tu caches la v é r i t é . Il bâ t i s sa i t une 
chape l le . Réfléchis à nos m a l h e u r s . 

162. — Compléter les mots inachevés et mettre les verbes à l'indicatif. 

La p e t i t e m é n a g è r e . — J e être t ou t . . j eune encore ; ma i s déjà y aider m a mère 
d a n s les so in . . . . du m é n a g e . D e bon m a t i n \'aérer les a p p a r t e m e n t . . . . , je 
vider le cendr ier e t -\ allumer le poêle . ]'enlever les to i les . . . . d ' a r a ignée , je cirer 
les boiser ie . . . . e t j'éplucher les l égumes . . . . Le soir, je raccommoder les b louse . . . 
d é c h i r é . . . . , je repasser le linge ou Varracher les m a u v a i s . . . h e r b e . . . . a u 
j a rd in , i'éclaircir c e r t a i n s c a r r é . . . . e t je ratisser les sen t i e r . . . . Q u a n d p a p a 
rentrer, il jouir d ' u n in té r ieur si bien t e n u . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Gémis sur tes péchés, si tu veux en obtenir le pardon. 

E x e r c i c e d e t r a n s f o r m a t i o n . Remplacer le tiret par un sujet convenable. 

L ' — est c h a u d 
Les — son t v e r t s . 
Le — es t c o u r a g e u x . 
Le — est j a u n e . 
L ' — es t préc ieux. 
Les — son t m û r s . 
Le — est agi le . 
La — es t t r a n c h a n t e . 

La — est o u v e r t e . 
Le —• est t r a n s p a r e n t . 
L ' — est immor te l l e 
La — est ven imeuse . 
L ' — est noire . 
L ' — est l impide . 
Le — est rouge . 
La — es t une ma lad ie . 

77. DICTEE. — Le jour et la n u i t . Chaque jour est suivi d'une 
nuit et chaque nuit est suivie d'un jour. Le jour commence le matin et la 
nuit le soir. On ne compte pas les nuits mais les jours. Sept jours 
font une semaine. Les sept jours de la semaine sont: lundi, mardi, 
mercredi, jeudi, vendredi, samedi et dimanche. Le dimanche est con­
sacré au service du bon Dieu. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L ' E c u r e u i l 

Il n ' es t 
demeure 

L'écureui l est un joli peti t animal qui n'est qu 'à demi sauvage, 
ni carnassier ni nuisible, quoiqu ' i l saisisse quelquefois les oiseaux. Il 
habi tuel lement sur la c ime des arbres e t par­
court les forêts en sautant de l'un à l 'autre. Sa 
nourriture ordinaire se compose de fruits, d'a­
mandes, de noisettes, de faines e t de glands II 
est propre, leste, v i f , très alerte , très évei l lé , 
très industrieux. Il a la phys ionomie fine, le 
corps nerveux, les membres très dispos. Sa jo l ie 
figure est encore rehaussée par une belle queue 
en forme de panache, qu ' i l re lève au-dessus de 
sa tê te e t sous laquelle i! se met à l ' ombre . 

( D ' a p r è s Buffon . ) 

E x e r c i c e o r a l . — 1) Qu'est-ce que l 'écureuil? — 2) 
Est-il nuisible? — 3) Où habite-t- i l? — 4) D e quoi se 
nourrit-il ? — 5) Quelles sont les qualités que nous aimons 
en lui ? — 6) Qu'est-ce que ?a physionomie, son corps, 
ses membres e t sa queue ont de remarquable ? 

E x e r c i c e é c r i t . — Copier le morceau ci-dessus, en soulignant les adjectifs qualificatifs 
d'un trait et les v e r b e » de deux traits. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par un verbe l'action propre. 

1 . Du lecteur. 

2 . D u copiste. 

3 . D u mendiant . 

4 . D e l 'écrivain. 

5 . 

6 . 

7 . 

8. 

D u conducteur. 

Du directeur. 

D u défenseur. 

Du tisserand. 

9 . 

10. 

I I . 

12. 

D u prédicateur. 

D e l 'orateur. 

D e l 'auditeur. 

D u spectateur. 

M o d è l e : — L e lecteur lit, le c o p i s t e . . . etc. 

78. D I C T E E . — Son final: in. 
Lapin, refrain, requin, pain, pin, levain, vin, venin, essaim, bain, 

atteint, frein, daim, faim, fin, moulin, matin, marin, thym, drain, 
demain, serein, grain, plein. Sylvain sympathise avec Romain. Zé-
phirin chante au lutrin. Le levain est employé dans la fabrication 
du pain. 

79. D I C T E E . — L a moisson. Le grain est gonflé de farine. Les 
lourds épis se courbent sur le chaume qui les porte. La moisson dorée 
reluit au soleil d'août. A l'arrivée des moissonneurs, les chaumes 
tombent sous la faulx. De robustes garçons nouent les gerbes. La 
moisson est riche. Oublie tes fatigues et tes sueurs; réjouis-loi, brave 
cultivateur. Par toi le pain sort de terre. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Récitez l'indicatif présent du verbe finir? 
l'imparfait? le passé simple? le futur simple? le con­
ditionnel présent? l'impératif? le subjonctif présent? 
l'imparfait? l'infinitif présent? passé? le participe pré­
sent? passé? 91. Qu'est-ce que conjuguer un verbe? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

163. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 

J e chéris l'étude. Elle blanchit son linge. Il démolit sa grange. J 'avertissais 
mon ami. Tu aplanissais la difficulté. Il bannissait le péché. J e bénis (passé) le 
Seigneur. Tu enrichis (passé) ton fils. J e jouirai de mes économies. Tu frémiras 
de peur. Il réjouira son frère. J e punirais cet élève. Tu saisirais la bride. Elle 
polirait le plancher. Accomplis ton devoir. Que je grandisse en sagesse. Qu'il 
jouisse de son travail. 

164. — Conjuguer simultanément au présent, au passé et au futur les verbes 
suivants. 

Envahir, affranchir, applaudir, enfouir, attendrir, choisir. 

165. — Conjuguer au futur et au conditionnel les six expressions suivantes. 
Trahir un ami. Gravir la montagne. Ensevelir son père. Crépir une muraille. 

Bondir sur l'ennemi. Dégarnir sa chambre. 

C o m p o s i t i o n . — Compléter en ajoutant les mots qui manquent. 

Notre pays . — Notre pays s'appelle le. . . . Il a été découvert par. . . . en l'an­
née. . . . Champlain a fondé la ville de . . . . en Le Canada a d'abord 

appartenu aux . . . . jusqu'en. . . . Depuis cette époque il est placé sur la domi­
nation de F 

Il est divisé en . . . . provinces qui sont: la N . . . . - E . . . . ; PI . . du P . -
E . . . . ; le N . . . . - B . . . . ; Q. . . ., O. . . ., le M . . . . , la S . . . . . l ' A . . . . et l a C . . . . -
B 

La ville de . . . . est la capitale du Canada. La ville de. . . . est la capitale de 
notre province. Celle-ci possède aussi la ville la plus peuplée du Canada, 
M . . . . fondée p a r . . . . en . . . . 

J ' a ime le C. . . . et je le préfère à tous les autres pays du monde, parce que 
c'est ma patrie. 

80. DICTEE. — Emploi du son final: ou. 
Genou, boue, loup, verrou, sous, sou, trou, écrou, jaloux, doux, 

dessous, hibou, roue, roux, joujou, matou, atout, chou, tout, toux, 
coup, caillou, ton, filou, Raoul a été mis sous les verrous. Pendant 
le jour le hibou se cache dans son trou. Les roues sont couvertes de 
boue. Cet écrou coûte dix sous. Il souffre de la toux. 

81. DICTEE. — Au papillon. Autrefois tu étais une vilaine che­
nille, tu dévorais les choux, tu as quatre ailes légères, tu voles, d'une 
manière irrégulière, et ainsi tu élûtes tes ennemis. En ce moment tu 
te poses sur une fleur, tu marches sur six petites pattes, puis tu ba­
lances deux cornes fines et légères. Enfin, tu déroules une petite trompe 
et tu suces le liquide sucré que tu trouves au fond du calice. 
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58e LEÇON — VERBE RENDRE (3ème groupe) 

Jt 
Tu 
II 
N. 
V. 
lis 

J e 
Tu 
II 
N 
V. 
Ils 

M o d e I n d i c a t i f 

Présent 

rend s {le pic) 
rend s *' " 
rend 
rend o n s " " 
rend ez " " 
rend e n t " " 

Passé simple 

rend 1s (le fruit) 
rend is 
rend i t " 
rend î m e s " 
rend î t e s '* 
rend i r e n t " 

J e 
Tu 
II 
N. 
V. 
Ils 

Je 
Tu 
I 
N. 
V. 
Ils 

Imparfait 

rend a i s (l'image) 
rend a i s 
rend a i t 
rend i o n s 
rend iez 
rend a i e n t 

Futur simple 

rend r a i (ton sac) 
rend r a s " " 
rend r a " '* 
rend r o n s " '* 
rend r e z " " 
rend r o n t " " 

l 

\ 
- 4 

EXERCICES 

166. — Conjuguer simultanément au présent et à l'imparfait les verbes suivants. 
Attendre, mordre, fondre, répandre, rompre, surprendre. 

167. — Conjuguer simultanément au passé et au futur les verbes suivants. 
Prendre, tordre, confondre, entendre, perdre, vendre. 

168. — Mettre au pluriel les phrases suivantes. 
Cet enfant répond sensément. Cette dame interrompit son ouvrage. L'artiste 

entreprendra une séance. Ce chien me mordit au mollet. Le soldat défendait son 
pays. Je répondis trop vite. Tu te conduiras en homme. Il attend son cousin. 
Il rompra son pain. La laveuse tordit le linge. Je prétends que tu as tort. Il des­
cendrait au jardin. Elle confondit le gardien. Ce métal fond à une haute tem­
pérature. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Le pêcheur adroit tendra son filet à la bonne place. 

Exercice d'invention. — Trouver deux adjectifs convenables. 
Dieu est. . . . et . . . . Le temps est . . . . et . . . . Le chien est. . . . e t . . . . Le 

cheval est. . . . e t . . . . Le bon écolier e s t . . . . e t . . . . La bonne fille est . . . et.-., 
L'enlant boudeur est. . . . e t . . . . Une bonne promenade est . . et . Une 
bonne vache est. . . et . . . Mon couteau est . et Mon aiguille est 
e t . . . . Notre terre e s t . . . . et Notre maison est. . . et. . Notre école est. . . 
et 

82. DICTEE. — Emploi du son final: ou 
Moi, joie, doigt, toi, soie, soi, loi, droit, roi, pois, quoi, toit, étroit, 

adroit, bois, croix, proie, voix, voie, foi, foie, fois, trois, pourquoi, 
maladroit, je crois, tu vois, il croit, elle voit, Eloi m'a dit, pourquoi 
il a renouvelé son toit. Notre divin Roi a embrassé la voie de la croix. 
Le roi observe la loi. 

83. DICTEE. — La prière en famille. Je ne connais rien de plus 
touchant que la prière en commun où l'on voit le père, la mère, et les 
enfants réunis à la fin de la journée, au pied du crucifix héréditaire. 
Tous s'humilient de leurs fautes devant le Père céleste; ils le remer­
cient de ses bienfaits et lui demandent ses bénédictions pour l'avenir. 
Ce spectacle est digne des anges. 
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59e L E Ç O N - V E R B E R E N D R E (Suite) 

M o d e C o n d i t i o n n e l 

Présent 

Je 
T u 
II 
N . 
V . 
Ils 

rend rais 
rend ra i s 
rend ra i t 
rend r i o n s 
rend r iez 
rend r a i e n t 

{l'argent) 

M o d e I m p é r a t i f 

Présent 

(toi) R e n d s (le pic) 

(nous> Rend o n s " " 

(vous) R e n d ez " " 

Que je 
Que tu 
Qu'il 
Que n. 
Que v . 
Qu'i ls 

Présent 

rend e (le sac) 
rend es '' 
rend e 
rend ions ' 
rend iez ' 
rend e n t 1 

M o d e S u b j o n c t i f 

Que je 
Que tu 
Qu' i l 
Que n. 
Que v . 
Qu'i ls 

Imparfait 
rend isse 
rend isses 
rend ft 
rend i ss ions 
rend issiez 
rend i s sent 

(le bol) 

EXERCICES 

169. — Conjuguer ensemble au conditionnel et à l'impératif les verbes suivants. 
Vendre , répandre, défendre, détordre, suspendre, tondre 

170. —• Conjuguer ensemble an subjonctif (présent et imparfait) les verbes suivants. 
Descendre, reprendre, confondre, fendre, démordre , apprendre, rendre. 

171. — Mettre au singulier les phrases suivantes. 
Ces enfants n 'apprennent pas grand'chose. Vous rompî tes la c lô ture . I ls des­

cendirent dans le puits. Ces chiens mordraient les gens. Ces a v o c a t s défendirent 
bien l 'accusé. Elles comprendraient la leçon d 'ar i thmét ique . L e s lois défendent 
que nous vendions de l 'a lcool . N o u s fûmes surpris que vous suspendissiez 
v o t r e o u v r a g e . Rendez gloire à Dieu . I l faut que nous rompions le cou à ce t 
animal. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — N o u s devons observer à table les règles de la tempérance. 
N o t r e ange gardien vei l le sur nous et nous protège. 

E x e r c i c e d ' o b s e r v a t i o n — Composer des phrases où, à l 'aide d'un sujet 
convenable , figureront les verbes ci-dessous. 

Rendre 
Prendre 
T e n d r e 
Pendre 

Répandre 
Défendre 
Suspendre 
Entendre 

A t t end re 
Descendre 
Comprendre 
Entreprendre 

84. D I C T E E . — Jésus bénit les enfants. On avait coutume de 
présenter à Jésus des petits enfants pour qu'il les bénit. Une fois les 
disciples voulurent les écarter. Mais Jésus les appelant leur dit: 
"Laissez venir à moi les petits enfants, car le royaume de Dieu est 
à ceux qui leur ressemblent". Jésus aimait beaucoup les petits enfants, 
à cause de leur innocence, de leur simplicité, de leur docilité et de 
leur confiance. 



60e L E Ç O N - V E R B E R E N D R E (Suite) 

Mode Infinitif Mode Participe 
Prisent Passé , Présent Passé 

Rend re Avoir rend u I Rend ant Rend u 

Combien un verbe renferme-t-il de parties ? 
92. — Un verbe renferme deux parties le radical et la termi­

naison. 
Qu'est-ce que le radical ? 
93. — Le radical est la partie du verbe qui ne change pas : grand 

dans grandir; chant dans chanter. 
Qu'est-ce que la terminaison ? 
94. — La terminaison est la partie qui varie: er, ir, oir, re: 

chant er, grand ir, recev oir, rend re. 

EXERCICES 

172. — Conjuguer au présent, au passé et au futur les expressions suivantes: 
Défendre sa rel igion. T o n d r e les moutons . A t t e n d r e son tour. 

173. — Conjuguer les expressions suivantes à toutes les personnes du temps où 
se trouve leur verbe. 

11 perdit sa bourse avant-hier . N o u s correspondrons a v e c nos amis . C e pê­
cheur prendrai t du poisson. L e cul t ivateur vend i t son avo ine . Il faut que nous 
nous rendions à la messe. 

174. — Compléter les mots inachevés. 

N o ë l . C 'es t la fête que j ' a i m e le plus, elle m 'appor te autant de jo ie qu 'aux 
berger . . . . de Be th léem. N o u s alla . . . tous à la messe de minuit , papa en tête , 
par une nuit ravissan. . . . L a terre é ta i t . . . . b lanc . . . . de g i v r e . C ' é t a i t . . char­
mant e t j ' au ra i . . . . voulu te v o i r cheminant c o m m e nou. . . . vers l 'église, dans 
ces chemin . . . . b o r d é . . . . de pet i t . . . buissons blanc. . . c o m m e s'il 
é t a i . . . . fleuris. L e g i v r e fait de bel fleurs. N o u s en v î m . . . un brin si 
jol i que nous vou l ion . en faire un bouquet pour le Saint-Sacrement, mais 
il fondi . . . . dans nos main . . T o u t . fleur dure peu; j e regrettai fort mon 
bouquet . 

Analyse orale ou écrite.— J'apprendrai mes leçons ce soir. Honorine me surprit par sonsavoir. 

85. D I C T E E . — Tout parle de Dieu. Si j'avais des enfants à éle­
ver, comme je le ferais doucement, gaiement, avec tous les soins qu'on 
donne à une petite fleur. Puis, je leur parlerais du bon Dieu avec des 
mots d'amour; je leur dirais qu'il les aime encore plus que moi, qu'il 
me donne tout ce que je leur donne, et de plus l'air, le soleil et les fleurs; 
qu'il a fait le ciel et tant de belles étoiles. Ces étoiles, je me rappelle 
comme elles me donnaient une belle idée de Dieu. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

L e P i n s o n e t la Pie 

Apprends-moi donc une chanson, 

Demandait la bavarde Pie 

A l'agréable et gai Pinson, 

Qui chantait le printemps sur l'épine fleurie. 

— Allez, vous vous moquez, ma mie; 

A gens de votre espèce, ah ! je gagerais bien 

Que jamais on n'apprendra rien. 

— Eh quoi ! la raison, je te prie ? 

— Mais c'est que pour s'instruire et savoir bien 

I! faudrait d'abord écouter. chanter 

E t babillard n'écouta de sa vie. 

Mme de la F E R A N D I E R E . 

Exerc i ce ora l . — 1) Que faisait le pinson? — 2) Quelle demande lui fit la pie? — 3) Que 
répondit le pinson ? — 4) Sur queile raison se fondait-il pour parler ainsi ? 

Exercice écr i t . — Relever cette fable en mettant au-dessous de chaque verbe un des chif-
srcs 1, 2, 3. suivant qu'il appartient au 1er au 2e ou au 3e groupe. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Exprimer par un verbe l'aclion principale à laquelle donne lieu: 
1. La prairie. 6 . Le tabac. 11. Une langue. 
2 . Le champ de bl*. 7. Le parfum. 12. Un livre-
3 . Le cantique. 8. L a laine. 13. Un jardin. 
4 . Le vin. 9 . Le charbon. 14. Un mur. 
5 . Le pain. 10. Un défaut. 15. Un puits. 

Modèle: — La prairie se fauche; le champ de blé se moissonne; etc. 

Exerc i ce d ' i n v e n t i o n . — Compléter par des mots convenables. 

Le moineau, le. . . . e t l a . . . . sont des oiseaux. La tulipe, l a . . . . et la . . 
sont des fleurs. Cain, et . étaient frères. L'érable, le et le . . . sont 
des arbres. L'or, If. . . . . et le. . . sont des métaux. La pomme, F . . . . et la . . . . 
sont des fruits. Le Richelieu, F . et le. . . . sont des affluents du Saint-Lau­
rent. La foi, F . . . et la . . . sont les vertus théologales. Le Père, le. . . . et le 

. . sont les trois personnes divines. 

86 . D I C T E E . — Emploi du son final: o ir , o i re . 
Soir, poire, loir, croire, dortoir, réfectoire, saloir, mangeoire, par­

loir, nageoire, abreuvoir, victoire, tiroir, gloire, trottoir, écritoire, bon­
soir, transitoire, au revoir. Grégoire croit savoir son histoire. Liboire 
jouit de la gloire que lui procura sa victoire. Ma soeur Victoire fut 
appelée au parloir, avant de monter au dortoir. 

87. D I C T E E . - L a n a i s s a n c e de J é s u s . Le 25 décembre, Jésus, le 
Fils de Dieu, dans son amour infini pour les hommes, naquit petit 
enfant à Bethléem, en plein hiver, pendant la nuit, dans une pauvre 
étable. La Vierge Marie, sa mère, l'enveloppa de langes et le coucha 
dans une crèche; puis avec saint Joseph elle l'adora. Les anges an­
noncèrent sa naissance aux bergers, ceux-ci vinrent aussitôt l'adorer. 
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R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Récitez l'indicatif présent du verbe rendre? 
l'imparfait? le passé simple? le futur simple? le con­
ditionnel présent? l'imparfait? ' le subjonctif présent? 
imparfait? l'infinitif présent? passé? le participe pré­
sent? 92. Combien un verbe renferme-t-il de parties? 93. Qu'est-
ce que le radical? 94. Qu'est-ce que la terminaison? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

175. — Mettre les phrases suivantes au pluriel. 
A quand répondras-tu à cette lettre ? J ' y répondrai ce soir. Si la corde se brisait 

je me suspendrais à l'échelle. Cet ouvrier descendit dans la mine. Romps tes 
liens, tu es libre. Ma sœur tordra le linge, puis elle l'étendra sur la corde. Dé-
fends-tji des moustiques avec de la fumée. Un fou interrompit le discours de 
l'orateur. La rose répand une odeur agréable. 

176. — Conjuguer ensemble au présent et au passé les expressions suivantes. 
Rendre un service. Fondre du plomb. Attendre le départ. Mordre la pous­

sière. Perdre sa place. Tendre des pièges. 

177. — Conjuguer ensemble au futur et au conditionnel les expressions suivan­
tes: 

Vendre du beurre. Répondre à l'appel. Etendre le foin. Confondre un menteur. 
Entendre la messe. Interrompre son adversaire. 

Exe rc i ce de t r a n s f o r m a t i o n . — Mettre le mol "hirondelles" au singulier et 
faire l'accord. 

La c h a n s o n des h i ronde l l e s . — Savez-vous, enfants, ce que disent les hiron­
delles, quand elles gazouillent. Ecoutez-le: "Nous sommes les oiseaux du bon 
Dieu, les douces hirondelles; nous venons du pays des anges en suivant un rayon 
de soleil. Nous sommes les messagères du printemps; notre gazouillement égayé 
les airs; en frôlant les buissons, nous saluons de notre aile joyeuse l'aubépine 
et le muguet. Nous sommes les oiseaux du pauvre et du laboureur. Nous veillons 
aux récoltes que ravage l'insecte et, de notre petit bec, nous défendons la terre 
qui nous nourrit tous. Fléau des sauterelles et des moucherons, nous faisons 
aussi la guerre aux chenilles. Nous sommes les auxiliaires du laboureur, la pro­
vidence des sillons. 

88. DICTEE. — Emploi du son final ir, ire. 
Tir, dire, offrir, rire, obtenir, dédire, souffrir, redire, martyr, mar­

tyre, accueillir, maudire, ouvrir, contredire, finir, rôtir, vêtir, courir, 
tenir, bouillir, convertir, nuire, Hâte-toi de partir, si tu veux conqué­
rir le prix. Le malade va réussir à s'endormir. Les martyrs ont versé 
leur sang, pour la foi, afin d'obtenir la vie éternelle. 

89. DICTEE. — Les saisons. Dans nos climats nous distinguons 
quatre saisons dans l'année: le printemps, l'été, l'automne et l'hiver. 
Chaque saison a ses joies et ses ennuis. La plus agréable est le prin­
temps. Cette saison arrive après l'hiver, la plus triste des quatre. La 
nature semble se réveiller après un repos de six longs mois; elle se 
couvre de verdure, de fleurs; les oiseaux chantent et construisent leurs 
nids: c'est la gaîté, c'est la fête. 



61e L E Ç O N - F O R M E S D E S V E R B E S 

Sous combien déformes certains verbes peuvent-Us se conjuguer ? 
9 5 . — Certains verbes peuvent se conjuguer sous trois formes 

différentes: la f o r m e a c t i v e , la f o r m e pass ive , la f o r m e p r o n o ­
m i n a l e . 

Quand est-ce qu'un verbe est à la forme active ? 
9 6 . — Un verbe est à la f o r m e a c t i v e lorsque le sujet agit, 

c'est-à-dire fait l 'action exprimée par le verbe. E x . Caïn tua son 
frère Abel. 

Quand est-ce qu'un verbe est à la forme passive ? 
9 7 . — Un verbe est à la f o r m e pass ive lorsque le sujet supporte 

l 'action exprimée par le verbe. E x . Abel fut tué par Caïn. 
Quand est-ce qu'un verbe est à la forme pronominale ? 
9 8 . — Un verbe est à la f o r m e p r o n o m i n a l e quand il est con­

jugué avec un nom et un pronom, ou avec deux pronoms de la 
même personne. E x . Abe l s'est frappé par accident. J e m e frappe. 
L o u i s se flatte. 

EXERCICES 

178. — Mettre le chiffre 1 sous les verbes à forme active et le chiffre 2 sous les 
verbes à forme passive. 

Le chat prend les souris. Les automobiles sont conduites par des chauffeurs. 
Cham manqua de respect à Noé. Cliam fut maudit par Noé. Les moissonneurs 
ont coupé le blé. Le devoir a été fini par les écoliers. David pécha par orgueil. 
Saiil fut rejeté de Dieu. La loi punit les criminels. Les assasins furent condam­
nés à la potence. Nos anges nous protègent Nous sommes protégés par nos 
anges. 

179. — Souligner les verbes à forme pronominale. 

Lorsque je vais à l'église, je prends de l'eau bénite, je fais une génuflexion, 
je m'agenouille, je me recueille et je prie. Marguerite s'est coupée en affilant 
un couteau. Alexis s'était trompé. Le cordonnier pour faire des souliers, prend 
du cuir, du ligneux, une alêne, il se sert d'une forme et d'un tranchet. Henri ne 
s'émeut pas de son échec. Louise se prépare à mettre la table; elle sait s'y prendre 

Analyse orale ou écrite. — Robert se cherche du travail; Antoinette s'est assuré de l'ou­
vrage. 

9 0 . D I C T E E . — L a ne ige . J'aime la neige, cette blanche vue a quel­
que chose de céleste. La boue, la terre nue me déplaisent et m'attristent. 
Aujourd'hui, je n'aperçois que la trace des chemins et les pieds des 
petits oiseaux. Tout légèrement qu'ils se posent, ils laissent leurs 
petites traces, qui font mille figures sur la neige. L'hiver a donc aussi 
:ses jolies choses et ses agréments. 



6 2 e L E Ç O N - ANALYSE DU VERBE 

Que faut-il indiquer dans l'analyse d'un verbe ? 
99. — Dans l'analyse d'un verbe on indique: Y infinitif, le 

groupe, la forme, le mode, le temps, la personne et le nombre. 
Modèle. — Alphée a i m e ses parents. Mon père fut ébloui par la beauté du spectacle. Ses 

amis s 'a t tendront un peu. 
a i m e : verbe aimer, 1er groupe, forme active, mode indicatif, temps présent, 3e personne du 

singulier. 
fut ébloui: vetbe éblouir, 2e groupe, forme passive, mode indicatif, tempo passé simple, 3e per­

sonne du singulier. 
a t t e n d r o n t : verbe attendre, 3e groupe.'formc pronominale, mode indicatif, temps fuiur sim­

ple, 3e personne du pluriel, 
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EXERCICES 

180. — Reconnaître les temps des verbes. 
Il consultera plusieurs docteurs. Tu entendras de beaux discours, si tu te 

rends à l'hôtel-de-ville. La laine se vend de une à deux piastres la livre; avant 
la guerre d ie coûtait moins cher. Nous rencontrâmes nos camarades à deux 
heures d'ici. Quoique j 'observe cet enfant, j e ne réussis pas à le découvrir en 
faute. Ce serait à souhaiter que Marie réussît dans ses examens. Promettre et 
tenir sont deux. 

181. — Analyser les verbes qui ne sont pas à l'infinitif. 
La locomotive dérailla près du pont. Mon ami me recommandait toujours 

d'éviter les méchants compagnons. Croyez-moi, Joséphine, soyez fidèle à tous 
vos devoirs, c'est le secret du bonheur. Nous eûmes un gros orage à subir. Les 
poissons ne peuvent pas vivre hors de l'eau. Cela demande demande beaucoup 
de travail pour faire de la terre neuve. Aussitôt que Judith arrivera, je me pré­
parerai à partir. 

Analyse orale ou écr i t e . — Fais ton devoir, si tu désires aucun reproche. 

C o m p o s i t i o n . — Dites à quoi servent: 
Les cha t s? —• les horloges? — les poules? — les chiens? — les verrous? — 

les roues? —• les clochers? — les terriers? —• les nids? —• les cheminées? — la 
glace? —• les traîneaux? — les briques? — les fournaises? — les vaches? — 
les couteaux ? —- l'écorce des arbres ? — 

91. DICTEE. — Emploi du diphtongue: ien-ian, ien-i, in. 
Lien, bien, tien, sien, mien, science, conscience, prescience, patien­

ce, chirurgien, impatience, chrétien, audience, maintien, expérience, 
ancien, inexpérience, paien. Adrien, soutient qu'il a une bonne cons­
cience. Cet ancien chrétien a l'expérience et la pratique du bien. Prends, 
patience, Aurélien. 

92. DICTEE. - Le beurre. — La fabrication du beurre exige une 
grande propreté. Depuis le seau dans lequel on trait le lait, la laiterie où 
on le dé pose, jusqu'à la baratte où l'on bat la crème, tous les ustensiles 
doivent être bien lavés. Le dallage de la laiterie elle-même, doit être 
lavé à grande eau chaque jour. 
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63e L E Ç O N - ANALYSE DU VERBE A L'INFINITIF 

Comment analyse-t-on un verbe à l'infinitif ? 

100. — Un verbe à l'infinitif n'a ni nombre, ni personne, mais 
il remplit une fonction: sujet, complément ou a t tr ibut . Ex. 
Prier Dieu n'est pas jouer. Philippe laissa partir le coup de fusil. 

Modèle: — Prier: verbe prier, 1er groupe, forme active mode infinitif, temps présent, su­
jet de est. 

jouer : verbe jouer, 1er groupe, forme active, mode infinitif, temps présent, attribut de prier, 
par t i r : verbe partir 3e groupe, forme active, mode infinitif, temps présent, complément di­

rect de laissa. 

EXERCICES 

182. — Souligner et analyser les verbes à l'infinitif. 
Le désir de plaire à Dieu, donne du courage pour accomplir son devoir. Les 

saints ignorent de savoir se plaindre; ils savent se contenter de peu. Il faut tou­
jours prier. Mieux vaut partir à temps que de manquer le train. J e vais en classe 
pour apprendre à lire, à écrire et à compter. Notre maîtresse nous fit dessiner 
un pot de fleurs. Que sert à l 'homme de gagner l'univers, s'il vient à perdre son 
âme. 

183. — Même exercice. 
Nous allons partir au pèlerinage. Alexandre vint me trouver. Le conducteur 

du train doit assurer le service des voyageurs. Cécile m'a conseillé de fuir cette 
compagne. J e saurai me servir du compas. Serais-tu capable de creuser un fossé? 
Viens m'apprendre à conduire cette chaloupe. Le navigateur devra ramer dur. 
le courant est rapide. Il est allé se baigner avant dîner. 

Compos i t ion . — Trouver trois pensées relatives à chacun des artisans ci-après: 
une qui explique les m a t é r i a u x qu'il emploie, une qui indique son o c c u p a t i o n , 
et une troisième qui énumere ses principaux i n s t r u m e n t s . 

1° !.e tail'eur 3° Le plâtrier I 5° Le maître d'école. 
2° Le maçon 4° Le cultivateur 6° l e boulanger 

93. DICTEE. - Le langage de la charrue. La charrue parle et dit: 
"Je suis le plus saint des outils j'ouvre les sillons; je tressaille et je 
vibre aux étreintes de l'homme, je l'aide à accomplir sa tâche nour­
ricière. Je mords les cailloux, j'écarte la ronce et je rends le sol propre 
à recevoir la précieuse semence que le rude travailleur sème d'un 
geste noble et large". 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

D i e u le s a u r a 

Deux enfants, près d'un presbytère , 

Trouvent un pauvre qui dormait. 

( L e ciel peut-être en songe lui donnai t 

C e que lui refusait la terre. . . ) 

L e garçon, se précipitant!, 

Veut l'éveiller pour offrir son aumône , 

Quand sa jeune sœur l'arrêtant: 

"On ne réveille pas le p a u v r e à qui l'on donne, 

Dit-elle. — Du bienfait qui donc Y avertirai 

— Personne, mais Dieu le s a u r a , " 

f E x e r c i c e o r a l . — l) Où se trouvaient les deux enfants? — 2) Quelle rencontre firent-ils? — 
— 3) Que voulait faire le petit garçon ? — 4) Pourquoi ? — i>) Que fit sa jeune s œ u r ? — 5) Pour­
quoi ? — 7) Quel est celui des deux qui entendait le mieux la charité ? — 8) Que nous apprend 
ce petit récit ? 

E x e r c i c e é c r i t . — Relever tous les verbes en italique de la poésie ci-dessus et dire pour chacun 
d'eux: le groupe, le mode, le temps, le nombre, et la personne. E X E M P L E : trouvent, verbe du 1er 
groupe, mode indicatif, temps présent. 3e personne du pluriel; etc. 

E x e r c i c e d ' i n v e n t i o n . — Répondre par une phrase complète aux questions sui­
vantes. 

Le jardin. — Qu'est-ce qu'un j a r d i n ? E n connaissez-vous un ? A qui appar ­
tient-il ? Quelle est sa forme ? Par quoi est-il entouré ? Combien y a-t-il d'allées î 
Comment sont-elles disposées ? Pourquoi sont-elles bordées ? Quelles plantes ren-
ferme-t-il ? Que fait-on de chacune d'elles ? Quels sont les principaux soins qu 'ex­
ige un jardin pour prospérer ? 
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R E V I S I O N DU M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la première semaine) Récitez l'indi­
catif présent du verbe finir? l'imparfait? le passé simple? 
le futur simple? le conditionnel présent? l'impératif? . . . . 
....le subjonctif présent? imparfait? l'infinitif présent? 

passé ? le participe présent? passé?.... 
91. Qu'est-ce que conjuguer un verbe? 

(Leçons de la deuxième semaine) Mêmes questions, mais pour le verbe 
rendre? 

(Leçons de la troisième semaine) 95. Sous combien de formes certains 
verbes peuvent-ils se conjuguer? 96. Quand est-ce qu'un verbe est à 
la forme active? 97. Quand est-ce qu'un verbe est à la forme passive? 
98. Quand est-ce qu'un verbe est à la forme pronominale? 99. Que faut-
il indiquer dans l'analyse d'un verbe? 100. Comment analyse-t-on un 
verbe à l'infinitif? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

184. — Conjuguer aux temps simples du mode indicatif l'expression suivante. 
J 'entends sa voix et je lui réponds. 

185. — Conjuguer au conditionnel et au subjonctif (présent et imparfait) les 
verbes suivants: 

Ecouter, frémir, surprendre, former, grossir, fondre. 

186. — Mettre au singulier les expressions suivantes. 
Nous récitons notre leçon. Les girouettes indiquent la direction du vent. Les 

magistrats punissent les crimes. Vous reçûtes plusieurs cadeaux. Les clairons 
retentissaient. Quand vous partirez nous vous accompagnerons. Les travaux pé­
nibles fatiguent l'ouvrier. Les roses embaument l'air de leur parfum. N'imitez 
pas les enfants étourdis. Les bergers conduisent leurs troupeaux dans les plaines. 
Les anges veillent sur nous. 

187. — Conjuguer chaque verbe en italique de l'exercice précédent à toutes les per­
sonnes du temps, où il se trouve employé. 

M o d è l e : — Récitons: je récite, tu récites, etc. Indiquent: j'indique, tu indiques, etc. 

94. DICTEE. — L'Adorat ion des Mages . L'étoile miraculeuse 

qui avait guidé les rois mages, s'arrêta au-dessus de la demeure, otl était 

le céleste Roi Jésus, fait enfant pour nous sauver. Les rois entrèrent 

et se prosternèrent pour l'adorer. Ils offrirent à ce divin Roi des pré­

sents: de l'or, de l'encens et de la myrrhe. Avertis en songe de ne pas 

repasser chez Hérode, ils retournèrent en leur pays par un autre che­

min. 
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6 4 e L E Ç O N - L E PARTICIPE 

Qu'est-ce que le participe ? 
101. — Le participe est un mot qui tient du verbe et de l'ad­

jectif. Ex. Un enfant obéissant à ses maîtres. Une fille chérie de 
sa mère. 

Combien y a-t-il de sortes de participes ? 
102. — 11 y a deux sortes de participes: le participe présent et 

le participe passé. 
Quelle remarque fait-on sur le participe présent ? 
103. — Le participe présent se termine par an t et reste tou­

jours invariable 

EXERCICES 

188. — Mettre le chiffre 1 sous les participes présents et te chiffre 2 sous les par­
ticipes passés. 

Voltigeant sans cesse de fleur en fleur les abeilles en sucent le nectar. Ces 
élèves se sont instruits en étudiant. N'écoutant pas mes conseils, je l'ai renvoyé. 
On voit les oiseaux-mouches, poursuivant avec furie des oiseaux vingt fois plus 
gros qu'eux. Cet ouvrier ne travaillant qu'avec maladresse, son patron l'a ren­
voyé. Voilà nos soldats revenant du combat, comme ils paraissent fiers quoique 
fatigués. 

189. — Transformer les verbes en les mettant au participe présent. 
Grelotter, grossir, recevoir, franchir, gronder, permettre, murmurer, écrire, 

défendre, camper, bénir, cueillir, frotter, décevoir, tromper, rompre, reluire, 
pendre, créer, frissonner, décourager, courir, souffrir, répondre, aimer. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Définir par une phrase complète chacun des mots suivants. 
1. Un canif. 5 . Un rideau. 
2. Une fenêtre. 6 . Une norle. 
.H Un h6te . 7. Un verger. 
4. Un clocher. 8. Une bibliothèque. 

C o m p o s i t i o n — A quoi servent les objets suivants. 
Les scies ? — les marteaux ? — les limes ? — les caves ? — les greniers ? — les 

moulins? — les portes? — les gants? — les écuries? — les horloges? — les 
billots? — les piquets? — les traineaux? — 

95. DICTEE. - Nous devons sanctifier le dimanche. Tous nos 
jours appartiennent à Dieu; tous nos jours doivent être sanctifiés; mais 
il y a un jour de chaque semaine que Dieu s'est spécialement réservé, 
et qu'on appelle pour ce motif, le jour dit Seigneur. Ce jour, nous 
sommes spécialement tenus de le sanctifier par l'assistance à la messe 
et le repos; c'est le dimanche. 

9. Un volcan. 
10. Un fleuve. 
11. Un jardin. 
12. Un moulin. 
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65e L E Ç O N - ACCORD DU PARTICIPE PASSE 

l Un livre à tranche dorée . 
f Le poteau fixé au sol. 
j La leçon est finie. 
I Les semences sont c o m m e n c é e s . 

— — ~ < f 

Il a r e m p l i sa page. 
Voilà la page qu'il a r e m p l i e . ) 
J ' a i r eçu trois lettres. j 
Voiri les troU lettres que j ' a i r e ç u e s . I 

Comment s'accorde le participe employé sans auxiliaire ? 
104. — Le participe employé sans auxiliaire s'accorde en genre 

et en nombre avec le mot auquel'il se rapporte. Un boîtier argenté. 
des boîtiers argentés. La plante fanée; les plantes fanées. 

Comment s'accorde le participe conjugué avec être ? 
105. — Le participe conjugué avec être s'accorde en genre et en 

nombre avec le sujet du verbe. Ex. Ils sont partis, elles sont parties. 
Comment s'accorde le participe conjugué avec avoir ? 
106. — Le participe conjugué avec avoir, s'accorde en genre et en 

nombre avec le complément direct, si ce complément est placé avant 
le participe. Il reste invariable si le complément direct est placé 
après ou s'il n'en a pas. Ex. Nous avotis chanté une chanson, voici 
la chanson que nous avons chantée. 7/5 ont chanté . 

EXERCICES 

190. — Compléter les participes. 

Les plantes a r r a c h é . . . . Les fleurs é p a n o u i . . . . Les arbre c o u p é . . . . Les 
yeux ouvert. . . . Les enfants instruit. . . . Les obstacles prévu. . . . Les élèves 
appliqué. . . Les citoyens d é v o u é . . . . Les travaux a c h e v é . . . . Les dentelles 
fini. . . . Les blés versé. . . . Les moissons récolté. . . . La journée terminé. . . . 
La santé délabré. . . . Les fortunes perdu. . . . 

191 . — Compléter les participes. 

La leçon est donné. . . . Les écoliers sont rentré. . . . L'analyse est corrigé. . . . 
Les bons élèves seront récompensé . . . Cette voiture est arrivé. . . . ce matin. 
Les barques sont b a l l o t t é . . . . par les vagues. Les passagers sont e f f r a y é . . . . 
Les plus jolies fleurs sont entretenu . . . et cultivé. . . . dans votre jardin. La 
bouche a été nettoyé. . . . Ils sont décidé. . . . La vertu est honoré. . . . et re­
cherché. . . . des bons. 

192. —• Compléter les participes s'il y a lieu. 

J ' a i commencé. . . . mes devoirs. Elle a fini. . . . sa page. Voilà la page qu'elle 
a f i n i . . . . Voici les fruits que j ' a i c u e i l l i . . . . J ' a i c u e i l l i . . . . les fruits. Paul 
avai t perdu. . . . sa ceinture, sa sœur l'a retrouvé. . . . et la lui a rendu. . . . J ' a i 
l u . . . . les quatre histoires que vous m'avez envové. . . . Nous avons répondu . . . . 
aux deux lettres que nous avons reçu . . . . Elle a acheté . . . . une belle robe. 
Roméo a p e r d u . . . . une piastre; Jacques l'a t r o u v é . . . . 
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6 6 e L E Ç O N - A N A L Y S E DU P A R T I C I P E 

• ^ l « , l l ^ l l 

Comment analyse-t-on le participe présent ? f 
107 . — On analyse le participe présent comme l'infinitif. \ 
Comment analyse-t-on le participe passé ? 1 
1 0 8 . — On analyse le participe passé employé sans auxiliaire, 1 

comme on analyse un adjectif qualificatif. j 
Les participes passés conjugués avec être ou avec avoir, unis à s 

leur auxiliaire, s'analysent comme un verbe. £ 

M o d è l e : — Les arbres r e n v e r s é s ; Jeanne e s t t o m b é e . Jean a g r a n d i . 
r e n v e r s é s : a d j . q u a i . m a s c . p lur ie l , qual i f ie a rb r e s . 1 
e s t t o m b é e : v e r b e , 1er g roupe , m o d e ind . t e m p s p résen t , 3e pers . d u s ing . ' 
a g r a n d i : v e r b e , 2 e g r o u p e , m o d e ind . t e m p s passé , 3 e pers du s ing . 1 

" 
EXERCICES 

193. — Faire accorder les participes s'il y a lieu. 
Les ouvrages que nous avons parcouru. . . . sont très bien écri t . . . . Quelles 

belles maximes nous y avons trouvé. . . . Nous y avons admiré. . . . des choses 
que nous n'avions jamais remarqué. . . . dans d'autres livres. Vous avez f a i t . . . . 
beaucoup de fautes dans la dictée que vous avez pris. . . . ce matin. Nous les 
avons n o t é . . . avec soin. Si vous aviez mieux c o m p r i s . . . les explications 
qu'on vous a donné. . . . vous n'auriez pas été arrêté. . . . par les difficultés qu'on 
y a i n s é r é . . . . à dessein. 

194. — Compléter, s'il y a lieu, les mots suivis de poims. 
Les sources —• Les sources ne sont pas seulement p r é c i e u . . . . à cause de 

l'eau bienfaisan. . . . qu'elles fournisse. . . . à la terre et de la fertilité, que par là 
elles lui c o m m u n i q u e . . . . La plupart joignent encore l'agréable à l 'utilité. Si tué . . 
ordinairement dans les v a l l o n . . . . o m b r a g é . . . d'arbres t o u f f u s . . . elle s'en 
font des lieu. . . . de délices. Sur leurs bords toujours rajeuni. . . . par l'eau nou­
velle qu'elles répande. . . . le voyageur aime à se reposer. Là sous un ciel azuré. . . . 
sur une terre souvent tapissé. . . . de fleurs, son esprit serein s'abandonne aux 
plus d é l i c i e u . . . . rêveries. 

195. — Méats exercice. 

Les sources (suite). Les e a u . . . qui circule. . . . autour du voyageur ne s o n . . . . 
pas corrompu. . . . ; elles ne répand. . . . pasdes odeurs malsain. . . . et empoison­
né. . . Mille objet . . . . agréable. . . . s'offre. . . . à ses regard. . . . ; ses oreilles sont 
cliarmé. . . . par le chant joyeu. . . . des oiseaux; son odorat respire. . . . les plus 
s u a v e . . . . parfums. . . Lorsque ses yeu. . . ont c o n t e m p l é . . . . toutes ces mer­
veilles. . . . réuni. . . ., il les élève. . . . vers le ciel pour remercier Dieu et bénir 
la Providence qui s'est montrée si libéral. . . . dans ses dons. Puis il reprend le 
chemin de sa demeure, le cœur tout ému.. . . des impressions agréable. . . . qu'il 
a éprouvé.... 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — Lee m o t s soulignés d e la dern ière phrase 



L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

La F ê t e - D i e u 

Voici Jésus! enfants, sur son passage, 
Faites voler et l'encens et les fleurs: 
C'est votre Dieu, c'est l'ami du jeune âge . . . 
Mais à l'encens il faut joindre vos cœurs. 

Des chérubins les armées invisibles 
Forment cortrge autour du Dieu sauveur, 
Mêlant leurs vieux à ceux des cœurs sensibles 
Et recueillant les soupirs du pécheur. 

Venez aussi, doux anges de la terre, 
Faire à Jésus une innocente cour: 
C'est vous surtout qu'invite ce bon père; 
11 vous promet mille biens en retour. 

Exerc ice o r a l . — 1) Quel est le sujet de ce l te poésie? — 2) Qu'est-ce que la F ê t e - D i e u î — 3) 
Quelle invi tat ion fait-on aux enfants ? — 4) Pourquoi ? — 5) Faut- i l offrir seulement des fleura 
à Jésus qui passe? — 6) Que font les chérubins? — 7) Les enfants ne doivent-il* pas se joindre 
à eux ? — 8) Pourquoi ? 

Exerc ice é c r i t . — Relever les mots en italique, en indiquer la na ture , l 'espèce, le genre e t le 
nombre , et d ire de quel verbe chacun d 'eux est le complément direct ou le complément indirect . 
E X E M P L E : Passage, nom commun, masculin singulier, complément indirect de faites voler; 
encens, n o m . . . 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

A qui et pour quel usage servent; 
1. La char rue . 6 . Le pinceau ? 11 . La faucille ? 
2. La truelle ? 7 . La ligne ? 12. Le rabot ? 
3 . L 'alêne ? 8. L 'éperon ? 13 . La hache ? 
4 L'aiguillon ? 9 . La nave t t e ? 14. Le mar t eau ? 
5. Le d i a m a n t ? 10. La faux ? 15. Le t r anche t ? 

M o d è l e : — L a charrue sert au cul t iva teur pour cult iver la ter re ; la truelle ie r t au maçon 
pour construire les maisons, e t c . 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . —• Analyser les deux premières phrases obtenues avec l'exercice 
d'intelligence. (Voir le modèle ci-dessus.) 



R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — 101. Qu'est-ce que le participe? 102. Combien 
y a-t-il de sortes de participes?? 103.Quelle remarque fait-on sur l'a-
cord du participe présent? 104. Comment s'accorde la participe em­
ployé sans auxiliaire? 105. Comment s'accorde le participe conjugué 
avec être? 106. Comment s'accorde le participe conjugué avec avoir? 
107. Comment analyse-t-on le participe présent? 108. Comment ana-
lyse-t-on le participe passé? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

1 % . — Compléter s'il y a lieu les mots inachciés. 
Avez-vous r e ç u . . . . votre réponse ? J e l'ai r e ç u . . . . hier. Il a v e n d u . . . . son 

cheval et l'a remplacé. . . par un autre. N'oul l ie pas les promesses que tu 
m'as fait . . . J e ne les ai pas encore oublié. . . . La faute que vous avez commis. . . 
est grave, mais elle peut être réparé. . . . La récolte obtenu. . . . n'est pas en 
rapport avec la peine pris . . . Nous avons acheté. . . . des livres, nous les avons 
payé. . . . ; mais nous ne les avons pas apporté. . . ., ils nous seront envoyé. . . . 
par la poste. 

197. — Nos cerisiers ont fleuri. . . . mais leurs feuilles n'ont pas encore pous­
s é . . . J ' ava i s pris . . . de bonnes résolutions, mais je ne les ai pas tenu. . . . 
Elles ont été étonné. . . . de la décision que vous avez pris. . . . Notre église 
est terminé . . . l'avez-vous v u . . . , J e l'ai admiré. . . . elle est très belle. Les 
beaux jours sont passé . . . Les ouvrages que nous avons parcouru. . . . sont 
très bien écrit . . . . Nous y avons admiré. . . . mille choses non encore remar­
qué. . . . ailleurs. Les difficultés vaincu. . . . ne sont pas revenu. . . . 

198. — Faire l'accord des participes. 

J ' a i commencé mes devoirs. Avez-vous fini les vôtres? Nous avons visité ce t te 
maison. Vous avez mangé des poires excellentes. Voici les fruits que j ' a i cueilli. 
Montrez-nous la page que vous avez terminé, les devoirs que vous avez relevé, 
les leçons que vous avez appris. Cette voiture est arrivé, ce matin; elle é ta i t 
traîné par trois chevaux, que l'on a enfermé dans cette écurie. M a tante est parti< 

199. — Faire l'accord des participes et compléter les mots inaclievés. 

L e s j u s t e s . — Les justes sur la terre, sont souvent méprisé, insulté, poursuivi, 
maltraité, persécuté par les méchant . . . Mais un jour viendra où ils seront ho­
noré, glorifié et récompensé. Ils oublieront alors les mau. . . . qu'ils ont souffert 
en cet te vie, les injures. . . . qu'ils ont reçu, les peine. . . et les chagrin. . . . qu'ils 
ont éprouvé, les travau . . . qu'ils ont enduré, les contradiction. . . . qu'ils ont 
supporté avec patience. T o u t . . . . les larme. . . . de leurs yeu. . . . seront essuyé, 
leurs peine. . . . changé en joie et leurs humiliation. . . . remplacé par les hon­
neur . . . . les plus gra nd . . . . les plus s o l i d e . . . . et les plus d u r a b l e . . . . 

96. DICTEE. — Un singe savant. Je l'ai vu moi-même cet animal 
présenter sa main pour reconduire les gens qui venaient le visiter; je 
l'ai vu se mettre à table, déployer sa serviette, essuyer ses lèvres, prendre 
sa cuiller et sa fourchette pour porter à sa bouche, verser lui-même sa 
boisson dans son verre, le choquer contre celui de son voisin. 

BUFFON 
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67e L E Ç O N - L'ADVERBE 

Le soleil éclaire b i e n // tombe b e a u c o u p de neige 

II p a r l e b i e n 
J ' a r r i v a i h i e r 
T u e n a s b e a u c o u p 

J ' y t i e n s d e p l u s e n p l u s 
I l p a r t à p r é s e n t 
N o u s finirons p e u à p e u 

j Qu'est-ce que l'adverbe ? ( 
I 109. — L'adverbe est un mot invariable qui modifie le sens du \ 
3 verbe, de l'adjectif ou d 'un autre adverbe. Ex. Il compte peu . i 
1 Qu'appel!e-t-on locution adverbiale ? 3 
\ 110. — On appelle l o c u t i o n adverbiale une réunion de mots qui i 
( remplit le rôle d 'un adverbe. Ex. Léon et Louise parlent s a n s cesse . 
[ Comment analyse-t-on l'adverbe ? 
t 111. — On analyse un adverbe en indiquant : t 
l 1° Son espèce . 2° le m o t qu'il modifie. ( 
i M o d è l e : — J'irai vius voir d e m a i n . Il chante t r è s b i e n . 
î d e m a i n : a d v e r b e d e t e m p s , m o d i f i e irai . 1 
ï t r è s : a d v e r h e d e m a n i è r e , m o d i f i e b i e n . 

1 b i e n : a d v e r b e d e m a n i è r e m o d i f i e c h a n t e . i 

f* ~ « 1 

200. — Reconnaître et souligner les adverbes. 
C'est agir prudemment que d'écouter beaucoup e t de parler peu. Vous avez 

marché trop lentement, allez plus v i te . Ne renvoyez jamais à demain, ce que 
vous pouvez faire aujourd'hui. Ici comme ailleurs la prudence est nécessaire. 
N e dites jamais oui quand vous pensez non. Le temps passe v i te et ne revient 
jamais: employons-le bien. Celui qui dit étourdiment tout ce qu'il sait , dira 
bientôt ce qu'il ne sait pas. Tôt ou tard les négligences se payent. 

A n a l y s e o r a l e o u é c r i t e . — La dernière phrase de l'exercice précédent. 

97. DICTEE. - La char i té . La charité n'est autre chose que l'amour 
de Dieu et du prochain. On aime son prochain quand on lui fait du 
bien, quand on lui vient en aide dans le besoin. Vous serez charitable 
si dans les afflictions de vos semblables, vous prenez part à leurs pei­
nes vous cherchez à les adoucir, si vous consolez votre prochain et 
pleurez avec lui. La mesure de notre amour envers le prochain est la 
mesure de notre amour envers Dieu. 

EXERCICES 
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6 8 e L E Ç O N LA PREPOSITION 

J e marche sans appui. 
Tu arrives de Québec. 
Il lourt après lui. 
Kva reste Jusqu'à demain. 

Nous trottons sur le sable. 
Vous êtes juste envers tous. 
Ils iront là malgré eux. 
Ovila se tient près de moi. 

Qu'est-ce que la préposition ? 
112. — La préposition est un mot invariable qui relie un mot à 

son complément. Ex. L'oiseau repose dans son nid. 
Qu'appelle-t-on locution prépositive ? 
113. —On appelle locution prépositive une réunion de mots qui 

remplit le rôle d'une préposition. Ex. Il dort au-dessus de nous. 

Comment analyse-t-on la préposition ? 
114. — On analyse la préposition en indiquant les mots qu'elle 

relie. 
Modèle: — La soie vient de la Chine. Il se çuide a u moyen de la carie. 
de: préposition relie Chine à vient. 

t a u m o y e n de: locution prépositive relie carte à guide. 

2 0 1 . — Souligner les prépositions. 

L e b o n S a m a r i t a i n . — Un jour, dit l 'Evangile, un homme, allant de Jérusa­
lem à Jéricho, tomba entre les mains des voleurs qui, après l'avoir dépouillé, 
le couvrirent de plaies et le laissèrent à demi mort. Un prêtre qui allait par le 
même chemin, le vit et passa outre. Un lévite vint aussi à passer et, le voyant, 
passa de même. Mais un Samaritain, voyant ce malheureux fut touché de com­
passion. Il s'approcha de lui, versa de l'huile et du vin dans ses plaies et les banda. 

202 . — Même exercice. 

L e b o n S a m a r i t a i n (suite). Puis le plaçant sur sa monture, il le conduisit dans 
une hôtellerie et prit soin de lui. Le lendemain comme il devait aller plus loin, 
il tira de sa poche deux pièces de monnaie, et les donnant à l'hôte, il lui dit: 
"Ayez soin de cet homme, et tout ce que vous aurez dépensé pour lui, je vous 
le rendrai à mon retour." C'est un bel exemple de charité, que nous devons 
tâcher d'imiter, selon notre pouvoir, toutes les fois que nous en aurons l'oc­
casion. 

Analyse orale ou écr i t e . — Dites-lui de rester avec moi, bien près de lui. 

98. DICTEE. — La colère. Regardez ce petit garçon et sa soeur en 
train de se disputer. Leurs joues sont blêmes, leurs sourcils se fron­
cent, leurs lèvres tremblent. S'ils se voyaient dans le miroir, leur 
propre figure les épouvanterait. La colère est un grand défaut, elle 
rend le coeur aussi hideux que le visage. 

EXERCICES 



69e LEÇON LA C O N J O N C T I O N 

L e c o q e t la p o u l e II e s t s a ç e c o m m e u n a n g e . 
L e c h i e n o u le c h a t E l l e cr i e , d o n c e l l e a d û se f a i r e m a l . 
N I lui n i e l l e . P r i e z D i e u s i n o n v o u s v o u a p e r d r e z . 

A d o l p h e t r a v a i l l e a u t a n t q u ' A l p h o n s e 
J u l i e t t " i>artira d è s q u e s o n frC-re s e r a l e v é . 

Qu'est-ce que la conjonction ? 
115. — La conjonction est un mot invariable qui unit deux pro­

positions ou deux parties semblables d 'une même proposition. Ex. 
L'or et l'argent sont deux métaux précieux. N'oubliez pas que vous 
devez prier. 

Qu'appelle-t-on locution conjonctive ? 
116. — On appelle locution conjonctive une réunion de mots 

| qui remplit le rôle d 'une conjonction. Ex. Jean est arrivé après / 
J que vous fûtes parti. J 
5 Comment analyse-t-on la conjonction ? î 
• 117. — On analyse la conjonction en indiquant les mots ou les j 
? propositions qu'elle unit. j 
l M o d è l e : — Le panais e t la laitue sorti des légumes. Venez a i n s i q u e voire amie. 

/ e t : c o n j o n c t i o n q u i u n i t d e u x s u j e t - . ( 

^ a i n s i q u e : l o c u t i o n c o n j o n c t i v e q u i u n i t d e u x p r o p o s i t i o n s . ^ 

f,— ~ — ——— ~ — * 

EXERCICES 
• 

203. — Souligner les conjonctions et les locutions conjonctives. 

L ' a l c o o l i s m e . — La bière e t le vin son t des boissons fe rmentées , t a n d i s que 
les l iqueurs , le cognac , ou le r h u m ou le whisky son t des boissons dis t i l lées . A b s ­
t enez -vous d e ces dern ières , ca r elles p r o d u i r a i e n t d e d é t e s t a b l e s r a v a g e s sur 
vos o rganes , c o m m e sur vo t r e intell igence e t v o t r e v o l o n t é . Q u a n d une ma lad i e 
se déc la re chez l ' ivrogne, il es t difficile de le guér i r , b ien q u ' o n lui a p p l i q u e d e s 
remèdes , pa rce q u e ces de rn ie r s r e s t en t s a n s effet. 

204. — Même exercice. 
L ' a l c o o l i s m e (suite). L 'expér ience p r o u v e en o u t r e , q u e l ' abus d e l 'alcool 

d iminue l ' intel l igence de m ê m e q u e la vo lon té . L ' i v r o g n e ne respec te ni sa fa­
mille, ni ses c o m p a g n o n s , ni la rel igion; mais il injurie m ê m e ses p a r e n t s . Quoi ­
qu ' i l a i t é t é bien élevé, il d e v i e n t un ê t r e sans c œ u r dès qu ' i l s ' a b a n d o n n e à c e t t e 
h ideuse pass ion. Fuyez donc l'ivrognerie puisqu'elle a m è n e d e si t r i s t es résultats, 
afin que v o u s n ' ayez p a s à les déplorer plus tard. 

A n a l y s e orale ou écr i t e . — Les mois en italique de la dernière phrase. 



L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

P r i è r e à D i e u 

N o u s t r e m b l o n s en t a présence, 
N o u s t ' a d o r o n s à genoux; 
Prends pitié, Dieu de c l é m e n c e , 
P r e n d s pi t ié d e nousl 

T a p u i s s a n c e es t a d m i r a b l e , 
Nous t'adorons à genoux ; 
P r e n d s p i t i é , Dieu s e c o u r a b l e , 
P r e n d s p i t ié d e n o u s ! 

L. P . L E M A Y 

• 
Exerc i ce ora l . — Q u e l eet le sujet de ce t te poésie? — Da ns quelle a t t i t ude adorons-nous le 

bon Dieu ? — Quelle prière lui adresse-t-on au 3e et au 4c vers ? — Le bon Dieu est-il puissant ? 
— C o m m e n t vient-il à not re secours? —• Raconte r aux élèves la parabole du pharisien et du pu-
blicain. 

Exerc ice é c r i t . — Faire analyser les mots en italique. 

E X E R C I C E D ' I N T E L L I G E N C E 

Dire le contraire ou l'oppnsï des'adverbes suivants: 
1. Autrefois . 5 . Dehors . 9 . Ainsi. 13. Hier . 
2 . Souvent . 6 . Beaucoup. 10. Plus. 14. Bien. 
3 . Dessus . 7 . Loin. 1 1 . Ici. 15 . Mieux. 
4 . D e v a n t . 8 . Toujours . 12. Vite . 16. Oui. 

A n a l y s e o r a l e . — Le soleil réchauffe vi te la ter re quand il paraî t . Les fleurs e m b a u m e n t le 
ja rd in de m a t a n t e . Le père chéri t son enfant . Les soldats défendent va i l l amment la patr ie en 
danger . 

99. DICTEE. — Le lever d u solei l . — Le ciel devenait clair vers le 
nord-est. Cette clarté naissante se nomme l'aube ou aurore. Bientôt 
elle a grandi, le ciel s'est coloré de teintes mêlées de jaune et de rouge, 
le jour va poindre. Enfin, voilà le soleil Ml sort brusquement du brouil­
lard, il jaillit comme une boule de feu. Salut à toi, soleill 



R E V I S I O N 

QUESTIONNAIRE — Qu'est-ce que l'adverbe? 110. Qu'appelle-t-on 
locution adverbiale? 111. Comment analyse-t-on l'adverbe? 112. 
Qu'est-ce que la préposition? 113. Qu'appelle-t-on locution préposi­
tive? 114. Comment analyse-t-on la préposition? 115. Qu'est-ce que 
la conjonction? 115. Qu'appelle-t-on locution conjonctive? 117. Com­
ment analyse-t-on la conjonction? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

205. — Mettre te chiffre 1 sous les adverbes, le chiffre 2 sous les prépositions et 
le chiffre 3 sous les conjonctions. 

L e s o i s e a u x d e s c h a m p s — La vie an ima le est ra jeunie pa r le r e tou r des oi­
seaux c o m m e la v ie végé ta le qu i , au p r i n t e m p s , se renouve l le r égu l i è r emen t . 
Dieu a p lacé p a r t o u t ces p e t i t s ê t r e s afin que l ' h o m m e ne puisse aller nulle p a r t 
s a n s t r o u v e r un c h a n t d e joie ou d e conso la t ion . Ils m e t t e n t de la ga ie té d a n s 
la n a t u r e ; ils r empl i s sen t le rôle d e s emeur s d e b o n h e u r a u t o u r de nos foyers, 
d a n s nos b o s q u e t s e t j u s q u e d a n s les bois . 

• 
206. — Même exercice. 
L e s o i s e a u x d e s c h a m p s (suite). P a r m i les o iseaux des c h a m p s on c o m p t e le 

moineau pi l lard, c e p e n d a n t assez ut i le pa r les chenil les qu ' i l d é v o r e ; l 'oiseau 
bleu e t l 'oiseau c h a t , le cha rBonne re t e t le goglu célèbres pa r leur p l u m a g e ou 
p a r leur r a m a g e ; l 'h irondelle qui engouffre c o n s t a m m e n t des mouches , des p a ­
pi l lons e t des myr i ades de m o u c h e r o n s . On r e m a r q u e éga lemen t la gr ive e t l 'é-
t o u r n e a u ainsi q u e le p inson et la mésange , qu i nous r e n d e n t aussi des services 
s ignalés . Protégeons tous ces inlassables amis de l'homme. 

C o m p o s i t i o n . — Composer deux phrases avec cliacun des mots suivants: Dans 
la première le mot sera sujet et dans la deuxième, complément. 
F l e u r s , f r u i t s , e a u , f e u , é t u d e , p a r e s s e , c h e v a l . 

M o d è l e : — Sujrt: Les fleurs réjouissent la vue par la beauté de leurs couleurs. 
Compitment: L 'air est e m b a u m é par les fleurs du par ter re 

Exerc i ce d ' o b s e r v a t i o n — Etude de la gravure, p. 118 

R é p o n d r e pa r des phrases complè t e s a u x ques t i ons s u i v a n t e s . 
1. Où se passe la seine représentée sur la gravure ? 
2. Nommer les objets que renferme la chambre. 
3. Quelles sont les personnes qui s'y trouvent ? 
4. Quelle action accomplissent-elles en ce moment ? 
5. Sur quelle partie de la chambre est concentrée leur attention ? 
6. Quelle est leur posture ? — Pourquoi ? 
7. A quel moment de la journée cette action se passe-t-elte ? 
8. Dans quel genre de maison se déroule la scène ? 

100. DICTEE. — Nos h a b i t s . Pour m'habiller, le cultivateur cultive 
le lin et le chanvre; le nègre récolte le coton, le fermier élève et tond ses 
moutons; l'ouvrier de la filature transforme en fils, la laine, le coton 
ou le lin; le tisserand prend ces fils et fabrique la toile ou le drap; 
le tailleur fait mes vêtements. Le tanneur fait du cuir avec les peaux, 
le cordonnier transforme ce cuir en chaussures; le chapelier fait mon 
chapeau. 
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70e L E Ç O N - L A P R O P O S I T I O N — L A P H R A S E 

[ Dieu soit béniI (phrase à une proposition) 
1 Le péché est un mal; la vertu est un bien. _ (phrase à deux propositions) 
{ Le prêtre dit la messe, il prêche et il administre les sacrements. (phrase à trois propositions) 

i Les mots s'emploient-ils seuls ? 
( 1 1 8 . — Non les mots ne s'emploient pas seuls, on les groupe 
} pour former des p r o p o s i t i o n s et des p h r a s e s . 
1 Qu'est-ce qu'une proposition ? 
2 1 1 9 . — Une p r o p o s i t i o n est renonciat ion d'un jugement . E x . 
i Dieu est bon. 
j Qu'est-ce qu'une phrase ? 

1 2 0 . — Une p h r a s e est un ensemble de mots formant un sens 
t complet . E x . Raoul chante un cantique. 
i Note — Une phrase te compose d'une ou de plusieurs propositions. C / homme est courageux. 

3 (1 proposition) Le charbon est noir, le lait est blanc. (2 propositions) 
f. 

EXERCICES 

207 . — Unir par un trait tous les mots qui appartiennent à la même proposition. 

A l 'égl ise — Le sonneur sonne les cloches. Le sacristain allume les cierges. 
Le prêtre monte à l'autel, dit la messe et prêche. Les servants répondent et 
l 'assistent. Les clercs chantent à la tribune et l'organiste les accompagne avec 
l'orgue. Les fidèles prient, Dieu exauce leurs prières. Les fervents chrétiens 
s'approchent de la table sainte; ils reçoivent Jésus dans leur cœur, ils sont ré­
confortés. Les enfants pieux se font un devoir de faire des visites au Saint-Sa­
crement. 

2 0 8 . — Même exercice. 

Le pe t i t pou le t . — Un petit poulet avait soif. Il vit un cruchon et voulut y 
boire. Mais l'eau était basse. Le poulet ne pouvait l'atteindre. Petit poulet es­
saya de renverser le vase, mais celui-ci était trop lourd. Alors la poule arriva, 
chercha des cailloux et les mit dans la cruche. L'eau monta et le petit poulet put 
boire. 

Analyse ora le ou écr i te . — La dernière phrase du précédent exercice. 

E x e r c i c e d' invent ion. — Trouver sur chacun des objets suivants, trois pensées 
qui tendent à faire voir leur utilité. 

1° Le soleil. 3° I.a vache 5° l e mouton. 
2° La pluie. I 4° Le charbon. | o° Le fer. 

1 0 1 . D I C T E E . — L e t r a v a i l . Dieu a imposé le travail à l'homme. 
L'enfant qui va à l'école est soumis à la même loi. Il doit employer sa 
jeunesse à s'instruire, pour devenir plus habile et plus sage. C'est par 
le travail que le laboureur fait produire à la terre le pain qui le nourrit; 
c'est aussi par le travail que l'écolier peut vaincre les difficultés de la 
science si utile. Par le travail il fuit l'oisiveté, mère de tous les vices. 
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71e LEÇON - ANALYSE GRAMMATICALE 

Qu'est-ce que l'analyse ? 
121. — L'analyse est la décomposition d'une phrase en ses élé­

ments, qui sont les mots ou les propositions. 
Combien y a-t-il d'espèces d'analyses ? 
122. — Il y a deux espèces d'analyses: l'analyse grammaticale et 

l'analyse logique. 
En quoi consiste l'analyse grammaticale ? 
123. — L'analyse grammat ica le consiste: 

1° à décomposer une phrase en ses mots . 
2° à dire pour chaque mot ses particularités {espèce, genre, nom­

bre, personne.) 
3° à signaler le rôle qu'il remplit dans la phrase. 

Modèle: — Nous sommes les enfants du Canada. 
Nous-
sommes: 
les: 
enfants: 
d u : 
C a n a d a : 

pronom personnel. 1ère personne du pluriel, suict de sommes 
verbe être, forme active; mode indicatif, temps présent, le pers du r*!ur. 

article défini mascu in pluriel, se rap. à enfants 
non commun, masculin pluriel, attribut de nous 
art ;cle défini contracté, masculin singulier, se rap. à Canada 
nom propre, masculin singulier, complément détcrmin. de enfants. 

EXERCICES 

209. — Analyser grammaticalement, (oralement ou par écrit) (en partie ou en 
totalité) 

Il marche avec facilité. Mon ami court rapidement. J e vais chercher le méde­
cin. Antoine part à l'école, avec sa sœur. Tous s'enfuirent à l'approche de l'ora­
ge. Jeannet te , veux-tu me faire ce plaisir? 

Compos i t ion . — Le petit lapin indocile. 
terr ier , m a t i n é e , a m i , herbe , r e n a r d , dé jeuner , m è r e , cô tes , bouchées , 
inquiè te , q u i t t e r . 

Un jeune lapin, échappé du . . . contre l'ordre de sa. . . ., se jouait au beau 
soleil du matin sur tendte et le serpolet odorant: il était tout entier au 
plaisir, tandis que sa mère, . . . sur son sort, le cherchait de tous. . . . Hélas! 
disait-elle, si le. . . le rencontrait, il serait perdu. 

Le renard le rencontra, en effet, — "Bien, mon p e t i t . . . . , lui cria-t-il dès 
qu'il l'aperçut, bien! vous ne pouviez pas mieux faire que d e . . . . le terrier, pour 
jouir de cette belle. . . . Sans vous, je courais risque de ne pas . aujourd'hui." 

E t cela dit, il sauta sur le petit lapin, dont il ne fit que trois . . . . La désobéis­
sance a conduit plus d'un enfant à sa perte. 

102. DICTEE. - Le ruisseau. Entendez-vous le doux murmure de 
mes eaux dans la prairie ? Je suis l'image de la vie humaine qui passe. 
J'arrose de mon fertile limon, les terres avoisinantes, je fais pousser 
l'herbe pour nourrir le bétail. Les oiseaux vont se désaltérer à mon 
onde pure. 
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7 2 e LEÇON - ANALYSE LOGIQUE 

En quoi consiste l'analyse logique ? • 
124. — L'analyse l o g i q u e consiste: f 

1° à décomposer une phrase en ses propos i t ions . } 
2° à dire pour chaque proposition son espèce : {indépendante, f 
principale, subordonnée.) t 
3° à signaler les part ies de chaque proposition: {sujet, verbe, at- J 
tribut, ou complément.) 

M o d è l e : — D i e u e s t j u s t e : il p u n i t l e s p é c h e u r s , q u i l ' o f f e n s e n t ; m a i s il r é c o m p e n s e l e s t o n s ' 
q u i le s e r v e n t . 

D a n s c e t t e p h r a s e il y a cinq p r o p o s i t i o n s : 
1 ° D i e u e s t j u s t e ; 2 ° il p u n i t l e s p é c h e u r s ; 3 ° q u i l ' o f f e n s e n t ; 4 ° m a i s il r é c o m p e n s e l e s b o n s -

5 ° q u i le s e r v e n t . 
1 è r e : p r o p o s i t i o n principale, s u j e t . Dieu; v e r b e , est; a t t r i b u t , juste. 
2 e : p r o p o s i t i o n principale; s u j e t , il; v e r b e , punit; c o m p l é m e n t , pêcheurs 
3 e : p r o p o s i t i o n subordonnée: s u j e t , qui, v e r b e .offensent; c o m p l é m e n t , 
4 e : p r o p o s i t i o n principale: s u j e t , il; v e r b e , récompense; c o m p l é m e n t , bons, 
5 e : p r o p o s i t i o n subordonnée: s u j e t , qui, v e r b e , servent; c o m p l é m e n t , Je. 

EXERCICES 

210 . — Analyser logiquement (oralement ou par écrit) {en partie ou en totalité) 
L 'a i r est h u m i d e . N o t r e ma î t r e s se est in s t ru i t e . Il sera de r e t o u r a p r è s - d e m a i n . 

F a i s bien ce q u e t u fais . Les h o m m e s v i v e n t c o m m e s'ils ne d e v a i e n t j a m a i s 
m o u r i r . 

2 1 1 . — Au moyen des chiffres 1, 2, 3, placés sous des traits, distinguer lei 

propositions contenues dans chaque phrase. 
M a p l u m e ne v a u t p a s la v ô t r e . L ' h o m m e propose et Dieu d ispose . J e su i s 

v e n u , j ' a i v u , j ' a i v a i n c u . J e suis fier de vous . Les j ou r s d ' h i v e r son t c o u r t s , 
c eux d ' é t é son t longs . Lucien t r ava i l l e ; sa sœur ne t r ava i l l e p a s a u t a n t , son 
cous in ne fait à peu p r è s r ien. L ' a u m ô n e c o u v r e une m u l t i t u d e d e péchés . F r o n ­
t e n a c d i t a u messager a n g l a i s : " J e v o u s r é p o n d r a i pa r la bouche de mes c a n o n s " . 
Dieu d i t : ' ' Q u e la lumière soit e t la lumière f û t " . On a ime les e n f a n t s polis . 

Exercice d'observation — A l'église. 

/. Qu'est-ce qu'une église ? — Nomme' ses parties. 
2. Où sont renfermées les cloches ? 
3. A quoi servent-elles ? Dans quelles circonstances ? 
4. Qui officie à l'église ? Qui encore ? 
5. Quels sont les meubles qu'on y trouve ? 
6. Comment appelle-t-on l'endroit où le prêtre dit la messe ? 
7. Que peut-on voir sur l'autel ? 
S. Quels sacrements recroons-nous à l'église ? 
9. Quelles cérémonies fait-on dans une église ? 

10. Pourquoi devons-nous aimer notre église ? 

103. DICTEE. - Les oranges g â t é e s . Un jeune enfant avait mis 
dans tin tiroir, une orange gâtée au milieu d'autres oranges fort jo­
lies. Le lendemain, en revenant voir ses oranges, il les trouva toutes 
pourries. Si vous voulez rester bons, mes enfants, je vous engage à fuir 
les mauvais compagnons ou les méchantes compagnes. 
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L E C T U R E E T R E C I T A T I O N 

La Réponse de l'Echo 

Rôdant triste et solitaire 
D a n s la forêt en mystère 
J'ai crié, le cœur très las: 
"La vie est triste ici-bas\" 

L'écho m'a répondu: "Bahl" 
Puis, d'une voix M touchante: 
"Echo, la vie est méchante!" 

"La haine en moi va germer 
Dois-je rire ou blasphémer ?" 
Et l'écho m'a d i t : "Aimer!" 

L'écho m'a répondu: "Citante]" 
Echo, écho des grands bois, 
"Lourde, trop lourde est ma croix" 
L'écho m'a répondu: "Crois!" 

Comme l'écho des grands bois, 
M'a conseillé de le faire, 
J'aime, je chante et je crois 
Et je suis plus heureux sur la terre. 

T. B O T R E L . 

E x e r c i c e o r a l . — Q u ' e s t - c e q u ' o n e n t e n d p a r l ' é c h o ? — Q u e s ign i f i e c e t t e e x p r e s s i o n : la forêt 
en myslrret — D o n n e z u n s y n o n y m e d e l ' a d j e c t i f : les. — Q u e d i t d ' a b o r d l ' h o m m e d a n s l a f o r ê t ? 
— Q u e r é p o n d i t l ' é c h o ? — Q u e l l e e s t la s i g n i f i c a t i o n d e c e t t e i n t e r j e c t i o n : Bahl ? - - Q u ' a j o u t a t- i l ? 
— Q u ' e s t - c e q u e l ' é c h o r é p o n d i t ? — Q u e l l e a u t r e r é f l e x i o n a j o u t a l ' h o m m e ? — Q u e r e ç u t - i l 
e n r é p o n s e ? — Q u ' a j o u t a e n c o r e l e v o y a g e u r ? — Q u e l l e r é p o n s e r e ç u t - i l d e l ' é c h o ? — Q u e a i l 
c e t h o m m e s u r t e r r e m a i n t e n a n t ? — Q u e l l e c o n c l u s i o n s ' e n e s t - i l s u i v i p o u r l u i . ' 

E x e r c i c e é c r i t . — Faire analyser oralement ou par écrit les mots en italique. 

Composition. — Le premier jour d'école. 
Répondre par des phrases complètes aux questions suivantes. 
Quel jour était-ce ? Qui vous a conduit ? Comment avez-vous trouvé l'école î 

et ses alentours ? la classe et son maître, ou sa maîtresse ? Quelles sont les choses 
qui vous ont le plus intéressé? Et iez-vous content d'aller à l 'école? Pensez-
vous conserver longtemps le souvenir de ce jour ? Aimez-vous votre école ? 
Pourquoi ? 

104. DICTEE. — La f erme . J'irai à la ferme où je verrai des va­
ches, des veaux, des boeufs dans les étables; un troupeau de moutons 
à la bergerie; des chevaux, des juments, des poulains à l'écurie; des 
porcs; dans la porcherie; des poulets, des canes, des dindes, des pi­
geons dans la basse-cour; dans les fenils du foin; et dans la grange, 
du blé, de l'orge et de l'avoine. 

105. DICTEE. — L'enfant e t la rose. Enfantique vas-tu faire ? 
Oh\ ne me touche pas; n'abrège pas le temps qu'il m'est donné de passer 
sur cette terre. Regarde, je suis si belle et il fait si bon de vivre] Laisse-
moi m'épanouir aux doux rayons du soleil. Vois-iw les gouttes de 
rosée suspendues à ma corolle et qui rivalisent avec l'éclat du diamant ? 
Si tu me cueilles, je serai bientôt fanée, mes feuilles tomberont une à 
une et tu jetteras au loin ma dépouille flétrie. Oh \ de grâce laisse-moi\ 
et, pendant plusieurs jours encore, j'ornerai ton parterre, je réjouirai 
ton regard et j'embaumerai l'air que tu respires. Enfant] respecte ce 
que Dieu a créé; laisse le nid au buisson et la fleur sur sa tige. 



R E V I S I O N D U M O I S 

QUESTIONNAIRE — (Leçons de la p remière semaine) 101. Qu'est-ce 
que le participe? 102. Combien y a-t-il de sortes de participes? 103. 
Quelle remarque fait-on sur l'accord du participe présent? 104. Com­
ment s'accorde le participe employé sans auxiliaire? 105 Comment 
s'accorde le participe conjugué avec être?. 106. Comment s'accorde 
le participe conjugué avec avoir? 107. Comment analyse-t-on le parti­
cipe présent? 108. Comment analyse-t-on le participe passé? 

(Leçons de la deux ième semaine) — 109. Qu'est-ce que l'adverbe? 110. 
Qu'appelle-t-on locution adverbiale? 111. Comment analyse-t-on l'ad­
verbe? 112. Qu'est-ce que la préposition? 113. Qu'appelle-t-on lo­
cution prépositive? 114. Comment analyse-t-on la préposition? 115. 
Qu'est-ce que la conjonction? 116. Qu'appelle-t-on locution conjonc­
tive? 117. Comment analyse-t-on la conjonction? 

(Leçons de la t ro i s ième semaine ) 118. Les mots s'emploient-ils seuls? 
119. Qu'est-ce qu'une proposition? 120. Qu'est-ce qu'une phrase? 121. 
Qu'est-ce que l'analyse? 121. Combien y a-t-il d'espèces d'analyses? 
123. En quoi consiste l'analyse grammaticale? 124. En quoi consiste 
l'analyse logique? 

EXERCICES DE RECAPITULATION 

212 . — Faire accorder les participes en italique. 
N o u s a v o n s reçu une l e t t r e . Voilà la l e t t re q u e nous a v o n s reçu. Les cah i e r s 

qu ' i l a présenté son t bien tenu et b ien écrit. T u a s planté des légumes d a n s t on 
j a rd in , tu les a s arrosé e t soigné; ils sont devenu si beaux , qu ' i l s o n t é t é admiré 
d e t o u s ceux qu i les o n t vu. Louise a perdu ses l ivres . Pau l ine les a retrouvé e t les 
lui a rendu. J ' a i étudié mon his toi re , c e p e n d a n t je ne l'ai p a s su. L a ves t e que m a 
mère m ' a acheté es t estimé q u a t r e p i a s t r e s . 

2 1 3 . — Compléter les mois inachevés. 
L ' a r a i g n é e . — Ce m a t i n , é t a n t à m a fenêtre, j ' a i a p e r ç u . . . . d a n s un angle 

une toile d ' a r a ignée . L ' a ra ignée q u i a v a i t t e n d u . . . . là ses filet. . . . é t a i t o c c u p é . . 
à r épa re r les a v a r i e . . qu'avai*- c a u s é . . . la veille, q u e l q u e proie d ' u n e gros­
seur imprévu . . . ou d ' u n e rés i s tance désespéré . . . Q u a n d t ou t a é t é r é p a r é . . . . 
elle a m a r c h é . . . sur sa toile, est a l lé . . . se cache r d a n s un coin obscur e t s 'est 
m i s . . à l 'afflût. J e l 'ai r e g a r d é . . . l ong t emps , d e u x mouches se son t j e t é 
é t o u r d i m e n t d a n s les r e t s perfides e t se son t d é b a t t u . . . . en va in . L ' a r a ignée 
s 'es t é l ancé . . . sur les c a p t i v e . . . e t les a sucé . . . . s ans misé r icorde ; a p r è s 
quo i , elle a re fa i t . . . . u n e ou d e u x mali les r o m p u . . . d a n s la l u t t e , puis elle 
est r e t o u r n é . . . à son e m b u s c a d e a t t e n d r e d ' a u t r e s p r o i e . . . . 

2 1 4 . — A mettre au^pluriel. 
L ' O u r s . 

L ' o u r s est non seu lement s a u v a g e ma i s so l i ta i re ; il fuit pa r ins t inc t , t o u t e 
société , e t il s 'éloigne des lieux où les h o m m e s o n t accès . Il ne se t r o u v e à l 'aise 
q u e d a n s les e n d r o i t s qui a p p a r t i e n n e n t encore à la vieille n a t u r e . U n e cave rne 
a n t i q u e , creusée d a n s des rochers inaccessibles, une g r o t t e formée pa r le t e m p s , 
d a n s le t r o n c d ' u n vieil a r b r e , a u milieu d ' u n e épaisse forêt , lui s e rven t de do­
micile. Il s 'y re t i re seul e t y res te , s ans sor t i r , p e n d a n t p lus ieurs semaines . 

C e p e n d a n t il n ' es t p a s engourd i ni p r ivé d e s e n t i m e n t c o m m e le loir e t la mar­
m o t t e , m a i s c o m m e il est n a t u r e l l e m e n t sobre , il p e u t se passer de nou r r i t u r e 
p e n d a n t p lus ieurs jou r s . 

— J U I N — 
Revision des cinq derniers mois. 
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